
300 km. de côtes ravagées
dans le sud-ouest de la France

Les dégâts en France sont considérables, (bélino AP)

- De notre correspondant à Paris, Jacques Thierry -
En moins de 5 heures, mardi soir, 300 kilomètres de côtes du sud-ouest
atlantique, de la frontière espagnole à la Gironde, ont été ravagés par

une tornade comme la France n'en a que rarement connue.

Il est encore difficile de dresser un
tableau précis de la catastrophe, mais
on peut évaluer les victimes à cinq
morts, et plusieurs dizaines de bles-
sés et les dégâts à des centaines de
bateaux endommagés ou coulés, des
centaines de voitures détruites ou en-
dommagées et plusieurs dizaines de
milliers de francs de dommages aux
cultures, aux maisons et aux villages
de toile de campeurs. Contrairement
à ce que l'on pensait dans la nuit de
mardi , il n 'y aurait aucun disparu .
Au cours d'une conférence de presse
qu 'il a tenue hier après-midi, le pré-
fet d'Aquitaine, M. Gabriel Delau-
nay, a dressé le bilan de la catastro-

phe et a souligné qu 'il se pose main-
tenant des problèmes d'h ygiène. En
effet , les égouts grossis par les pluies
torrentielles qui accompagnaient la
tornade ont débordé et , un peu par-
tout , les eaux sont polluées. Le pré-
fet s'est félicité d'autre part de l'é-
lan de solidarité qui s'est spontané-
ment manifesté mardi soir. J. T.
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Traité de non-recours à la force
Un accord entre Bonn et Moscou

L'Union soviétique et l'Allemagne de l'Ouest sont parvenues à un accord
sur une partie importante du traité de non-recours à la force, actuellement
négocié à Moscou, a déclaré M. Conrad Ahlers, le porte-parole du gouver-
nement fédéral. Un certain nombre de points importants restent cependant

à régler par M. Walter Scheel et M. Andrei Gromyko.

Les conversations ont montré que
les deux parties s'étaient fixé com-
me but : « Une amélioration durable
des relations soviéto-allemandes » .

M. Ahlers a confirmé que les né-
gociations étaient dans leur phase
finale et que M. Scheel était at-
tendu à Bonn dans les prochains
jours. Une réunion spéciale de ca-
binet est prévue pour le jour de son
retour. M. Willy Brandt interrom-
pra ses vacances en Norvège à cette
occasion.

La déclaration de M. Ahlers laisse
supposer qu 'à moins de difficultés
imprévues, M. Scheel paraphera, le
traité, le gouvernement prenant l'i-
nitiative de la signature finale.

D'après les indications fournies
par M. von Wechmar, le corps du
traité serait formé par les quatre

premiers points du document Bahr-
Gromyko. Il y est question de dé-
tente, de normalisation de règlement
des litiges par des moyens pacifiques
et de respect'des frontières actuelles,
comme de l'intégrité territoriale de
tous les pays européens, (ap)

Sydney-Paris pour 1 fr.10
Sydney - Paris auec 1 f r .  10 en poche , (bélino AP)

Charles Semo-Tordjman, 14 ans,
a raconté hier avec fierté l'exploit
peu banal qu'il a réalisé : venir
d'Australie en France (20.000 km.)
en avion et en première classe, sans
billet, sans passeport et sans cer-
tificat médicaux. A son départ, il
n'avait eri tout et pour tout que
1 fr. 10 en poche, dont la moitié
passa en frais d'autobus pour se
rendre de chez lui à l'aéroport.

C'est le mal du pays et peut-être
de mauvais résultats scolaires qui
l'ont poussé à revenir en France
pour trouver refuge chez un oncle,
à Paris.

Ayant confié son projet initial à
son frère aîné, celui-ci lui avait dit
qu 'il n 'était qu 'un « morveux » . Sa-
medi dernier , jour du départ , le
jeune Charles avait , pour comble de
malheur, perdu son cartable neuf.
« Papa était encore plus énerve a
cause de cela », a-t-il raconté hier
matin devant les gamins de son
quartier , chez son oncle. « Il m'a
donné 1 fr. 10 pour l'autobus, pour
que j' aille chercher le cartable.
Mais vous savez , en Australie, si
quelqu 'un trouve quelque chose, il
le garde. J'ai donc décidé de me
rendre à l'aéroport. Je savais d'où
partaient les avions pour l'Europe ».

Son système était très simple. Il
s'intégra à une famille et passa la
douane en criant : « Papa , papa , at-
tends-moi » . Le stratagème fonc-
tionna , ce qui lui fait dire mainte-
nant : « Ils sont vraiment bornés ,
ces flics , et les gens des lignes aérien-
nes sont des édiots , aussi. Personne ne
m'a rien demandé. J'étais en pre-
mière classe et j' ai mangé du sau-
mon avec des olives tout autour de

l'assiette. J'ai vu aussi trois films. »
A chaque escale — Singapour,

Bangkok , Colombo et Athènes —
Charles est decendu et est allé faire
le tour de l'aéroport et des bouti-
ques pour les voyageurs en transit.
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On sait que les méthodes d'éducation

font d'incessants progrès.
Autrefois on pâlissait sur les bou-

quins et on « séchait » aux examens.
Aujourd'hui tout est changé. On ap-

prend en dormant et on s'instruit en
s'amusant . Il est des pédagogues qui
vont même plus loin encore. Témoin les
leçons d'anglais télévisées données sous
les auspices de la British Broadcasting
Company par une actrice dans un style
qu'on peut dire très... dépouillé.

En effet. Sandra, c'est son nom, a
entrepris d'apprendre chaque semaine
à 150 étudiants étrangers les noms des
vêtements et sous-vêtements qu'elle
porte. D'où strip-tease en règle, com-
menté au tableau noir : « Maintenant
elle enlève son chapeau... elle ôte main-
tenant sa roue... ses cas... son soutien-
gorge noir et ses « panties ». Quand il
ne reste plus rien la leçon est terminée.

Il paraît que les « étudiants » sont
enthousiasmés par ce théâtre éducatif.
Ils reviennent plusieurs fois pour ne
rien oublier. Et ils trouvent que la lan-
gue anglaise est décidément une belle
langue , qu'on apprend facilement...

Evidemment ils changeront peut-
être d'opinion lorsqu'on leur inculque-
ra par le même moyen le bilan de la
Banque d'Angleterre ou le résultat des
« grèves sauvages ». Voire le strip-tease
de la Grande-Bretagne pour l'entrée
dans le Marché Commun.

Là, bien sûr, ce sera moins rigolo.
Et la leçon « visualisée » manquera

de charmes.
Mais il faut reconnaître que décidé-

ment la TV à l'école anglaise s'inspi-
re bien de la devise : « Détendre et
stimuler »...

Le père Piquerei

L'actualité
horlogère

î
Ainsi dans toute la région hor-

log ère le travail a repris.
Les fabriques , les ateliers, les

bureaux connaissent à nouveau
l' activité silencieuse des chaînes
ou des établis, le ronronnement
des machines, le tic-tac des ma-
chines à écrire ou la sonnerie des
téléphones. Bienfaisantes vacan-
ces ! Elles ont détendu les nerfs  et
permis le repos. Un repos bien
mérité et nécessaire au rythme
actuel de la production , voire aux
exigences dit millième de milli-
mètre. Parmi tous les métiers ce-
lui d'horloger demeure un des
plus attachants qui soient, même
si l' automatisation et la standar-
disation progressent à pas de
géant. En e f f e t , V'electronisme et
la miniaturisation, loin de détrô-
ner la montre traditionnelle ajou-
tent de nouveaux champs d' acti-
vité , dignes d' attirer la jeunesse
et de lui fournir des perspectives
d' avenir.i Quant à savoir jusqu 'à
quel point le resserrement des
e f f e c t i f s  de la main-d' œuvre
étrangère décrété par le Conseil
fédéral  influera sur la bonne mar-
che de la fabrication , c'est là un
point qui reste à déterminer.

Le même suspense , il est vrai ,
pèse sur l'industrie horlogère en
ce qui touche le dé pôt à l' expor-
tation. Comme le souligne « La
Suisse Horlogère » dans son der-
nier numéro de juillet « même si
des assouplissements sensibles ont
été apportés aux deux projets
successifs du Conseil f édé ra l , le-
dit arrêté constitue une épée de
Damoclès suspendue sur la tête
des exportateiirs.

« Il reste à espérer que nos au-
torités seront assez sages pour ne
pas utiliser la possibilité dont
elles disposeront vraisemblable-
ment dès le début d' octobre pro-
chain (car un référendum est for t
improbable et ne mènerait d' ail-
leurs vraisemblablement à rien).

Paul BOURQUIN.
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Des Romains anxieux, (bélino AP)

Le maire de Rome, après avis de
la Commission préposée au con-
trôle des édifices considérés comme
dangereux, vient de décider l'éva-
cuation de 60 immeubles. Les tra-
vaux de percement d'une nouvelle
voie du métropolitain dans ce quar-
tier avaient été interrompus à la
suite d'un affaissement de la chaus-
sée qui atteignait 5 centimètres en
certains endroits.
Selon l'ordonnance du maire, l'éva-

cuation doit être immédiate, (ats)

Des Romains
mécontents

Jordanie : combats entre
organisations de fedayin

La situation militaire sur les
fronts occidental et oriental face
à Israël a été au centre des dis-
cussions qu 'ont eues durant trois
heures hier matin , à Tripoli , les
ministres des Affaires étrangères
et de la défense des pays arabes
directement concernés par le con-
flit.

Le général Fawzi, ministre
égyptien de la guerre, a fait un
exposé sur la situation.

Cinq pays arabes participent
à cette conférence, deux autres,
qui avaient été invités ont refu-
sé de venir. Il s'agit de l'Algérie
et de l'Irak. Bien qu 'officielle-
ment la conférence ait à son ordre
du jour l'examen des accords de
défense commune, c'est la derniè-
re initiative américaine en vue
d'un règlement du conflit qui fi-
gurera au centre des préoccupa-
tions des délégués.

Cette initiative a en effet pro-
voqué de nouvelles dissensions au
sein du monde arabe. La RAU et
la Jordanie ont accepté- le plan
Rogers avec la bénédiction du
Soudan et de la Libye, mais l'Al-
gérie, l'Irak et la plupart des or-

ganisations palestiniennes ont vio-
lemment condamné l'attitude du
président Nasser. Le président du
Conseil de la révolution libyenne,
le colonel Kadhafi a fait au cours
de ces deux derniers jours , la
navette entre Le Caire et Bag-
dad pour tenter de concilier les
deux points cle vue, en vain.

D'autre part , à Bagdad , un por-
te-parole officiel irakien a accu-
sé les dirigeants égyptiens d'avoir
créé une crise au sein du monde
arabe, en acceptant le plan de
paix américain pour le Proche-
Orient , et d'avoir repoussé un
plan irako-libyen, tendant à l'or-
ganisation d'une lutte commune
contre Israël.

Des combats entre deux orga-
nisations de fedayin, l'une pro-
nassérienne, l'autre opposée au
président Nasser, ont éclaté dans
la nuit de mardi à mercredi, dans
le nord de la Jordanie, apprend-
on de sources palestiniennes.

C'est le premier combat entre
fedayin depuis que l'acceptation
du plan Rogers par l'Egypte a
créé un fossé dans le monde arabe.

(ap)

La voiture du diplomate brésilien passée au peigne f in .  (bélino AP)

La police hollandaise vient d'annoncer que le suicide était probable-
ment la thèse qu'il fallait retenir pour expliquer la mort du diplomate
brésilien M. Paolo de Vasconcelos , retrouvé inanimé, mardi dans sa
voiture.

L'ambassadeur du Brésil a admis que son second secrétaire paraissait
abattu et déprimé depuis trois semaines, (ap)

Le diplomate brésilien trouvé
mort à La Haye: un suicide?



LA MUSIQUE POP
FAIT DU BRUIT
C'est un fait bien connu , que de com-
battre des idées nouvelles, par la cen-
sure notamment, finit toujours par les
servir.
Tous les refus essuyés par ceux qui
tentent d'organiser des festivals de mu-
sique pop, donnent à cette dernière
une publicité de premier ordre.
C'est ainsi que l'agence lausannoise
« Pick-up Actualités Flash », qui désire
mettre sur pied le premier festival de
« Pop music » à Lausanne, prévu les
2, 3 et 4 octobre, bénéficie des nom-
breux remous qui n'ont pas fini d'agiter
les commentaires des partisans et des
détracteurs de la « Pop music ».
Plus que la musique elle-même, ce qui
fait peur à certains, c'est le cortège
des « idées » nouvelles qui l'accompa-
gne, parce qu 'il bouscule certaines « va-
leurs » morales constituant le fonde-
ment d'une génération.
Demain , une autre forme de musique
déconcertera ceux qui en seront restes
à la « Pop music » de leur jeunesse, et
qui seront contrés peut-être, par les
partisans d'une morale rigide. L'his-
toire nous montre en effet que les
moeurs oscillent tantôt vers le liberti-
nage, tantôt vers le rigorisme.
Qu 'on le veuille ou non , nous en som-
mes à l'heure de la « Pop music » dont
les festivals finiront bien par s'frnposer
ici , comme ils l'ont déjà fait dans
d'autres pays.
Les autorités lausannoises attendent
d'être en possession d'un dossier com-
plet de la part des organisateurs, pour
prendre une décision , honnête attitude.
Des groupes célèbres ont déjà été con-
tactés par « Pick-up Actualité Flash »
qui s'est assuré la collaboration d'un
professionnel de l'organisation de spec-
tacles, M. Louis Desalm, qui travaillera
à Lausanne jusqu 'en octobre.
Il ne reste plus qu'à attendre la déci-
sion de la ville de Lausanne.

M. Sch.

Au Musée de Fribourg : les Imagiers populaires
Il n'est pas impossible que la cabane
de bûcheron de Jean-Jacob Hauswirth
soit toujours debout, au Pays-d'En-
Haut, dans les gorges de la Torneresse.
Ses papiers découpés, œuvres pourtant
éphémères sont toujours là, vibrants,
non comme des divertissements de
« simple » mais comme l'expression d'u-
ne joie fraîche, qui ne s'est pas fanée
au cours.-des siècles. Cette même fraî-
cheur heureuse impfëgfié toute l'expo-
sition que présente, jusqu 'au .. 27 .sep-
tembre, le Musée d'Art et "d'Histoire
fribourgeois, à cette enseigne « Imagiers
populaires. »

L'art du « peuple des bergers » fut
incontestablement un art plein de vi-
gueur et de belle santé, aussi riche
certainement que celui de l'Europe cen-
trale, aussi abondant. Les régions du
Valais, du Pays-d'En-Haut, de la Gru-
yère, de Fribourg, de la Suisse centra-
le, du Toggenburg et d'Appenzell ont
manifesté une imagination constante ;
elle plonge ses racines dans ces deux
composantes du terreau des commu-
nautés rurales : la vie villageoise et la
foi, le quotidien réaliste, et une foi
ardente et naïve. Ces artistes et ces
artisans, (l'exposition présente aussi
des objets usuels) savaient peindre,

découper, tailler le bois avec un ins-
tinct très sûr et professait pour la
« belle ouvrage » un vrai respect.
On reconnaîtra au passage, en parcou-
rant les diverses salles du Musée d'art
les poyas de Sylvestre Pidoux , peintre
gruyèrien de talent, celles du Déser-
teur, hautes en couleurs comme l'ima-
gerie d'Epinal. Une guerre du Sonder-
bund ;>qui orne habituellement une fer-
me fribourgeoise est extrêmement in-
téressante par . sa: technique ,:,,pas . .de
faux-semblants, ni de perspective, des
personnages peints comme par les pein-
tres du Xlle siècle, une vigueur d'é-

vocation peu commune. Aucun hiatus,
du reste dans cette exposition entre les

travaux de maîtres passés à la postéri-
té et ceux dont les noms se sont per-
dus. Entre Jean-François Keyff , par
exemple, et des œuvres remarquables
de sculpteurs inconnus du XVIIe
siècle, aucune différence qualitative ;
l'exposition est homogène, accessible
à tous, elle a su pourtant se faire popu-
laire en évitant toute démagogie.

S. M.

A propos de la construction de pre-
miers chalets de vacances aux Vieux-
Prés, un chroniqueur nous disait
que selon le règlement , chaque bâ-
timent ne devra pas occuper plus
du vingt pour cent de la parcelle.
Erreur béni gne et fréquente , mais
erreur tout de même. On ne doit
pas dire « Le 20 pour cent » de
quelque chose , mais « 20 pour cent
de... » Par conséquent , on écrit « plus
de 20 pour cent de la parcelle ».

Le Plongeur

La perle

LA RABOUILLEUSE

RÉSUMÉ DES NUMÉROS
PRÉCÉDENTS

Sa passion pour la célèbre danseuse Mariette obligea Philippe à puiser dans
la caisse du journal. Une fois Mariette partie pour Londres, Philippe rendit
visite à son frère Joseph.

«Voici donc comment se font les
tableaux» dit Philippe pour en-
trer en matière. «Non , répondit
Joseph , mais voilà comment ils
se copient» . Et que mets-tu dans
ton sac par année, maintenant ?»
«Je pourrai désormais faire dix-
huit cents à deux mille francs ,
tous frais payés». «Je voudrais
savoir en combien de temps tu
ferais mon portrait ?» .

Joseph quitta son atelier et des-
cendit chez sa mère pour dé-
jeuner. Il prit la Dexcoings à
part et lui dit l'affreuse nou-
velle. D'exclamations en excla-
mations, la fatale vérité fut
avouée à la mère. La veuve
trembla , s'assit et fondit en lar-
mes : «Où est-il, s'écria-t-elle au
milieu de ses sanglots. Peut-être
s'est-il jeté dans la Seine !»

«Mais en travaillant toujours , si
le temps est clair, en trois ou
quatre jours j' aurai fini» . «C'est
trop de temps, ma pauvre mère
m'aime tant que je voulais lui
laisser ma ressemblance. N'en
parlons plus». «Eh bien, est-ce
que tu t'en vas encore ?» «Je
m'en vai pour ne plus revenir»
dit Philippe. «Ah, ça ! mon ami
qu 'as-tu ?» .

«Oh mon Dieu ! qu il revienne !»
s'écria la pauvre mère. La jour-
née se passa dans les plus cruel-
les alternatives. Pendant le
temps où sa famille se désolait ,
Philippe mettait tranquillement
tout en ordre à sa caisse. Il eut
l'audace de rendre ses comptes
en disant , que craignant quelque
malheur, il avait les onze mille
francs sur lui.

«Tu ne diras rien à qui que
ce soit au monde ?» «A person-
ne» . «Eh bien, je vais me brûler
la cervelle» . «Et pourquoi ?» .
«J'ai pris onze mille francs dans
ma caisse et je dois rendre mes¦_ amples demain, mon cautionne-
ment sera diminué de moitié et
notre pauvre mère sera réduite
à six cents francs de rente !
Adieu», dit Philippe.

Le drôle sortit à quatre heures
en prenant cinq cents francs de
plus à sa caisse et monta froide-
ment au jeu où il n'était pas
allé depuis qu 'il occupait sa pla-
ce. Il gagna d'abord et alla jus-
qu 'à la masse de six mille francs ,
mais il se laissa éblouir par le
désir de terminer son incertitude
d'un coup.
Copy r. by Cosmopress , Genève

Trop de spectateurs à Lima, à l'occasion
d'une représentation des ballets Moiseiev
Des incidents se sont produits der-
nièrement à Lima, à l'occasion d'une
représentation gratuite donnée par
les ballets Moiseiev aux étudiants
péruviens.

Quelque 3000 étudiants s'étaient ras-
semblés devant le Théâtre municipal,
plusieurs heures avant le début du

spectacle. A l'ouverture des portes,
1000 personnes seulement furent
admises. C'est alors que les autres
essayèrent de pénétrer de force dans
le théâtre et que la police intervint ,
avec des lances à incendie et des
matraques pour rétablir l'ordre.
Il n'y a pas de blessé et aucune
arrestation n'a été opérée, (ap)

Un p'tit tube à la campagne
Les individualistes qui cherchent
depuis longtemps une petite mai-
son de rêve, originale et même ex-
travagante seront heureux d'appren-
dre qu 'elle existe déjà : une mai-
son cylindrique sur pilotis construi-
te par la BASF, la plus grande en-
treprise de produits synthétiques et
de matières plastiques d'Allema-
gne. Le bungalow en matière plas-
tique fait 15 m de long et 4,80 m
de diamètre. La surface habitable :
74 mètres-carrés. La petite maison
de week-end offre un maximum de

confort. La salle de séjour avec le
coin salle à manger est équipée d'un
meuble stéréo haute-fidélité, d'un
téléviseur, d'un bar. La cuisine atte-
nante est ultra-moderne : cuisinière
électrique, gril à micro-ondes et
machine à laver la vaisselle, rien
ne manque. La maison cylindrique
comporte aussi une chambre à cou-
cher, une chambre d'amis. La salle
de bains, l'installation de climati-
sation et un balcon complètent ce
petit abri idyllique.

(Flash sur l'Allemagne)

Les pieds dans l'eau

A la Costa Brava , le tourisme a
trouvé une solution pour les clients
qui viennent au bar. A Ramiro, le
bar est au bord de la piscine et
on peut prendre son apéro les pieds
dans l'eau, (asl)
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Un pasteur chassé de sa valBe
Une dispute religieuse en pays neuchâtelois en 1760

En 1758, le plus génial sans doute de nos mécaniciens-horlogers,
Pierre Jaquet-Droz, née en 1721, de qui nous célébrerons l'an pro-
chain le 250e anniversaire de la naissance, s'en était allé, premier
ambassadeur de l'horlogerie neuchâteloise à l'étranger, à Madrid,
à la Cour de Ferdinand VI, roi fort malheureux et qui devait mourir
peu après. Il présentait, avec son beau-père, le capitaine-justicier
Sandoz-Gendre, et un ouvrier habile à réparer les horloges, œuvres
de l'horloger-philosophe, les premières pièces à automates, qui
faillirent - dit-on - le faire incriminer par la Sainte inquisition,
considérant ses imitations de l'homme en mécanique comme des

œuvres sataniques.

De retour en 1759, Pierre Jaquet-
Droz — qui avait eu ses leçons de
théologie à Neuchàtel — se trouva très
vite, avec les notables du village gran-
dissant de La Chaux-de-Fonds, aux
prises avec une querelle qui eut des
conséquences considérables dans le Ju-
ra neuchâtelois : l'exclusion du pasteur
Ferdinand-Oliver Petitpierre de sa
charge de pasteur de La Chaux-de-
Fonds par la Vénérable Classe qui di-
rigeait le Pays de Neuchàtel depuis
plus de deux siècles, c'est-à-dire dès
la réforme prêchée par Guillaume Fa-
rel et adoptée, avec le bienveillant ap-
pui de LL.SS. de Berne, par les bour-
geois neuchâtelois en 1530.

UNE ÉTRANGE DOCTRINE
A cette époque, un pasteur extrê-

mement féru de théologie, mais aussi
de science, et non ignorant des écrits
philosophiques mais surtout de ceux de
Jean-Jacques Rousseau , qui commen-
çaient à se répandre et eurent sur tous
les esprits « montagnons » une influen-
ce décisive, Ferdinand-Oliver Petitpier-
re, prêchait aux Ponts-de-Martel, à l'é-
poque aussi important bourg horloger
que La Chaux-de-Fonds, une très
étrange doctrine : l'éternité des peines
de l'enfer, d'autant plus reconnue com-
me irrémédiable et indiscutable selon
le dogme calviniste de la double pré-
destination — à la grâce ou à la damna-
tion — il la considérait , lui , modeste
créature pastorale, comme absolument
incompatible avec l'amour infini et to-
tal de Dieu pour la création et la créa-
ture. Dieu haïssait le péché, certes,
mais pas le pécheur, pour qui il avait
donné son fils unique en expiation.

C'était là doctrine pendable, on le
lui fit bien .voir. Son collègue le pas^
teur Prince, de La Sagne, prit ombra-
ge de cet'" ombrageux cohfre'féT"'d'au-
tant plus que l'un était austère, Petit-
pierre, et l'autre assez bon vivant , mal-
gré son goût pour les tortures inferna-
les. Afin de se libérer de ce fâcheux
voisinage, il le fit nommer à La Chaux-
de-Fonds, déjà digne de sa réputation
de village ouvert aux idées nouvelles,
et surtout à celles qui faisaient de la
religion non pas une ténébreuse mais
une lumineuse affaire, affirmant le
triomphe final de la lumière sur les
ténèbres.

A La Chaux-de-Fonds, le pasteur
Petitpierre, la charité même, disent les
chroniqueurs du temps, malgré ses ap-
parences austères, fit la connaissance
des Jaquet-Droz, et trouva , dans ces
mathématiciens, philosophes, mécani-
ciens, des adeptes éclairés de ses idées
relativement nouvelles, puisque le re-
fus de l'éternité des peines avait été
prêché dès l'aube de la chrétienté. Mais
des adeptes résolus, courageux. « La
nomination du pasteur Petitpierre al-
lait avoir les plus graves conséquences,
lit-on dans les écrits du temps. Hom-
me à la fois candide et rigide, il avait
soulevé une question qui intéressait
toutes les consciences.

Doux et soumis d'allure, il ne cé-
derait pourtant pas si on lui ordonnait
de mettre la lumière sous le boisseau.
D'autre part , on avait installé ce pas-

teur dans une communauté habituée à
ses libertés, à ses franchises, accessi-
ble aux entraînements généreux, n 'é-
coutant pas toujours la voix de la pru-
dence , aimant à se placer à l'avant-
garde dans la défense des idées nou-
velles, état d'esprit qui a ses côtés très
lumineux, mais aussi ses ombres. En
appelant Petitpierre à La Chaux-de-
Fonds, on avait mis la chandelle sur
un baril de poudre. »

Autant dire que l'éternité des peines,
c'était en 1760 le festival de musique
pop d'aujourd'hui !

BEAUCOUP DE BRUIT...
La paroisse comptait alors 339 chefs

de famille. Les 339 se levèrent pour
défendre leur pasteur. La Vénérable
Classe (pouvoir religieux) suspendit Pe-
titpierre et le pria de déguerpir de la
Cure. Devant son refus (provoqué par
ses paroissiens eux-mêmes), elle con-
voqua les notables en assemblée pa-
roissiale, mais les autorités civiles
chaux-de-fonnières convoquèrent , au
temple, seule salle communale, une au-
tre assemblée le même dimanche à la
même heure, et elles y avaient droit. Il
se trouvait que le suzerain de la Prin-
cipauté de Neuchàtel , Frédéric II de
Prusse, partageait les opinions du pas-
teur Petitpierre, et encourageait le Con-
seil d'Etat , pouvoir civil , à résister à la

Vénérable Classe. Mylord Maréchal
Keith, gouverneur pour le roi de
Prusse, de Neuchàtel , ami de Jean-
Jacques Rousseau et des Jaquet-Droz,
mais absent du pays, les soutenait aus-
si. Et pourtant rien n'y fit. Le pasteur
excommunié rentre dans sa cure de
La Chaux-de-Fonds qui appartient aux
communiers, et dont on ne pouvait le
déloger que par la force, et cela non
sans l'avis de Frédéric II, qui le donne
très nettement en faveur du novateur,
tançant en même temps le Conseil d'E-
tat pour sa faiblesse à l'égard de la Vé-
nérable Classe. Les discussions con-
tinuent. Milord Maréchal démissionne,
pour, cette seule question, de son poste
de gouverneur. C'est la guerre quasi-
ment ouverte entre les pouvoirs civil
et religieux. La Vénérable Classe dé-
signe le pasteur Breguet , des Brenets ,
pour occuper la cure de La Chaux-de-
Fonds, et il y aurait eu épreuve de for-
ce, tant les esprits étaient montés, voi-
re remontés —• en langage horloger —
si le pacifique mais têtu objecteur de
conscience de 1762, contre le diable par
amour de Dieu et de sa créature, le
pasteur Ferdinand-Oliver Petitpierre,
ami des médecins-physiciens-naturalis-
tes Gagnebin de la Ferrière (dont la
maison existe encore pourvue de do-
cuments extrêmement intéressants dans
ce beau village sis à huit kilomètres de
La Chaux-de-Fonds), ne s'en était al-
lé de son plein gré , accompagné par les
regrets unanimes voire les larmes de
ses ouailles.

— Après tout , si mes pécheurs neu-
châtelois veulent rôtir à tout jamais
en enfer, c'est de leurs oignons, aurait
dit S. M. Frédéric II. —• Dire que je
n'ai même pas été capable de leur im-
poser mes vues, à ces Neuchâtelois cal-
vinistes ? ajoutait-il.

Aujourd'hui, les disputes théologi-
ques se passent davantage sur terre
qu'au ciel ou en enfer. Mais la leçon du
pasteur Petitpierre, c'est qu'on ne pou-
vait être Chaux-de-Fonnier, à l'époque,
ni habile mécanicien, tel Jaquet-Droz ,
et réactionnaire.

J.-M. N.

La doyenne du canton, Mme Anna Kohli
a fêté le 1er août son 103e anniversaire

Dans une ferme des Petites-Crosettes,
une très vieille dame coule des heu-
res paisibles. Elle a fêté, le jour de la
Fête nationale, son 103e anniversaire,
entourée d'une nombreuse famille. A
cette occasion, le préfet des Monta-
gnes, M. Jean Haldimann et le prési-
dent de la ville, M. Maurice Payot, ont
fait une petite visite à la doyenne du
canton et lui ont présenté leurs félici-
tations.

Mme Kohli ne voit ni n'entend plus
guère. Sa santé a quelque peu dimi-
nué depuis une année. Elle passe ses
journées, assise sur une chaise, face
au fauteuil qu'elle reçut pour ses 100
ans, mais qu'elle n'apprécie pas telle-
ment, les coussins en étant trop con-
fortables... La vieille dame préfère le
dur.

Entourée >de ses deux enfants, huit, pe-
tits-enfants et treize arrlère-pefits-en-
fants, Mme Kohli est encore vaillante.
Elle fait de temps en temps quelques
pas dans sa chambre, s'habille seule
et prend ses repas en compagnie de
ses parents.

Mais la vieille dame est devenue très
fragile et sa dernière sortie à l'exté-
rieur de la maison date de 11 mois.

— Le temps est long quand on ne
travaille pas, a-t-elle confié dernière-
ment à son fils.

(photo Impar-Bernard)

T T n r r r r - i r - - ninrr) inMMiimrm naiiB«i —

M E M E N TO
*mmm*tMmmÊmmÊÊÊ_mÊmmÊmmm_mmmmu

La Chaux-de-Fonds
JEUDI 6 AOUT

Piscine des Mélèzes : ouverte.
Température de l'eau : 23'

Cabaret 55 : attractions internationales.
Vivarium de Bonne-Fontaine : 9 h. i

21 h., exposition de reptiles.
Musée des Beaux-Arts : ouvert tous

les jours, sauf le lundi, de 10 h.
à 12 h. et de 14 h. à 17 h. Gra-
veurs contemporains tchécoslova-
ques. ,

Musée d'horlogerie : chaque j our de
10 h. à 12 h., de 14 h. à 17 h.

Musée d'histoire : 10 h. à 12 h., 14 h. à
16 h.

Galerie du Manoir : exposition, ouver-
ture de 17 h. à 19 h.

ADC : Informations touristiques, tél.
(039) 3 36 10, avenue Léopold-Ro-
bert 84.

Service d'aide familiale : Tél. 3 88 38
(en cas de non-réponse : 3 20 16).

Le programme des cinémas figure en
page 16. .

Pharmacie d'o f f ice  : jus qu'à 21 heures,
Burki, Charles-Naine 2 a.
Ensuite, cas urgents, tél. au No 11.

Service d'urgence médicale et dentaire :
Tél. No 2 10 17 renseignera. (N' ap-
pelez qu'en cas d'absence du mé-
decin de famille).

Police secours : Tél. No 17.
Feu : Tél. No 18.

Au volant de sa voiture, M. J. G.,
domicilié en ville, circulait sur l'artère
sud de l'avenue Léopold-Robert , hier ,
vers 12 heures. Arrivé vers la Fon-
taine monumentale, il a obliqué à gau-
che et , parvenu sur l'artère nord , a
coupé la route à une auto conduite
par M. M. C, domicilié en ville égale-
ment , lequel roulait normalement en
direction ouest. Une collision s'ensui-
vit. Sous l'effet du choc, l'un des véhi-
cules s'est retourné sur le flanc. Pas
de blessé, dégâts matériels.

Voiture sur le flanc

Sociétés locales
SEMAINE DU 6 AU 13 AOUT

Basketball-Club Abeille. — Entraîne-
ment pour la Ire et la 2e équipe ainsi
que les vétérans, mardi de 20 à 22 h.,
dans les deux halles des Forges.

Club d'accordéonistes «La Ruche*. —
Local : Café de la Paix 74. Répéti-
tions tous les lundis. Club, 20 h. ;
Groupe, 21 h. Comité, le 2e jeudi de
chaque mois.

Club d'échecs. — Tous les vendredis,
20 h. 30, au local Hôtel de France.

Club haltérophile. — Entraînement au
local du Collège des Forges. Halté-
rophiles : lundi , mercredi et vendre-
di, de 17 h. 45 à 20 h. 30. Dimanche,
de 9 h. 30 à 11 h. 30. Culturistes :
mardi et jeudi , de 17 h. 45 à 20 h.

Club des lutteurs. — Halle des Forges,
entraînement : lundi et jeudi , 20 h.
à 22 h.

Club mixte d'accordéons «La Chaux-
de-Fonds». — Mardi, répétition, au
local, café du Monument. Club : 19
h. 30 ; groupe : 21 h.

FC Floria Olympic. — Entraînements :
juniors C : mercredi, 16 h. à 18 h. ;
juniors B : mercredi , 18 h. à 20 h. ;
seniors : mardi et jeudi , 18 h. à 20 h. ;
juniors A : mardi et jeudi , 18 h. à
20 h.

Mânnerchor Concordia. — Donnerstag,
20.15 Uhr : Probe im «Ancien Stand»,
A.-M.-Piaget 82. Neue Sànger herz-
lich willkommen.

Musique La Lyre. — Local : Café chez
Lily, Progrès 10. Répétition chaque
mercredi et vendredi à 20 h. 15.
Section de tambours , chaque mardi à
20 h.

Musique militaire Les Armes Réunies
(local Paix 25). — Reprise des répé-
titions vendredi 7 août, à 20 h. 30.
Répétition chaque mardi et vendredi

à 20 h. 30. Section de tambours, cha-
que mardi à 19 h. 15.

SEP L'Olympic. — Athlétisme entraîne-
ment Centre sportif mardi et jeudi ,
dès 18 h. Femina nouvelle halle, mar-
di de 20-22 h. Vétérans, halle des
Crêtets, jeudi 18 h. 30-20 h. Basket ,
hommes, Pavillon des sports, mardi ,
20-22 h., dames, jeudi , 20-22 h.

SFG L'Abeille. — Heures de leçons :
lundi, de 18 à 20 h., pupilles et pupil-
lettes individuelles; 20 à 22 h., actifs
et dames. Mercredi, 20 à 22 h., da-
mes, actifs. Vendredi, 18 à 20 h., pu-
pillettes et pupilles individuels. Tou-
tes ces leçons sont données dans les
halles des Forges.

SFG Ancienne. — Actifs : mardi , ven-
di, 20 h. à 22 h., ancienne.halle. Pu-
pilles : mercredi, 18 à 20 h., ancien-
ne halle. Pupillettes : lundi, 18 h. à
20 h. 30, nouvelle halle. Dames : lun-
di, 20 h. 30 à 22 h., nouvelle halle,
Handball : lundi, actifs, 18 h. à 22 h.,
Pavillon des sports. Seniors : lundi ,
18 h., Bellevue. Actifs , 18 h. à 22 h.,
jeudi , Pavillon des sports. Juniors ;
vendredi, 18 h. à 20 h., Bellevue.

Société d'accordéonistes «Edelweiss». —
Local : Café du Lion, Balance 17. Ré-
pétitions tous les mardis. Club: 19
h. 30 ; groupe : 21 h. Pour tous ren-
seignements, tél. (039) 2 33 46.

Société « La Pensée » (Chœur d'hom-
mes). — Vacances ; reprise des répé-
titions, vendredi 4 septembre.

Société pugilistique. — Entraînement,
Collège des Forges, mardi 20 h., jeudi
18 h., vendredi 20 h. Débutants ven-
dredi 20 h. et 21 h. Tél. (039) 2 27 88.

Société des Samaritains. — 5 août ,
comité au local à 20 h.

Société suisse des contremaîtres. —
Jeudi à 20 h. : culture physique,
Ancienne halle du Gymnase.

Cyclomotoriste blessé
M. F. R., domicilié en ville, circulait

au volant de sa voiture rue du 1er-
Mars en direction sud , hier, vers 12 h.
20. Arrivé au carrefour avec la rue
du Puits, son véhicule est entré en
collision avec un cyclomotoriste qui
arrivait de cette rue, M. Claude Ro-
bert , également domicilié en ville. M.
Robert , souffrant de plaies à une jam-
be, s'est rendu à l'Hôpital de la ville,
pour y recevoir des soins.

Etat civil
MARDI 4 AOUT

Naissances
Locatelli Sean-Dimitri, fils de Ro-

berto-Claudio, et de Caterina-Anto-
nietta née Rota. — Houriet Stéphane-
Gérard , fils de Claude, mécanicien
électricien, et de Rita-Barbara née Stu-
der. — Perret Nicole-Anne, fille de
Gérard-Maurice, employé PTT, et de
Marie-Paule-Claire née Chappatte. —
Paupe Charles-André, fils de Germain-
Joseph-Albert, agriculteur, et de Ma-
deleine-Cécile née Maître. — Maire
Sophie-Huguette-Françoise, fille de
Jean-Paul-René-Georges, chauffeur, et
de Yvette-Geneviève-Andrée, née Gar-
ret.

Promesses de mariage

Bieri Eric-Alain, avocat-stagiaire, et
Roth Isabelle.

Décès

Lanfranchi Joseph-Charles-Domini-
que, m.-ébéniste, né le 15 novembre
1874, veuf de Juliette-Cécile, née Gi-
rardin. — Geiser, née Gretillat, Mar-
the-Hélène, née le 27 mars 1897, épou-
se de Geiser Charles-Louis. — Thié-
baud , née Kratiger, Jeanne-Elise, née
le 8 mars 1889, veuve de Marcel-
Walther , Bienne. — Gogniat , née Ber-
berat , Jeanne-Alvina, née le 9 mars
1889, veuve de Gorgerat Emile-Alcide.
— Meyer Marcel, remonteur, né le
20 avril 1903, veuf de Marguerite née
Seiier.

MERCREDI 5 AOUT
Naissance

Bernet Denis, fils de André, repré-
sentant , et de Vérène-Arlette née Por-
ret.

Promesses de mariage
Arnould Jean-Claude, mécanicien, et

Burkhalter Danielle-Claire.

Une solution à trouver

Il est d i f f i c i l e  de parquer dans le centre de la ville, tout Chaux-de-Fonnier
le sait. Cela l' est encore plus devant les grands magasins où les places sont
prises d' assaut. Pourquoi alors déposer les cassons pendant plusieurs heures
sur les places de parc ? Cette façon de fa ire  est regrettable d' autant plus
qu'à l' endroit où la photo a été prise, cornets et cartons n'étaient même pas

assemblés, (photo Impar-Bernard)

(photo Impar-Bernard)

Pendant ses vacances en Espa-
¦¦ .--i g n e,- -M. ¦ -Pier.r-e-H_iw_i_-Nj _>b£r_'___2:*-ans,

élève au Technicum, a été le héros
d'un fa i t  divers qui aurait pu, sans
lui, tourner au drame. Dînant
sur une plage près de Valence,
il vit un petit Espagnol de 7 ans se
noyer. Ne pensant qu'à le ramener
au bord , il plongea, nagea vers le
noyé , agrippa l' enfant qui le g r i f f a
au cou et au thorax, mais qui put
néanmoins être ramené sur la berge.
Si l' on sait que M.  Nobs n'a jamais
suivi de cours de sauvetage, son ac-
te courageux ne prend que plus de

valeur.

F. M.

En vacances en Espagne
il sauve un enfant d'une noyade certaine
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Spécialisé dans la fabrication d'instruments de me-
sure et de distributeurs automatiques de billets,
cherche pour son bureau technique :

dessinateur
de machines
capable de travailler de façon indépendante à l'étu-
de et à la mise au point de prototypes (appareils à
distribuer et à oblitérer les titres de transport et
machines de laboratoires).

Entrée immédiate ou pour date à convenir.

Faire offre complète par écrit à SADAMEL, Jardi-
nière 150, La Chaux-de-Fonds.

Docteur

P. BREGUET
Médecin-Dentiste

LE LOCLE

REPREND
SES

CONSULTATIONS

A vendre
chiens de chasse,
courants , noirs et
blancs, 10 semaines,
bonne souche.

G- Matthey, restau-
rant du Régional ,
Les Brenets, tél.
(039) 6 10 37.

Le week-end
à

LABRÉVINE
Une tradition

MI-ÉTÉ

Cuisinières
multigaz
Un grand choix d'appareils s'a-
daptant à tous les gaz !
Service après-vente par personnel
qualifié. Pièces détachées. Bons
conseils.
Raccordement gratuit au gaz de
ville du Locle, grâce à l'accord
bienveillant des SI.
Reprises intéressantes d'anciennes
cuisinières (même hors d'usage)
lors de l'achat de certains modèles.
Exposition et démonstration par le
Dr BUTAGAZ de chez
CHAPUIS LE LOCLE
Girardet 45 Tél. (039) 5 14 62
Lampes, radiateurs, chauffe-eau

HOTEL-TOURING-JURA
LES BRENETS

cherche

jeune fille
et

sommelier (ère)
Entrée immédiate

Se présente à l'hôtel

t±i
A LOUER

pour tout de suite
ou date à convenir

appartement
de trois pièces, dans
le quartier de Belle-
vue.
S'adresser à Char-
les Berset , gérant
d'immeubles, Jardi-
nière 87, La Chaux-
de-Fonds, tél. (039)
2 98 22.

Je cherche

PEUGEOT
404
commerciale.

Faire offres G. Bla-
ser, 2105 Travers.
Tél. (038) 9 63 55.

u chalet
tranquille du Haut

A LOUER

très béai
meublé, dans site
Jura.

Tél. (039) 6 62 33.

A LOUER à La
Brévine, logement
de 3 chambres, cui-
sine. Libre au ler
novembre 1970. Les
offres écrites sont à
adresser jusqu 'au 15
août au président
de l'Asile agricole,
2125 La Brévine.

CARTES DE NAISSANCE
en vente à l'Imprimerie Courvoisier S.A.

PONTIFA S.A.
LES PONTS-DE-MARTEL

engagerait tout de suite

OUVRIÈRE
en atelier, à temps partiel ou

complet, pour travaux divers.

Se présenter au bureau ou
téléphoner au No (039) 6 76 06.

SCHLEE & CO É
cherche pour tout de suite ou date à convenir

MÉCANICIENS I
éventuellement

AIDES- 1
MÉCANICIENS I
pour son nouvel atelier sis Numa-Droz 141. j

HH
Prière de se présenter, écrire ou téléphoner à
SCHLEE & Co, Repos 9-11 - Tél. (039) 3 46 01,
2300 La Chaux-de-Fonds.

Sommelier
ou

sommelière
est demandé (e) pour tout de suite
ou date à convenir, bon gain ,
congé régulier, logement à dispo-
sition. Restaurant du REYMOND,
tél. (039) 2 59 93.

Jeune
géomètre
de 22 ans, avec permis de con-
duire, expert travaux chantier
construction routière, cherche pla-
ce pour tout de suite.

Ecrire sous chiffre NS 16457, au
bureau de L'Impartial.

Un bon

tourneur de boîtes
MÉTAL et ACIER, trouverait une bonne place à :

St ila S.û.
Rue A.-M.-Piaget 40
2300 LA CHAUX-DE-FONDS
Tél. (039) 3 11 89

Manœuvres
adroits et sérieux, désirant apprendre le métier de
tourneur seront formés aux frais de l'entreprise.

Etudiant
actif et consciencieux, cherche travail
pour 2 ou 3 mois, dès le 12 août.

Prière de téléphoner au (039) 218 86.

je cherche travail à domicile
ou

CONCIERGERIE
ou autre, libre tous les soirs et le samedi
toute la journée. Possède permis A.
Ecrire sous chiffre TG 16546, au bureau
de L'Impartial.

ACHEVEUR DE BOITES OR
cherche

changement de situation
Libre tout de suite.
Ecrire sous chiffre RF 16548, au bu-
reau de L'Impartial.

EMPLOYÉE DE COMMERCE
possédant diplôme de la SSEC et ayant
3 ans de pratique, cherche

CHANGEMENT DE SITUATION
Ecrire sous chiffre GA 16622, au bureau
de L'Impartial.

PLACEURS
seraient engagés au

Cinéma EDEN

Se présenter dès

20 heures

- Lisez L'Impartial -

A vendre jolie fe-
melle

caniche
noire, 3 mois.

S'adresser à W.
Houriet, rue du
Stand 32, Delémont,
tél. (066) 2 19 60.

A LOUER tout de
suite, chambre meu-
blée, chauffée, avec
salle de bains. Tél.
(039) 3 10 29, heures
des repas.

Cartes de visite
Imp. Courvoisier S.A.

A vendre
cuisinière mixte
gaz et bois, 3 feux ,
four , deux plaques
chauffantes, en bon
état ; prix Fr. 50.'—.

Tél. (039) 5 69 93
après 18 h. ou écri-
re à G. Stadelmann,
Sapins 5, Le Locle.

_ L
Ji^_

jâ
¦

ZENITH - LE CASTE!
50 modèles en stock

dès Fr. 265.-

von GUNTEN
Av. Léop.-Robert 23

Tél. (039) 2 38 03

Occasions
garanties

VW
1600 A 1968

VW
1600 L 1967

VW
1500 Sport 1967

VW
1300 1968

VW
1200 1967

VW
1200 196S

Echange-Crédit

SPORTING
GARAGE

Jacob - Brandt 71
Tél. (039) 3 18 23

Xggtimgjy

recette

•\5**m éprouvés

X^U
BU

^
saignant ou à point

/^HjPx

rôtir Smin.
de chaque côté

X$Um^

pour tous,
à toute heure

/ ŝHX

\̂ ms ŷ
partout

toujours cherm.

Secrétaire
qualifiée
habile sténodactylo

cherche à se créer une nouvelle
situation dans un emploi stable
et indépendant.

Longue expérience du travail
d'administration et de secrétariat.

Entrée selon entente.

Ecrire sous chiffre RF 16593, au
bureau de L'Impartial.

DAME
CHERCHE
travail à domicile,
sur l'horlogerie.

Tél. (039) 3 73 83.

PETÏT
LOCAL
est cherché ou
chambre indépen-
dante sans confort ,
non meublée.

Pressant.

Offre à Photo
SCHNEIDER
2053 Cernier

Cb
A LOUER

pour tout de suite
ou date à convenir

chambre
indépendante, meu-
blée, chauffée, à la
rue Neuve.

studio
non meublé, avec
douche, à la rue du
Temple-Allemand.

garage
rue des Crêtets 120-
122, chauffé et avec
eau.

S'adresser à Charles
Berset, gérant, Jar-
dinière 87, tél. (039)
2 98 22.

A LOUER pour tout
de suite, chambre
et cuisine meublées.
Tél. (039) 2 22 38,
aux heures des re-
pas.

Nous engagerions tout de suite ou
: pour date à convenir -¦ ¦ :,,:

ouvrières
pour travaux propres et faciles.

MAISON HAMEL, Joux-Pélichet 5,
LE LOCLE, tél. (039) 5 15 45.

LES FABRIQUES D'ASSORTIMENTS RÉUNIES - DÉPARTEMENT «M»
Concorde 31 — LE LOCLE — Tél. (039) 5 25 01

engagent tout de suite ou pour date à convenir

MÉCANICIEN
AJUSTEUR-MONTEUR ayant de l'expérience pour le mon-

tage de machines de haute précision ,
de petites dimensions.

D CPTDIPICM pour le montage de coffrets de com-
LLUU I IllUILIl mande de machines, le dépannage

et éventuellement pour le service des
prototypes.

MICROMÉCANICIEN
(MÉCANICIEN-OUTILLEUR) pour la construction et pour la mise

au point de prototypes de machines.

Faire offres ou se présenter au siège de l'entreprise.

| 

Feuille d'Avis desMoritagnes IW'WH

PÉDICURE
2 58 25

Soulagement immédiat
Mme F. E. GEIGER

Av. léopold-Robert 6 8e, lift

A LOUER pour le ler septembre

appartement
de 3 Vs pièces, tout confort , vue impre-
nable. Tél. (039) 3 65 94.

Abonnez -vous à <L ' IMPARTIAL>

VENDEUSE
cherche place, de préférence dans com-
merce d'alimentation.

Ecrire sous chiffre FT 16568, au bureau
de L'Impartial.



Désirant présenter au publia loclois
et des environs les meilleurs cyclistes
amateurs suisses du moment, le Vélo-
Club Edelweiss du Locle organise à
nouveau cette année son traditionnel
Omnium cycliste sur le circuit rue des
Envers - rue Bournot.

En 1968, lors du 50e anniversaire de
la société , la course avait été gagnée
par Kurmann. L'année passée nouvelle
organisation et victoire de Schneider,
devant Heberle et Rudi Frank.

Aussi cette année le comité est à
pied d'oeuvre depuis bien des mois
a f i n  de mettre au point une parfaite
organisation.

Dans quelques jours nous publierons
la liste des coureurs engagés pour
le 28 août, mais nous pouvons déjà
annoncer la présence de Rudi Frank ,
champion suisse de demi-fond 1970 et
champion suisse de vitesse 1969 et 1970,
ainsi que la présence de nombreux
sélectionnés pour les championnats du
monde de Leicester (Angleterre). Voici
la liste des membres du comité d' or-
ganisation de l'Omnium 1970 :

Président Gilbert Jeanneret ; vice-
président Pierre Rosenberger ; caissier
André Montandon ; vice-caissier Willy
Scheurer ; secrétaire correspondant R.
Cosandey ; secrétaire des verbaux Cl.
Parel ; secrétaire convocateur Roger
Huguenin ; membres Pierre Vermot, B.
Boss, Jean-Pierre Hayot ; police locale
MM. Brasey et Huguenin ; police ci-
vile Roger Huguenin ; finance et prix
MM. Calame, Von Allmen Chs, Rosen-
berger ; programmes Willy Matile ;
presse Rémy Cosandey ; cancellation B.
Andri ; transports Maison Notari ; af-
fiches Benjamin Boss ; Commission
sportive Michel Huguenin.

JURY DE LA COURSE. — Chef G.

Kohli ; juge à l'arrivée Fritz Golay ;
2e juge Daniel. Stamm ; compte-tours
Georges Guermann ; responsable clo-
che Guermann (fils) ; secrétaires Ro-
land Ducommun, Rémy Cosandey et
Mme Rosenberger ; primes Charles-
Ali Montandon et Claude Calame ;
chef des pointeurs Alain Kopp ; sono-
risation Pierre-Alain Aeby ; chronomé-
trage Montres Zénith ; service sani-
taire Samaritains du Locle ; starters
MM. Albert et Charles Von Allmen.

Rudi Frank, champion suisse, sera
présent, (asl)

Importante épreuve cycliste en nocturne
sur le circuit rue des Envers - rue Bournot

Sur la pointe
— des pieds —

La musique adoucit les mœurs.
C'est généralement vrai pendant
l' emploi mais seulement possible
après l' usage quand il s'agit de jazz
ou de musique « pop ». La musique
est divertissante, bruyante, amu-
sant e, em..., anesthésiante ou exci-
tante. Cela dépend du décorum, du
moment et du degré de fat igue de
celui qui l'écoute.

Je  suis pour la musique « pop » .
J' en écoute à peu près chaque se-
maine une séquence et il y a des
ensembles qui me conviennent par-
faitement. Ça ne vaut pas les « stan-
zelis » de Schwyz mais ça ne manque
pas de corps. La tenue des exécu-
tants ne m'a jamais impressionné
et les exercices physiques qu'ils
s 'imposent ne mouillent pas ma che-
mise.

Je  suis pour un fest ival  à La
Chaux-de-Fonds. Déjà à moitié
croulant je  n'irai pas, mais je  ne
trouve pas de raisons pour qu'on
l'interdise. Le pour vaut le contre
et il n'y a qu'à perdre à refuser  la
manifestation.

Contre, il y .  a _ b _e.auc.oup ' d' argu-
ments. Eveniuelleiment des problè-
mes , de police, dé circulation et de
logement. Il  y a le fa i t  qu'une cer-
taine « faune » mal famée viendra
de partout et d' ailleurs pour stagner
aux Eplatures. Il  y a toutes ces
jeunes f i l l es  de la région qui cour-
ront quelques « risques » dans l'aven-
ture. Il  y a des problèmes sanitaires.

Pour , il y  a la tolérance et l'es-
prit démocratique. Si La Chaux-de-
Fonds peut supporter des milliers
de lutteurs (1972) qui promèneront
des « fédérales  » un samedi soir de
liesse, elle peut accepter des non-
violents dont un faible  pourcentage
s'adonneront à la drogue.

Il s 'agit presque d'un raisonne-
ment mathématique. En refusant , La
Chaux-de-Fonds ignore un fa i t  so-
cial et rejoint un cercle de réaction-
naires et en acceptant , elle passe
pour progressiste tout en ne courant
que des risques mesurés.

S'il est un père anxieux, qu'il
conduise sa f i l l e  à la fosse  aux ours
ou au glacier des Diablerets pour
meubler un dimanche de septembre.

S. L.

Mettant un terme à une expérience
intéressante dans le domaine de l' ex-
pression théâtrale et à une tentative
d' animation culturelle dans les villages
frontaliers de Levoncourt et Courta-
von, les trois représentations cle
«L'Alcade de Zalamea» de Calderon ,
données dans les vieilles et très belles
ruines du Château de Morimont , ont
connu un réjouissant succès. Les tra-
vées étaient combles pour la première
de ce spectacle particulier . D' emblée ,
le public fu t  saisi par la beauté du
site. La représentation d'une pièce du
18e siècle dans un cadre aussi idéal ne
pouvait qu'être un succès. Elle le fu t .
Le décor naturel mis à part , nous

avons été surpris — agréablement —
par l' excellente prestation fournie p ar
des acteurs amateurs. Les rôles prin-
cipaux furent  merveilleusement tenus.
C' est là sans doute le résultat du tra-
vail d'André Leroy, metteur en scène
et animateur. L' expérience est donc
concluante. L' enthousiasme des spec-
tateurs en a donn é la preuve. Une
chose encore : pourquoi n'a-t-on pas
utilisé plus tôt les merveilleuses p ossi-
bilités qu'o f f ren t  les ruines du Château
de Morimont ? Poser la question c'est
souhaiter que l' expérience réalisée par
la Fédération départementale de théâ-
tre du Haut-Rhin soit renouvelée , (d j )

Succès théâtral au Château de Morimont

Le Football-Club Ticino a tenu der-
nièrement ses assises annuelles , sous
l-.i présidence de M. Gilbert Jan.

Ce dernier a félicité des différentes
équipes du club pour les résultats ob-
tenus au cours de l' année, principa-
lement l'équipe de juniors dirigée par
M. A. Buati pour le titre de champion
de groupe juniors B.

Après trois ans de présidence, M.
Jan démissionne pour raisons profes-
sionnelles , de même que le caissier ,
M. Ferrazini , et l'entraîneur du FC.

Le nouveau comité est constitué com-
me suit : MM. Claude Prati , président ;
Gilbert Jan , vice-président ; Denis
Guillet, secrétaire ; René Guillet , cais-
sier. Commission juniors : M. Enrico
Cantoni ; assesseurs : MM. Widmer et
Méroni.

L'entraînement a été confié à M.
Pierre Wampfler , secondé par MM.
Battiston pour la 2e équipe et Buati
pour les juniors.

Nouveau président
au FC Ticino

Il y a quelque temps, la gym-dames
vendait des cornets à la crème afin
rie recueillir des fonds en vue de pou-
voir poser une barrière autour du
terrain de sport. La somme ainsi ré-
coltée plus celle offerte par une des
sociétés permet d'envisager la réalisa-
tion de ce projet.

Les différentes sociétés de gymnas-
tique ont alors entrepris d'installer et
dt cimenter des poteaux en métal des-

tinés à recevoir la barrière. C'est ainsi
que durant quelques samedis et quel-
ques soirs , une équipe s'est rendue sur
place pour exécuter ce travail. Etant
donné la pente du talus, cette réalisa-
tion rendra d'appréciables services en
retenant les balles. Cette initiative des
sociétés de gymnastique est heureuse et
il faut en féliciter les initiateurs.

(texte et photo ff)

Les gymnastes des Ponts-de-Martel posent
une barrière au terrain de sport

Dons pour l'hôpital de la ville
L'Hôpital du Locle a reçu avec re-

connaissance les dons suivants :
En souvenir de M. Edgar Favre :
Mme Jean Béguin.
En souvenir de M. Ernest Stalder :
Mme Jean Béguin.
En souvenir de Mme Fritz Dubois :
Anonyme.
A la suite de l'envoi du rapport an-

nuel pour un montant de 1094 fr. :
Brasserie Leppert , André Boillod ,

Mlles R. et S. Baillod , Mme R. Seitz,
Mlle Alice Savoie, Mme L. Grisel ,
Frédy Landry, C. R., Le Locle, André
Dubois, Jeanne Richard, Charles Mat-
tem, Armand Bédert , Marcel Bergeon,
Paul Frasse, Jean Breguet, Mme M.
Chapuis, Eric Perrenoud, A. Gabus-
Savoye, Alliance suisse des samari-
tains , Georges Rieser, G. Matthey, L.
Kilchenmann, E. André, M. Vaudrez ,
Louis Huguenin , H. Coccoz , Henri Gen-
til, G. Perrin , Lydia Mattern , Paul
Heynlein, James Jacot , W. et R. Du-
bois, Jean Duvanel, C. Matthey, Raoul
Pellaton, Mme L. B. B., Gotlieb Mau-
rer, La Loge maçonnique, Association
patronale, J.-Ls L'Eplattenier, G. Thié-
baud, Pharmacie Coopérative, Willy Ca-
lame, François Faessler, René Picard ,
Mathilde Lohri , Mme John Matthey-

Doret , Paul Colomb, Berthe Thiébaud ,
P. Chabloz, Pierre .Faessler, R. Maire,
Ch. Nardin , Impr. Glauser , M. et S.
Gerber , E. Vermot, Marie Tissot , Willy
Jaquet , Mmes Montandon et Wetzel ,
Alfred Nardin , Pierre Rodde fils , F.
Miloda , Alphonse Méroni , R. Scheiben-
stock , Mme W. Staub, Dr Ch. Béguin,
Anonymes.

Dons divers pour un montant total
cle 41 fr. 10 :

Paul Heynlein, Armand Aellen , Radio
Suisse Romande - émission concours
«Le Défi» .

Legs de'Mlle Schumacher.

Des roses à profusion , des massifs aux multiples couleurs ! Plus beau , on
n'en trouve pas. (photo Impartial)

Période de gloire pour
les jardins de l'Hôtel de Ville
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La route de La Combe-Girard bientôt rendue à la circulation
On se souvient que le 27 avril dernier, la route de La Combe-Girard
s'éboulait à l'intérieur du virage qui se trouve à petite distance au-dessous
du chemin des Ravières, virage bien connu des promeneurs, car là se
trouvent un banc et une charmante fontaine. La coulée, importante, avait
entraîné de la terre et des pierres jusqu'au fond de la Combe. La route,
qui elle-même n'était pas détériorée, fut fermée à la circulation et aussitôt
les travaux de remise en état entrepris. Il s'agissait non- seulement d'une
consolidation du terrain mais bien davantage d'un assainissement qui doit
permettre d'éviter toute récidive, ce qui explique l'importance et la durée

des travaux de ce chantier.

Les travaux commencèrent par une
étude du terrain et par des sondages
en profondeur pour rechercher un ter-
rain meilleur que celui qui s'était ébou-
lé, aidé en cela par des sources dont
quelques-unes apparurent lors des
creusages.

UNE ASSISE SOLIDE
Après avoir enlevé environ 850 m3

de terre qui furent amenés à la dé-

charge des Abattes, il s'agissait de
construire une assise solide au grand
talus arrondi comme un barrage-voû-
te en dessous de la route. Le fond
fut bétonné sur un mètre d'épaisseur
et sur ce mur en fut édifié un second ,

est de l'extrait de carrière concassé. Là
dessus on appliquera une légère cou-
che de terre qui sera recouverte de
paille d'abord puis d'Hydrosat, produit
qui favorise l'enracinement de l'her-
be.

Sur la bordure de la route elle-
même, après avoir modifié le système
de canalisation pour éviter toute in-
filtration d'eau dans le cône qui s'est
éboulé et après avoir naturellement
capté et dirigé ailleurs tous les fi-
lons d'eau rencontrés, il convenait en-
core de construire à quelques mètres
en amont et sur l'autre côté de la
route un perré, mur de grosses pierres
sur une base bétonnée et qui , fort
beau , est l'œuvre d'un maçon berga-
masque.

Les gabions, cages de treillis remplis de caillouxt forment  la base étagée et
solide du grand cône qui soutient la route.

constitué de gabions, grands récipients
faits de gros treillis et remplis de
cailloux , construction qui permet le
passage de petits filets d'eau qui s'a-
massent derrière le mur. Ces 43 ga-
bions placés en étages comme un es-
calier supportent au-dessus le vaste
talus recouvert de chaille (matériau
entre la groise et le blocage) et qui

Les travaux touchent à leur fin
puisque l'on pose la bordure de pierre
et que l'on termine le perré. D'ici
peu après que le tablier de la route
aura été à son tour remis en état sur
le tronçon du chantier , la route de La
Combe-Girard sera à nouveau ouverte
à la circulation.

M. C.

Le perré , une œuvre d' art d'un maître maçon, (photos Impart ia l )
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M E M E N T O

Le Locle
JEUDI 6 AOUT

Pharmacie d' o f f i c e  : Moderne ,
jusqu 'à 21 h., ensuite le tél. No 17
renseignera.

Permanence médicale : en l'absence du
médecin traitant, Tél. No 17 ou
Service d'urgence de l'hôpital , Tél.
039 5 11 56.

Permanence dentaire : Tél. No 17 ren-
seignera.

Un ouvrier d'une entreprise de la
ville , qui procède actuellement à la
réfection d'un immeuble de la rue
Mi-Côte, est tombé d'une hauteur d'en-
viron 4 m. 50, hier, vers 16 heures.
M. Victor Pérez , domicilié au Locle,
dressait une échelle contre un écha-
faudage roulant , lorsque celui-ci se mit
en marche. M. Pérez a été transporté
à l'hôpital du Locle. Il souffre de
plaies au visage, de douleurs à la
jambe et au bras gauches, et probable-
ment d'une fracture du crâne.

Ouvrier blessé
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Tél. (039) 342 40

Service réparations toutes marques
aux meilleures conditions. nui 

¦+cie
cadrans soignés

cherchent pour tout de suite ou époque à convenir :

DÉCALQUEUR (EUSE)

POLISSEUR (EUSE)

SOLEILLEUR

OUVRIER
pour son département de galvanoplastie.

MÉCANICIEN d'ENTRETIEN

MÉCANICIEN QUALIFIÉ
pour la construction d'outillage.

Prière de faire offre ou de se présenter après préavis
téléphonique, rue du Doubs 163 - 2300 La Chaux-de-
Fonds, tél. (039) 3 19 78.

MONTRES TERIAM S.A.
engageraient tout de suite

AIDES
DE BUREAU

¦ - - I " '  . . ¦! -  , , _ . ~, -»l

HORLOGERS-
DÉCOTTEURS

JEUNES FILLES
pour différents travaux d'assemblage.

Les personnes intéressées par cette annonce sont
priées de prendre rendez-vous par téléphone, avec
le service du personnel de MONTRES TERIAM S. A.,
à La Chaux-de-Fonds, avenue Léopold-Robert 75,
tél. (039) 2 94 44.

On cherche pour tout de suite ou à convenir

MANŒUVRES
pour livraison et manutention de mazout et com- .
bustible.

Place stable et bien rétribuée. Semaine de 5 jours.

i

Faire offres ou se présenter chez ARMAND FEHR,
J. Tinembart-Fehr suce, Combustibles, Entrepôts 23,
tél. (039) 2 18 29, La Chaux-de-Fonds.

GÉRANTE
Nous cherchons pour un de nos importants kiosques
à LA CHAUX-DE-FONDS,
une personne sachant faire preuve d'initiative, cons-
ciencieuse et en bonne santé, pour occuper ce poste.

Nous offrons un travail varié, indépendant et bien
rétribué.

Nous mettons volontiers au courant les personnes
qui n'ont jamais assumé de telles responsabilités.

Date d'entrée immédiate ou à convenir.

Adressez vos offres , avec curriculum vitae et si
possible photo récente, sous chiffre 14-900189, à Pu-
blicitas, Delémont.

SANDOZ & CIE, VINS, PESEUX

cherche pour entrée ler septembre ou à convenir

EMPLOYÉ DE BUREAU
Place stable et agréable pour personne consciencieuse
désirant travailler seule. Prière de faire offres ma-
nuscrites à l'adresse susmentionnée.

Notre tuyau
pour nos prêts

personnels
Le nouveau crédit ultra-rapide vous devez accorder toute
Renco présente des avan- votre attention à nos derniers
tages décisifs. C'est pourquoi «tuyaux».

Tuyau no 4 N'examinez pas seulement Et rappelez-vous: il existe déjà
le coût des intérêts , mais aussi des crédits Renco avec un
la largeur de vue de votre intérêt de 5%% seulement sur
partenaire pour le cas où il le capital initial, c'est-à-dire
vous arriverait de ne pas 93/.% par an. Toute personne
pouvoirtenirvosengagements se trouvant dans une situation
ponctuellement. Tout retard financière ordonnée peut
peut sans cela vous coûter obtenir chez nous un prêt de
beaucoup d'argent et beau- f r. 1000.— à fr. 25000.-.
coup d'ennuis.

Crédit Ratai
1211 Genève, 16, pi. Longemalle 8021 Zurich, Strehlgasse 33
Téléphone 022 24 63 53 Téléphone 051 23 03 34

Bulletin de commande
Veuillezm'envoyersansretard, formules de demande de
et sans engagement, vos crédit.

Nom 

Prénom 

Rue 

NP Domicile V 383

A LOUER à la rue des Crêtets

appartement
de 2 y2 pièces

à Fr. 285.— par mois, charges comprises.

A la même adresse

vente du mobilier complet
à l'état de neuf. Crédit sur demande.
Ecrire à Case postale 451, 2301 La Chaux-
de-Fonds.Jeune commis solvable cherche à ache-

ter

une maison familiale
du 'UNE MAISON de 2"ou' 3 'apparte-
ments, en bon état et avec jardin , à
La Chaux-de-Fonds.
Eventuellement TERRAIN A BATIR.
Ecrire sous chiffre BK 16281, au bureau
de L'Impartial.

MARIAGE
Ouvrier, quarantaine, sobre et sé-
rieux, désire' faire connaissance
d'une jeune femme sérieuse, ai-
mant la campagne, en vue de
mariage. Discrétion assurée.
Ecrire sous chiffre 141.843, à Pu-
blicitas, 2900 Porrentruy.

©

garantit l'avenir
de vos enfants
Agence générale
W. Hildbrand
la Chaux-de-Fonds

Av. léopold-Robert 34 Tél. (039) 2 69 95

A LOUER à SAINT-IMIER
pour date à convenir

appartement
de 5 Va pièces, tout confort, quartier ré-
sidentiel , loyer Fr. 530.— par mois. Tél.
(039) 4 32 64.

Baux à loyer - Imprimerie Courvoisier S. A.



Les agriculteurs sont satisfaits
La qualité du foin en 1970

La récolte de foin est-elle bonne,
cette année ?

Avant de répondre , il faut considérer
plusieurs phénomènes pour juger du
cru 1970 ; en effet si le retard de la
nature au printemps a toujours un ef-
fet favorable sur le foin , ce point posi-
tif est contrebalancé par l'automne
exceptionnel de l'année passée où les
champs ont pu être utilisés très avant
dans le temps, puis ont été en quelque
sorte « matraqués » par les sept mois
de neige qui ont tué trop de plantes.
Un autre point négatif : les foins ont
commencé assez tardivement , à cause

du mauvais temps du mois de juin ,
et l'herbe était déjà un peu tassée, voi-
re flétrie.

Il est évidemment impossible de don-
ner des chiffres aujourd'hui sur la ré-
colte, d'autant plus que selon les do-
maines, les quantités peuvent varier
du simple au double, pour la même su-
perficie. C'est là , en effet , le problème
délicat des agriculteurs : savoir com-
bien de têtes de bétail peut nourrir un
domaine, pour éviter de devoir acheter
du foin , ce qui est presque toujours
signe d'une faute de gestion.

Quant aux agriculteurs interrogés ,

ils se déclarent en général satisfaits.
Certains affirment même que l'année
a été très bonne, notamment ceux qui
disposent de silos et qui ont pu com-
biner l'ensilage et l'engrangement (si
l'engrangement se fait avec du foin
sec, l'ensilage se fait avec du foin fraî-
chement coupé) ; d'autres agriculteurs
déplorent les caprices du temps au
moment des fenaisons : il faut en ef-
fet trois jours de beau fixe pour cou-
per, sécher, et rentrer du foin.

Si les récoltes sont la plupart  du
temps terminées, là où elles ne le
sont pas, le foin risque de commencer
à pourrir , ces jours-ci les orages répé-
tés ne permettant pas de mener le tra-
vail à chef. C'est malgré tout avec un
certain optimisme que l'on peut voir
venir la mauvaise saison.

F. M. (photo Schneider)

L'un des plus anciens officiers d'état civil
de Suisse s'est démis de ses fonctions

Le Jura comptait les deux plus vieux officiers d'état civil de notre pays,
MM. Robert Odiet, de Pleigne, et Léon Voirol, des Genevez, entrés tous
deux en fonction en 1912. M. Odiet, qui a été suppléant avant d'être officier
d'état civil, est, à 87 ans, fidèle à son poste. M. Léon Voirol, à 83 ans, a
préféré se retirer. La charge demeure toutefois dans la famille, puisque
c'est son beau-fils, M. François Rebetez-Voirol qui lui succède, M. Robert

Voirol étant son suppléant.

M. Léon Voirol a été le seul, jusqu 'à
ce jour, à occuper la fonction d'officier
d'état civil de l'arrondissement des Ge-
nevez, celui-ci ayant été créé en 1912,
séparé alors de la paroisse de Lajoux.
Durant 58 ans et 4 mois, comme se
plaît à le préciser M. Voirol , il a
tenu les registres avec une conscience
méticuleuse. En tant d'années, il a ap-
pris à connaître toutes les familles
bourgeoises de la commune, celles qui
demeurent toujours aux Genevez com-
me celles qui ont émigré. Il n'est pas
de familles, au village, dont il n'ait
marié les enfants, les parents et même
les grands-parents ; ce fut le cas lors
du dernier mariage-, auquel . il a . pro-
cédé, le grand-pëfe ' du marié ayant
pourtant 81 ans.

Mais au cours des longues années de
sa charge, M. Voirol ne s'est pas con-
tenté de porter uniquement des ins-
criptions sur de gros folios ; il a suivi
les membres des familles dans leurs
déplacements, sur tous les continents :
«Des gens des Genevez, il y en a
partout , au Japon , au Guatemala, en
Australie, en Argentine... Mais c'est
aux Etats-Unis qu'ils sont les plus
nombreux. U y en a aussi de toutes
les couleurs ! Et cela, c'est dû aux
«nouvelles» prescriptions ordonnées par
la Direction de justice et police en
1929 : une femme qui a divorcé re-
prend son nom de fille, mais garde
l'origine de son ex-mari. C'est ainsi
que l'on a des noms de famille pure-
ment alémaniques qui sont originaires
des Genevez. Et c'est dommage.» M.
Voirol , durant toute sa vie, s'est com-
plu , les journées d'hiver principale-
ment, alors que les travaux de la

ferme lui laissaient du temps libre, à
se livrer à de patientes recherches
généalogiques. Il a consigné toutes ses
observations dans un cahier spécial qui
a fait sa légitime fierté. Il y a de
quoi ! On y trouve tous les descendants
dés familles originaires des Genevez
et qui y habitent encore jusqu'au 17e
siècle, ainsi que toute la «dynastie» des
Voirol. M. Voirol devait se faire un
point d'honneur de bien connaître sa
famille ; il eut la persévérance de re-
monter cinq siècles :

M.  Léon Voirol penché sur l'un de
ses reg istres. (Photo Impartial)

— C'est en 1500, exactement , qu'un
certain Louis Voirol vint s'établir aux
Genevez. Il venait de Savoie. Tous les
Voirol , même ceux qui sont mainte-
nant originaires de Tavannes. sont issus
de la même souche, tous sont donc pa-
rents.

M. Voirol est souvent sollicité pour
des renseignements de la part de res-
sortissants des Genevez. Tous sont ex-
trêmement surpris de se trouver en
face d'une personne qui connaît mieux
leur famille qu'eux-mêmes et qui, gé-
néralement, leur apporte des précisions
qu 'ils ne soupçonnaient pas. Il n'est
certes pas commun d'être mis en pré-
sence de son ascendance par un homme
que l'on ignorait totalement. On ima-
gine volontiers l'étonnement de cette
Noire, par exemple, qui, ayant épousé
un Humair , entend l'évocation d'une
belle-famille que son mari méconnais-
sait lui-même.

Jamais M. Voirol n 'a tiré vanité
de son savoir, mais c'est toujours avec
un sourire malicieux de vieux terrien
qu 'il accueille gentiment ses hôtes.
«Voyez-vous, la commune des Genevez
a de plus nombreux ressortissants que
la plupart des communes jurassiennes.
Si tous revenaient aujourd'hui à leur
lieu d'origine, ils formeraient une cité
de plus de 6000 habitants.» Ces milliers
de personnes, il . les connaît toutes,
par la plume ; aussi est-il content lors-
que, de temps en ternps,, il peut mettre
un visage sur un simple nom.

Parvenu à un grand âge, M. Léon
Voirol s'est résigné à se détacher du
monde proche et lointain au milieu
duquel il vivait. Il tient à vivre tran-
quille, sans nulle préoccupation : «Sa-
vez-vous que si l'on remonte en ligne
directe dans ma famille, je suis le
seul à avoir passé le cap des quatre-
vingts ans ?»

A. F.

Il aimait trop les armes
Tribunal de police de Neuchàtel

Le Tribunal de police de Neuchàtel a
siégé mardi sous la présidence de Mme
Schaer-Robert, assistée de Mme C.
Quinche, greffier.

J. D. est accusé d'avoir commis des
voies de fait et proféré des injures dans
un restaurant du Landeron alors qu 'il
était quelque peu éméché, mais l'affaire
ne peut pas être résolue en l'état actuel
des choses : une conciliation va être
tentée, mais elle ne saurait se faire en
l'absence des plaignants et sans leur
accord.

En attendant , le prévenu montre sa
bonne volonté en s'engageant à ne plus
remettre les pieds dans cet établisse-
ment public.

* * *
Très j eune déjà , G. M. était pas-

sionné pour les armes, et sa passion ne
l'a pas abandonné puisqu'il a dérobé
un paquet de ces joujoux à la gare du
Landeron... Les CFF ont porté plainte
et demandent dédommagement. Le tri-
bunal condamne ainsi G. M. à payer
aux CFF les 1000 fr. qu'ils réclament.
U lui inflige en outre une peine de
20 jours d'emprisonnement avec sursis
pendant deux ans et 170 fr. de frais de
justice.

P. R. doit répondre de la prévention
de filouterie d'auberge pour n'avoir pas
payé son loyer et n'avoir pas honoré un
engagement qu'il avait de rembourser
sa dette de logement.

Le tribunal Mi accorde un'-'Hiélai de
6 mois pour régulariser sa situation et
'le condamne à 10 jours d'emprisonne-
ment avec sursis pendant 2 ans, et aux
frais de la cause arrêtés à 25 fr.

G. M. est prévenu de banqueroute
simple et de déconfiture par légèreté.

Ne disposant que du minimum vital ,
bourré de dettes, il a encore trouvé
moyen de s'engager pour une somme
d'environ 500 fr. qu 'il n'est bien en-
tendu pas en mesure de rembourser.

Dans une telle situation, personne ne
sait que faire et le mandataire du plai-
gnant va tenter de s'arranger avec l'Of-
fice des poursuites pour que son man-
dant soit dédommagé sans que le pré-
venu en souffre davantage... En atten-
dant le résultat de cette démarche,
l'affaire est suspendue.

* * +

C. M. fait défaut bien qu 'il soit
accusé d'ivresse publique et qu 'il ait été
cité régulièrement. Un soir qu 'il avait
bu plus que de raison , il s'était couché
sur un banc à proximité du funiculaire
de La Coudre. Il tenait là des propos
grossiers et inconvenants et les agents
qui l'ont entendu ont jugé bon de le
faire passer une nuit au poste pour
qu 'il oublie ses libations.

Par défaut , le tribunal le condamne
à 5 jours d'arrêts et à 15 fr. de frais.

* * *
Enfin, V. N. et A. G. F. sont accusés

de détournement d'objets trouvés et de
défaut d'avis en cas de trouvaille parce
qu 'ils ont découvert un auvent de cara-
vane en pièces détachées et sales, aban-
donné au bord du Seyon et qu'ils l'ont
emporté. De bonne foi et à juste titre,
dira le tribunal , ils ont pu penser que
cette toile avait été jetée là et qu 'ils
pouvaient se l'approprier. Ils n'ont eu
aucune intention délictueuse et ils ont
rendu l'objet sur réquisition. Ainsi, le
tribunal les libère des préventions por-
tées contre eux , et il met les frais à la
charge de l'Etat.

B. G.-G.
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Situé au centre du Val-de-Travers et en bordure de Ja roule nationale
Neuchàtel - Pontarlier, le village de Boveresse est essentiellement agricole.
Il  bénéficie toutefois d'un développement réjouissant ces dernières années
où une douzaine de villas ont été construites par des Vallonniers qui tra-
vaillent dans l'industrie. Cette localité est aussi celle qui est la p lus ensoleillée

du Val-de-Travers. (texte et photo rq)

Boveresse, un village très calme
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Neuchàtel
JEUDI 6 AOUT

TPN : centre de culture, exposition
«Posters now», de 13 h. à 24 h.
(sauf le lundi).

Galerie Numaga : Auvernier, exposi-
tion peintures et gravures. Tous
les jours (sauf le lundi), de 15 h.
à 18 h., et le mercredi de 20 h.mmà22 h. ?«m*

Galerie des Amis des arts : exposition
du peintre Lermite, tous les jours
(sauf le lundi), de 10 h. à 12 h.,
et de 14 h. à 17 h.

Môtiers : exposition Rousseau natura-
liste.

Musée d' ethnographie : exposition «Art
océanien», tous les jours (sauf le
lundi), de 10 h. à 12 h., et de
14 h. à 18 h.

Pharmacie d' o f f i c e  jsuqu'à 23 heures :
Kreis, rue du Seyon.
Ensuite, cas urgents : No 17.

CINÉMAS
Apollo : 14 h. et 20 h., Spartacus.
Arcades : 15 h. et 20 h. 45, Bullit

(18 ans).
Bio : 15 h. et 20 h. 45 , L' enfant sau-

vage (18 ans) ; 18 h. 15, Amougies,
Music Power.

Palace : 15 h. et 20 h. 30, Par exem-
ple : adultère (18 ans).

Rex : 15 h. et 20 h. 45, Nous : une,
mais quelle famille ! (18 ans).

Studio : 15 h. et 20 h. 30, Haine pour
haine.

| M E M E N T O  I\ I

Vn général italien
au Marché-Concours

Les organisateurs du Marché-Con-
cours ont reçu hier un télégramme de
l'ambassade d'Italie à Berne, leur an-
nonçant la venue à la grande fête na-
tionale du cheval de dimanche pro-
chain, de deux représentants du mi-
nistère italien de la défense, le géné-
ral Bernardini et le colonel Conforti.
Ces deux personnalités profiteront de
leur séjour à Saignelégier pour étudier
la possibilité de procéder à l'acquisi-
tion de chevaux francs-montagnards
pour les troupes de montagne italien-
nes, (y)

SAIGNELEGIER

Plans de remaniement
forestier

Du 10 août prochain au 29 août 1970,
le Syndicat d'améliorations foncières
(remaniement parcellaire) des Enfers
déposera publiquement à la salle com-
munale les plans et registres de la nou-
velle répartition du remaniement fo-
restier (secteur « Au Bouvier »), la va-
leur bois et la valeur sol de l'ancien
et du nouvel état , l'estimation du sol
de la portion de pâturage près de la
loge, ainsi que le plan et le registre
des servitudes.

Les oppositions éventuelles duement
motivées devront être adressées au se-
crétariat communal jusqu 'au 29 août
1970. (by)

LES ENFERSLa Direction des chemins de f e r  du
Jura (CJ)  vient d' adresser à la popu-
lation de Montfaucon et environs un
avis annonçant le déplacement de l'ar-
rêt du car CJ devant la nouvelle poste.

D' autre part , le dépôt de camionnage
CJ , tenu jusqu 'ici par M.  Pierre Farine ,
négociant , est également transféré dans
les locaux de la nouvelle poste. M.
Gaston Aubry, buraliste postal , assume
actuellement durant l'ouverture du gui-
chet postal les travaux suivants pour
le compte des CJ :

Acceptation et délivrance des envois
de détail grande vitesse et des colis
express, ainsi que la vente des billets
du service interne et enregistrement
el délivrance des bagages accompa-
gnés.

Les envois de détail petite vitesse
doivent à l'avenir être retirés et con-
signés uniquement à la gare du Pré-
petitjean. (by)

Un avis de la direction
des CJ

Un nouveau bâtiment
postal

Le bureau de poste vient d'être
transféré dans un nouvel immeuble,
propriété de M. Gaston Aubry, buraliste
postal. La nouvelle poste se situe sur
l'ancien champ de foire du bétail bo-
vin , à proximité de l'Hôtel du Lion d'Or.
Il s'agit d'une construction moderne,
qui néanmoins cadre fort bien dans le
quartier.

L'arrêt du car postal se fait actuel-
lement devant le nouveau bureau pos-
tal. Une salle d'attente extérieure ren-
dra de précieux services aux usagers
du car. (by)

MONTFAUCON

Vn silure de taille
Après deux heures et demi e d' e f -

f o r t s , deux pêcheurs ont réussi à sor-
tir des eaux du lac de Bienne un
silure de 30 kg., et mesurant 1 m. 55
de long. Selon les dires des pêcheurs,
il a constitué un fameux plat , (ats)

Des triplés à Bienne
M. Fritz Staehli , maire de Bienne,

s'est rendu à la maternité de l'hôpital
de Beaumont , pour féliciter l'épouse
d'un maçon travaillant à Bienne depuis
1963 , Mme Lucia Saolino, qui a donné
le jour à des triplés, soit un garçon
et deux f i l les .  Il  lui a remis, au nom
de la municipalité , un magnifique bou-
quet de f leurs  et trois livrets d'épargne
de 100 francs chacun, (ac)

BIENNE

Décès
de l'abbé Pierre Hengy

L'abbé Pierre Hengy, curé de la pa-
roisse, est décédé prématurément à
l'âge de 58 ans , dans une clinique bâ-
loise. Enfant de Porrentruy où il cé-
lébra sa première messe en juillet
1939 , le défunt exerça son ministère
aux Bpis et à Moutier comme vicaire,
puis à Bressaucourt comme curé, de-
puis 25 ans. Il était en outre directeur
diocésain des Oeuvres pontificales mis-
sionnaires. Issu d'une famille qui donna
de nombreux prêtres à l'Eglise, il était
l'une des figures du clergé jurassien.
Il faisait notamment partie de la Com-
mission catholique-romaine du canton
de Berne ainsi que de la Commission
jurassienne pour la réforme des struc-
tures paroissiales et décanales. En
dehors de ses activités pastorales, il
s'occupa d'assurance maladie et fut pré-
sident du Conseil de surveillance de la
Caisse de crédit mutuel locale.

Depuis quelques mois, le clergé ju-
rassien est durement touché par la
disparition de plusieurs de ses mem-
bres, mais la perte du curé Hengy
sera particulièrement ressentie. Nos
condoléances, (fx)

BRESSAUCOURT

¦ 

Voir autres informations:
jurassiennes en page 19
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Plus de poils superflus,
grâce à l'épilation définitive

par électrocoagulation Spécialiste d'expérience

I N S T I T U T  DE B E A U T É
M L L E  N E L L Y  T I S S O T
Rue du Parc 25 - Tél. (039) 2 35 95

A louer en Ajoie, tout de suite,
ou pour date à convenir

Hôtel - Restaurant
bien situé, avec grande salle. Ap-
partement à disposition. Parc d'a-
grément. Conditions favorables.

Ecrire à case postale 661, 2301 La
Chaux-de-Fonds.

Prêt comptant©
•k de Fr. 500.- à Fr. 25000.-, si vous Contre l'envoi du bon ci-joint, vous Nom 

avez une situation financière saine bénéficierez d'une réduction _
~k remboursable jusqu'à 60 mois de 20% sur le coût total des intérêts ——— 
•*¦ accordé dans les 48 heures autorisés. Domicile A'383
¦*• basé uniquement sur la confiance, Notre «service-express» , téléphone Uor»«i __-_ Or_hn ____'_Lf*___ \ Q A

contre votre seule signature '071 233922, vous donne chaque soir DdnqiUS rMJIllltïr-rA^ie.O./-*.
¦A- garantie d'une discrétion absolue de 19 à 21 h. tous les renseignements 9001 St-Gall, Neugasse 26, <p 071 233922

désirés sur nos prêts comptant. 8021 Zurich, Strehlgasse 33, <? 051 23 03 30

On cherche

SOMMELIÈRE
ou

SOMMELIER
Bon salaire assuré.

Tél. (038) 7 9451

I 
 ̂
B PIERRE -A. NARDIN <& CIE

BIHBBB FABRIQUE DE BOITES DE MONTRES

cherchent pour leur usine de La Chaux-de-Fonds :

JEUNES HOMMES ou JEUNES FILLES
pour différents travaux propres dans leur atelier de
polissage.

Cherchent également pour leur département or :

ACHEVEURS-TOURNEURS
ou éventuellement

personnel à former
Faire offres à Beau-Site 13, Le Locle, ou se présenter à Cernil-Antoine 17,
La Chaux-de-Fonds. Pour La Chaux-de-Fonds, se présenter le matin.

Mécanicien-faiseur d'étampes
ou

outilleur pour étampes d'horlogerie
est demandé

S'adresser à ZOLLINGER & STAUSS, T.-Allemand 47, La Chaux-de-
Fonds, tél. (039) 2 42 57 ou en dehors des heures de bureau 2 42 59.

FLUCKIGER & CIE
, FABRIQUE DE CADRANS SOIGNÉS :, j , j ^y  | j ? _¦ y. £ .. ,

2610 Saint-Imier

Nous engageons par suite du développement de notre entreprise :

une employée
avec formation commerciale de base (pour notre
bureau commercial)

une employée de bureau
précise et consciencieuse (pour notre département de
fabrication)

Les intéressées voudront bien faire leurs offres de service au départe-
ment du personnel ou se présenter. Renseignements au (039) 4 21 61 -
interne 17.

A louer à Cormoret dans immeu-
ble locatif moderne

UN APPARTEMENT
de 4 Va pièces

UN APPARTEMENT
de 3 Va pièces.
Tout confort.
Libre dès le ler novembre.
S'adresser à Gianoli & Cie, rue
du Midi 15, 2610 Saint-Imier,
tél. (039) 4 12 30.

cherche
pour l'une de ses employées

APPARTEMENT
de 3-4 pièces, avec confort , si
possible quartier ouest.
Prière de téléphoner au No (039)
2 11 71, interne 41. 

A LOUER

appartement
3 pièces, tout confort , balcon , quartier
de l'Est , tranquille et bien ensoleillé.
Libre pour le ler octobre 1970. Tél. (039)
3 75 36.

Pour achat ou participation , je cherche

BREVETS
NOUVEAUTÉS

présentant un réel intérêt.

Faire offre sous chiffre P 300508 N, à
Publicitas S. A., 2001 Neuchàtel.

J.-M. DROZ
DOCTEUR

EN CHIROPRATIQUE

de
retour

CAFÉ-RESTAURANT
à louer au Val-de-Travers, dans localité industrielle
et touristique, comprenant 2 salles à boire, 1 salle
de jeux (flipper et football), ainsi qu'un logement
de 5 pièces, avec salle de bains. Bon chiffre d'affaires.

Faire offres sous chiffre P 21955 N, à Publicitas SA,
2001 Neuchàtel.

r ^

VEAU ROULÉ I
depuis Fr. 1.30 I
les 100 g r.

Société des maîtres bouchers

La Chaux-de-Fonds - Le Locle
Les Brenets - Les Ponts-de-Martel
La Sagne - La Brévine

Livraisons à domicile - Les clients sont priés de passer
les commandes la veille ou avant 8 heures du matin.

|„ „, „„ ,||

SOCIÉTÉ IMMOBILIÈRE offre à vendre à La
Chaux-de-Fonds :

IMMEUBLE LOCATIF
RENDEMENT 10 . _

Faire offres sous chiffre AR 16446, au bureau de
L'Impartial.

/ \

SALMEN
est de la bière de Rheinfelden!
¦ "?¦ 

Demandez
les noms des fournisseurs à

votre Dépôt SALMEN
à La Chaux-de-Fonds,

V (p 039 31582 /

' ABRICOTS
DU VALAIS

1er choix kg. 1.65 ;
pour confiture
kg. —.85. Plateaux
de 16 kg. + embal-
lage et port dû CFF.
TOMATES
le kg. Fr. 1.—.
POIRES
à stériliser Prévoux ,
le kg. —.90.
Demandez nos prix
avantageux pour
eau de vie et li-
queur de William et
d' abricots.
Ouvert le dimanche.
S'adresser à : Ger-
main Sauthier,
1906 Charrat , tél.
(026) 5 36 70. 
A donner contre
bons soins un gros
chien

berger
allemand
mâle, très bon gar-
dien , obéissant mais
caractère difficile.
Amis des Bêtes,

• tél. (038) 9 19 05 (dès
13 h.). ! 

Lisez ('Impartial

VITRINES
murales à louer, centre, à proximité ave-
nue Léopold-Robert. — Faire offres
sous chiffre BS 16572, au bureau de
L'Impartial.

ATELIER DE RÉGLAGES
André FLUCKIGER ,
Léopold-Robert 75
cherche

RÉGLEUSES
VIR0LEUSES-
CENTREUSES
pour travail en atelier ou à domi-
cile. — Tél. (039) 3 26 69.

EXTRA
est demandée, pour les mardis,
mercredis et jeudis.

S'adresser au Restaurant des
COMBETTES, La Chaux-de-Fonds,
tél. (039) 2 16 32.

Je cherche

3 CV
Tél. (032) 2 82 53.
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MAISON
J'achèterais, région
La Chaux-de-Fonds,
ancienne petite mai-
son, d'un logement,
même sans confort.
Faire offre avec in-
dication de prix et
situation, sous, chif-
fre LD 16512, au
bureau de L'Impar-
tial.

PIANO
A vendre bas prix ,
piano en bon état
de marche, vente
au comptant. Ecrire
sous chiffre GL
16513, au bureau de
L'Impartial.

AVIS
Je cherhe à louer
tout de suite, ou-
date à convenir,
grand appartement,
rez-de-chaussée,
avec WC intérieurs ,
sans confort. Indi-
quer situation et
prix sous chiffre HA
16515, au bureau de
L'Impartial.

A LOUER chambre
meublée, tout de
suite. Tél. (039)
2 59 23.

A LOUER pour tout
de suite à monsieur,
chambre conforta-
ble. Tél. (039)
2 23 58.

A LOUER à demoi-
selle, chambre in-
dépendante avec
salle de bain. Télé-
phoner au (039)
2 03 81.

A VENDRE 2 cuisi-
nières électriques
en bon état. Tél.
(039) 2 00 32.

A VENDRE outils
d'horloger avec
deux layettes. S'a-
dresser Forges 25,
ler étage au centre.

PIANO
On demande à ache-
ter , en bon état ,
piano brun , pour
étude. Faire offre
avec prix , indication
de la marque, sous
chiffre HT 16514,
au bureau de L'Im-
partial.



Suisse centrale: résultats inquiétants de tests
effectués sur certaines denrées alimentaires

En Suisse centrale, de nombreuses analyses effectuées par le Laboratoire
cantonal uranais à Brunnen pour contrôler la qualité du lait, de différents
laitiers, ainsi que de l'eau potable, ont donné un nombre inquiétant de
résultats négatifs. En effet, sur un total de 14.517 tests, 2745 ont été

considérés comme insatisfaisants.

Dans une émission radiophonique
diffusée mardi , les résultats d'un
contrôle du lait dans le canton de
Schwyz ont été cités comme un
exemple particulièrement significa-
tif : en effet , sur 6000 tests, 1000
étaient négatifs. D'autres analyses
effectuées dans les cantons d'Uri et
de Schwyz et dans les demi-cantons
de Nidwald et d'Obwald ont égale-
ment donné des résultats inquiétants.
Ainsi sur 43 contrôles de beurre, 7
seulement étaient irréprochables. Les
résultats des tests effectués sur les
glaces montrent également la gra-
vité de la situation puisque 39 de ces
glaces seulement étaient propre à la
consommation. Le commentateur de
la radio a poursuivi en ces termes :
« Lorsqu'une personne achète une
glace qui n'est pas nuisible pour la
santé, elle a vraiment de la chance » .

Dans son rapport , le laboratoire de
Brunnen a précisé que le lait était
souvent malpropre ou mouillé et
qu'il provenait parfois d'animaux ma-

lades. Un paysan qui ajoutait un li-
tre d'eau pour chaque quatre litres
de lait a été découvert... Pourtant ,
comme l'a encore indiqué la radio ,
les peines infligées aux producteurs
de «mauvais» lait sont plutôt légè-
res (avertissement ou menace de pei-
nes de prison).

BOULANGERIES
ET BOUCHERIES

Outre les producteurs des laite-
ries, des boulangeries et des bouche-
ries ont également été contrôlées en
Suisse centrale. Là aussi les résul-
tats laissent à désirer : de 60 à 68 pour
cent des denrées analysées ont donné
lieu à des réclamations.

D'autre part , sur 1450 contrôles de
l'eau considérée comme potable , 620
ont été négatifs.

A la suite de ces tests, , l'ATS a
demandé des renseignements à di-
verses associations de producteurs.
Ainsi à la Centrale de fabrication
de beurre de Suhr , on a déclaré que

les réclamations qui font suite aux
analyses du beurre ne concernent
pas toujours la qualité. Des erreurs
d'inscriptions sur les emballages ou
des questions de poids font égale-
ment entrer certains produits dans
la catégorie résultats négatifs.
Mais le beurre peut aussi avoir une
trop forte teneur en eau, en degré
d'acidité trop élevé, ou n 'être pas
irréprochable quant au goût. La cen-
trale considère que la suppression
des fromageries locales et la centra-
lisation de la fabrication du beurre
seraient les meilleures mesures à
prendre pour éviter les critiques et
améliorer la qualité de ce produit.

(ats)

L actualité horlogère
SUITE DE LA 1ère PAGE

En e f f e t , et pour les raisons que
nous avons déjà  développées dans
cette revue, la perception d'un
dépôt à l' exportation mettrait nos
industries dans une position déli-
cate face  à la concurrence étran-
gère, sans pour autant avoir une
influence réelle sur l'évolution
conjoncturelle. On sait en e f f e t
que la hausse des prix a des cau-
ses d' ordre structurel (c 'est typi-
quement le cas de l'élévation des
loyers) et ne saurait être e f f i ca -
cement combattue par des mesu-
res de caractère conjoncturel. En-
f in , la situation n'est de toute f a -
çon pas alarmante, les tendances
inflationnistes ne se renforçant
pas. En l espace d'une année , soit
de mai 1969 à avril 1970 , l'indi-
ce général des prix à la consom-
mation s'est élevé de 2 ,12 pour
cent pour atteindre 110 ,7 points.
Il est vrai qu'il a passé à 111 ,8
points à f i n  mai, mais cela s'expli-
que surtout , une fo i s  de plus , par
la hausse des loyers. En tout état
de cause, l' augmentation en ques-
tion est relativement modérée si
on la compare à l'évolution en
cours dans les autres pays. Cela
ne veut pas dire qu'il ne fa i l le
pas tenter de l' enrayer mais enco-
re faut-il , pour y parvenir , recou-
rir à des moyens qui s'attaquent
aux véritables causes du mal. »

Observations for t  justes, aux-
quelles nous ne pouvons que sous-
crire entièrement.

. . *
La statisti que des exportations

horlogères pour le commencement
de l' année est assez encouragean-
te. Fin mai elle atteignait en va-
leur 980.867.064 francs contre
897.260.273 francs durant la pé-
riode correspondante de l' année
précédente. L'augmentation est
appréciable. Surtout si l' on songe
aux bouleversements politiques et
incertitudes monétaires qui carac-
térisent la période actuelle.
Cependant face  à la concurrence
croissante du Japon , des USA et
de l'URSS il faut  veiller au grain.
C' est pourquoi , au moment où
s'élabore le Message du Conseil
fédéra l  sur le nouveau statut de
libéralisation, est-il bon de rappe-
ler qu'on ne saurait être assez
prévoyant...

L'opinion suisse du reste, est
consciente de l'importance que
représente l'horlogerie pour le
maintien de la prospérité du pays.
Elle insiste pour que toutes mesu-
res utiles soient prises face  aux
divers problèmes qui se posent.

Un intéressant sondage e f f e c -
tué par la F.H. le prouve.

Ainsi , à la question « Quel
est l' atout le plus important de
l'industrie horlogère suisse ? » , 50
personnes sur cent ont répondu
« une meilleure qualité », 17 « l a
recherche intensive et ses appli-
cations pratiques », et 11 « un
plus grand nombre d'innovations
techniques » . Des atouts comme
« une politique de distribution
plus agressive » ou « des prix p lus
étudiés » sont beaucoup moins
cités.

Serrant de plus près le problè-
me de la législation horlogère,
les enquêteurs ont abordé la ques-
tion du contrôle technique. Une
très large majorité des hommes
(73 pour cent) estime que la qua-
lité des montres suisses doit être
contrôlée par une institution créée
par l'industrie horlogère et non
par une institution créée par l'in-
dustrie horlogère et non par une
institution of f ic ie l le .

Quant a l' origine suisse de la
montre , elle est considérée par
96 personnes sur cent comme un
atout dans la compétition interna-
tionale. A l' avenir cependant , cet
atout n'aura plus le même poids ,
soit dans dix ans selon la p lu-
part.

Il  était certes utile de connaî-
tre les résultats de cette consul-
tation.

Ils prouvent que le publi c ap-
précie à sa juste valeur les atouts
dont dispose l'industrie horlogère.
Opinion très personnelle aussi ,
nous estimons que la structure ac-
tuelle du contrôle ne devrait pas
subir de modification.

. . .
Dans un prochain article nous

évoquerons d' autres aspects d' une
actualité qui soit en ce qui con-
cerne l' accord russo-helvétique ,
soit l' espionnage industriel , inté-
ressera certainement nos lecteurs.

Paul BO URQUIN

La relève du personnel paramédical toujours
plus difficile dans le canton de Vaud

La durée d' activité des professions
paramédicales diminue. Il faut dès
lors délivrer des diplômes en nombre
croissant , ne serait-ce que pour
maintenir l'effectif actuel. Or , les
besoins hospitaliers requièrent un
personnel toujours plus nombreux ,
et l'effectif en activité, formé dans
les écoles suisses, augmente à un
rythme moins rapide que celui de
la population.

Au point de vue démographique,
la relève professionnelle s'avère très

difficile , surtout dans les cantons
vieillis (au premier chef , le pays de
Vaud). Par rapport à 1965 , la popu-
lation féminine de 1980, âgée de 20
à 24 ans, va vraisemblablement di-
minuer de 10 à 12 pour cent en
Suisse et de 20 à 24 pour cent dans
le canton de Vaud. Il est évident, en
conséquence, que la situation vau-
doise devient tendue et que les dif-
ficultés y seront plus sérieuses que
dans de nombreux autres cantons,
(di)

Intensification de la collaboration de la Croix-Rouge
suisse dans le domaine de la protection civile en 1969
La Croix-Rouge suisse (CRS) a développé ses diverses branches d'activité
en 1969. A côté de ses activités traditionnelles telles que les unités de soins
aux malades et les centres de transfusion de sang, elle a intensifié sa colla-
boration dans le domaine de la protection civile. En ce qui regarde l'étran-
ger, elle a concentré ses efforts sur l'aide aux victimes de la guerre civile

nigériane.

Une nouvelle ordonnance , entrée
en vigueur le ler février 1970 a été
édictée par le Conseil fédéral con-
cernant le service de la Croix-Rou-
ge. Parmi les modifications impor-
tantes, il convient de noter la dif-
férence à faire entre l'activité mili-
taire hors-service et l'aide en cas
de catastrophe dans le cadre de la
Croix-Rouge. La nouvelle ordonnan-
ce prévoit les diverses modalités à
appliquer. Par ailleurs, l'accent a été
mis sur les différents cours organi-
sés par la CRS.

DON DU SANG
Les centres de transfusion sangui-

ne ont enregistré une augmentation
de 5 pour cent des conserves de sang
complet Cependant , .'le nombre de.

prises de sang a légèrement diminué
par rapport à l'exercice précédent ,
ce qui s'explique par la fréquence
des maladies grippales dans les Eco-
les de recrues et une certaine lassi-
tude de la population à l'égard du
don du sang.

La CRS a également développé de
façon particulière son activité dans
le domaine de la protection civile.
Elle a notamment constitué 5 grou-
pes de travail , chargés de l'étude du
service de la transfusion de sang,
des assortiments de matériel d'hô-
pital de la Croix-Rouge, de l'ensei-
gnement des soins aux malades à la
protection civile, du personnel soi-
gnant professionnel et des soins non
professionnels auxymalades.

ACTIVITÉS A L'ÉTRANGER
En ce qui concerne les activités

dans le secteur de l'étranger, la CRS
a fait porter ses efforts sur l'accueil
d' enfants tchécoslovaques dans no-
tre pays, les soins aux réfugiés tibé-
tains et , hors de Suisse, essentielle-
ment sur les victimes de la guerre
civile au Nigeria , sans pour autant
se désintéresser des victimes de ca-
tastrophes naturelles (Yougoslavie,
Algérie, Tunisie) ou d'autres conflits
(Vietnam), (ats)

Aide aux pays en voie de développement

Dès le ler janvier 1970 , la Con-
fédération accorde une subvention
de 4500 francs à chaque volontai-
re qui part à l'étranger dans le
cadre de l'aide aux pays en voie
cle développement. Ces contribu-
tions ont ainsi été augmentées de
1500 fr. Elles s'élèvent à 7.200 fr.
pour un couple dont la femme ne
travaille pas pour les pays du
Tiers monde. Ainsi que le com-
munique le délégué du Conseil
fédéral à la coopération techni-
que, 543 volontaires ont reçu une
subvention entre le 1er juillet

1965 et le ler juillet 1970. A la
fin de ce premier trimestre de
1970 , 304 volontaires d'institutions
privées suisses se trouvaient en
poste dans les pays en voie de
développement. Parmi eux, 182
faisaient partie d'une organisation
catholique, 114 d'une organisation
protestante et 8 d'une organisation
neutre. Tous c volontaires œu-
vraient dans ch-.érents domaines,
soit dans ceux de la santé (133),
de l'éducation (100), de l'agricul-
ture (4), de la formation profes-
sionnelle et l'industrie (67). (ats)

Les subventions de la Confédération
aux volontaires d'institutions privées

Précisions du syndic
de Lausanne au sujet

du Festival pop
M. Chevallaz , syndic de Lausanne,

communique à l' administration com-
munale :

La presse parle beaucoup d'un Fes-
tival de musique pop à Lausanne. La
municipalité n'a été saisie d' aucune
demande en bonne et due forme. Les
organisateurs ont , il est vrai, pris
contact avec quelques-uns des ser-
vices de l' administration communa-
le, mais n'ont cependant pas déposé
de dossier détaillé. Nous entendons
que les services n'engagent en au-
cune manière positive ou négative
!u municipalité qui , sans préjugé ,
gardera sa p leine et entière liberté
de détermination, (j d)

Coopération technique suisse

Le service cle la coopération tech-
nique du Département politique fé-
déral a chargé le professeur J. Eckert ,
directeur cle l'Institut de parasito-
logie de l'Université de Zurich et M.
G. Eichenberg de l'Institut tropical
suisse à Bâle , d'examiner les possi-
bilités de lutte contre les parasites
bovins au Népal. Les deux experts
sont partis pour ce pays à mi-juillet
où ils procèdent à diverses exper-
tises, avant de déposer leur rapport
à leur retour en Suisse. Si les con-
clusions de celui-ci le permettent ,
un vétérinaire et un zoologue suis-
ses seront envoyés au Népal par la
coopération technique pour une du-
rée cle deux ans. (ats)

Lutte contre
les parasites

bovins au Népal

La taille moyenne des conscrits helvétiques
s'est accrue de dix centimètres en 80 ans

Les examens de gymnastique lors
du recrutement qui a lieu chaque
année renseignent sur la formation
gymnastique et sportive ainsi que
sur les qualités , physiques des fu-
turs soldats.

Lors de l'enquête effectuée en 1967 ,
la dernière en date , on a questionné
les conscrits sur l'intensité de leur
activité sportive. Mises en relation
avec les données sur la constitution
des conscrits et leurs aptitudes phy-
siques, les réponses à cette question
particulière mettent en lumière cer-
tains aspects qui montrent la néces-
sité de mesures accrues pour pro-

mouvoir la pratique cle la gymnasti-
que et du sport.

Si l'on classe les cantons d'après
la somme moyenne des notes obte-
nues dans les quatre disciplines im-
posées (grimper , saut en longueur ,
lancer et course) Nidwald se place
au premier rang, suivi de Soleure et
Bâle-Campagne, alors que Genève
se retrouve au dernier rang. Au 5e
rang, on trouve Fribourg, premier
canton romand , alors que le Valais,
Vaud et Neuchàtel se classent res-
pectivement aux 7e 19e et 22e rangs.

Les statistiques révèlent encore
que la taille moyenne des conscrits

helvétiques s'est accrue de 10 cm. en
l'espace de 80 ans et ce sont les Ap-
penzellois des Rhodes-Extérieures
qui ont le plus grandi. Le périmètre
thoracique moyen s'est également
développé puisqu 'il s'établissait à
84 ,7 cm, en 1890 et à 90 ,1 en 1967.
Enfin , 59 ,9 pour cent des conscrits
ont été reconnus aptes au service
(contre 59,1 en 1962), 7,7 pour cent
(10 ,9 pour cent) aptes au service
complémentaire, 8,4 pour cent (10 ,4
pour cent) ont vu la décision les con-
cernant ajournée et 24 pour cent
(19 ,6 pour cent) ont été déclarés
inaptes au service militaire, (ats)

Suffrage féminin
dans le canton d'Uri

Le Département de justice et poli-
ce du canton d'Uri a été chargé de
préparer la révision constitutionnel-
le nécessaire à l'introduction du suf-
frage féminin. .

Les propositions définitives de
l'exécutif devront être présentées au
Grand Conseil cette année encore ,
afin que les citoyens puissent tran-
cher en même temps qu 'ils se pro-
nonceront lors de la consultation fé-
dérale au début de l'an prochain.

(ats)

Hier après-midi à Pollegio , dans
le val de la Léventine, une conduc-
trice française, voulant effectuer un
dépassement, est entrée en collision
avec un poids lourd. A la suite du
choc, la voiture a été éjectée hors de
la route. Mme Andrée Ertmann , de
Strasbourg, qui était au volant de
l'automobile, a perdu la vie. Les 3
autres occupants ont été blessés.

(ats)

Touriste française
tuée sur une route

tessinoise
Un jeune homme

se noie dans une mare

Près d'Yverdon

Un accident particulièrement tra-
gique s'est produit hier après-midi
entre Donneloye et Bioley-Magnoux.
Trois jeunes gens de Cronay s'étaient
rendus au bord d'une mare, sise au
fond d'une carrière, dans 'l'intention
de s'y baigner. Après un quart d'heu-
re passé dans l'eau , deux des jeunes
s'aperçurent que leur camarade,
François Maccabez , fils cle Roland ,
agriculteur à Cronay, avait disparu
de la surface. Ils firent immédiate-
ment des recherches, cependant sans
succès, puis donnèrent l'alarme. La
gendarmerie d'Yverdon se rendit
aussitôt sur place, accompagnée d'un
homme-grenouille et de la brigade
du lac. Vers 16 h. 10, la victime put
être retirée de l'eau , après y être
restée environ une heure et demie.
Malheureusement, malgré toutes les
tentatives faites , elle ne put être
ramenée à la vie et le médecin ne
put que constater le décès, (cp)

O Broug. — L'Association suisse
des sous-officiers a reçu mandat de
l'Union européenne des sous-officiers
cle réserve d'organiser en 1971 la 3e
Rencontre européenne des sous-of-
ficiers. Cette rencontre se déroulera
à Broug du 11 au 13 juin 1971. (ats)
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C'est l'image de votre
indépendance. Le reflet de
votre goût. L 'affirmation de
votre person nalité. Or, la
personnalité, c'est l'affaire
de Perrenoud!
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8̂  i» "¦ ' - ¦ ¦ s
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ACHEVEURS
RETOUCHEURS
REMONTEURS
pour être formés sur mouvements chronographes
traditionnels et automatiques.

Travail intéressant pour horlogers désirant se per-
fectionner.

Entrée à convenir.

Pour tous renseignements, s'adresser au Département
de fabrication G. L. Breitling, Montbrillant 3,
La Chaux-de-Fonds, tél. (039) 3 13 55.



Mise en pratique de nouvelles méthodes d'entraînement
Les juniors talentueux de l'ACNF, au Centre sportif de La Chaux-de-Fonds

On travail ferme sous la direction de moniteurs compétents. Ici Willy Kernen (à droite)

Une nouvelle fois , les responsa-
bles des juniors de l'Association can-
tonale neuchâteloise de football ont
choisi le Centre sportif pour l'organi-
sation du cours annuel d'entraîne-
ment des juniors talentueux. Depuis
lundi et durant toute la semaine, ces
jeunes bénéficieront des conseils de
moniteurs avisés et compétents. Ce
cours est administré par M. Daniel
Emery (Commission des juniors) avec
l'aide de M. Claude Hertig, président
de la Commission des juniors, les
moniteurs étant MM. Michel Favre,
de Fontainemelon (entraîneur des
sélections neuchâteloises) ; Willy Ker-
nen, du FC La Chaux-de-Fonds, et
Claude Jaccoud, du FC Comète.

Dit nouveau
Les dirigeants de ce cours ont

pris la décision de mettre en pra-
tique les nouvelles méthodes d' en-
traînement préconisées par le Dr
Hermann Brandt. Ce spécialiste ge-
nevois de l'éducation physique va

Le Dr Hermann Brandt , de Genève, a qui l'on doit les nouvelles méthodes
d'entraînement et à droite , Michel Favre, de Fontainemelon, entraîneur des

juniors de l'ACNF.

Tirage au sort de la Coupe des villes de foire
Ce sont 64 équipes qui prennent part

à la Coupe des villes de foires. Le
tirage au sort du premier tour a eu
lieu à Luxembourg.

Les deux représentants helvétiques,
Lausanne-Sports et Grasshoppers au-
ront pour adversaires des équipes de
bonne valeur , mais qui sont à leur
portée. Il s'agit de Vitoria Setubal
(Portugal) pour Lausanne et Dundee
United (Ecosse) pour les Grasshoppers.

Le comité exécutif de la Coupe d'Eu-
rope des villes de foires , sous la pré-

se voir attribuer, par la Fédéra-
tion internationale d'éducation phi-
sique , le premier Prix Thulin. Ce
prix lui sera remis lors du séminai-
tion internationale d'éducation phy-
sique, qui va se tenir à partir du
9 août, à Lisbonne, et qui sera sui-
vi, quelques jours plus tard , par le
congrès de la Fédération interna-
tionale d'éducation physique, qui au-
ra lieu à Lourenço Marques, au Mo-
zambique. Le Dr Brandt a été in-
vité comme conférencier et hôte
d'honneur à ces deux importantes
réunions.

Les méthodes du Dr Brandt sont
basées sur l'harmonisation de l' e f -
for t  avec le fonctionnement du cœur
et des autres organes du corps hu-
main. Certains exercices se fon t  en
musique , et l 'on a pu admirer tout
particulièrement le nouvel appareil
destiné à l' entraînement des gar-

diens : le joueur pouvant ainsi s'en-
traîner sans l' aide d' un partenaire !

sidence de M. Stanley Rous, a fixé
comme suit les périodes au cours des-
quelles les rencontres de la saison
1970-71 devront se dérouler :

ler tour ou 32e de finale : du ler au
30 septembre 70 , les 16es de finale
entre le ler octobre et le 4 novembre
70, les Ses de finale entre le 5 no-
vembre et le 31 décembre 70 , les quarts
de finale entre le 10 janvier et le
24 mars 71, les demi-finales entre le
25 mars et le 28 avril 71, et la finale
entre le ler et le 31 mai 71.

Les sélectionnés des d i f f é r e n t s
clubs participant à ce cours sont au
nombre de 35, certains « talents »
n'ayant pu se libérer de leurs occu-
pations professionnelles. I ls  se ré-
partissent de la manière suivante :
4 de 1955 , 10 de 1954 , 12 de 1953 ,
8 de 1952 et 1 de 1951.

Répartition par clubs : La Chaux-
de-Fonds 4, Etoile 3, Floria 4, Le
Parc 1, Neuchâtel-Xamax 4, Le Lo-
cle 3, Saint-Imier 3, Cortaillod 3,
Gorgier 3, Comète 2, Lignières 2,
Couvet 1, Fontainemelon 1 et Cor-
celles 1.

Ambiance magnif ique
En dépit de l' e f f o r t  demandé à

tous ces jeunes, l' ambiance au sein

Les juniors talentueux du canton et de Saint-Imier, au Centre sportif. A l'extrême gauche, M. Daniel Emery
administrateur et à l'extrême droite, Claude Hertig, président de la Commission des juniors de l'ACNF.

(photos Schneider)

Le nouvel appareil destiné à l'entraînement des gardiens.

de ce groupe est excellente. En plus
des exercices sur le terrain, les ju-
niors ont l' occasion de suivre d'inté-
ressantes causeries, dont celle qui
f u t  donnée par M.  Raymond Grobé-
ty sur l' arbitrage, ou la présentation
de f i lms  dans les locaux de l'Auber-
ge de jeunesse oil sont hébergés ma-
gnifiquement, les participants. En f in ,
hier soir, toute la délégation est des-
cendue sur les bords du lac a f in  d' y
suivre le match d' entraînement Neu-
châtel-Xamax - La Chaux-de-Fonds.

Comme on le voit, les dirigeants

ne laissent rien au hasard et les
jeunes placés sous leurs responsa-
bilités sont assurés de « faire » du
bon et utile travail. Quel ques per-
sonnalités ont visité le pamp d' en-
traînement, dont M M .  Ely Tacchel-
la , chef cantonal de l'EPGS et Pierre
Perret, de l 'O f f i c e  des sports de La
Chaux-de-Fonds. Que reste-t-il à
ajouter si ce n'est souhaiter à cette
belle jeunesse un temps clément !

André WILLENER

«Je le battrais sur mon terrain» , dit-il...
Le phénomène du, cyclisme belge

Eddy Merckx n 'impressionne nullement
le vieux routier qu'est Federico Baha-
montes. Dans une interview de l'agence
sportive espagnole «Alfil» , l'ancien ad-
versaire des Louison Bobet , Jacques
Anquetil , Fausto Coppi , Charly Gaul
et André Rivière, estime que Merckx
est «un bon coureur mais pas une
figure exceptionnelle».

«Je le battrais encore sur mon terrain
après six mois de préparation» , a dé-
claré le roi de la montagne. La supé-
riorité du Belge est manifeste, estime-
t-il , parce que le cyclisme mondial
manque de figures de qualité , et sur-
tout parce que personne ne le contraint
à la lutte , à faire des efforts , à s'in-
quiéter. «Il lutte et continue de lutter
seul , pour lui-même et contre lui-mê-
me, parce qu 'il n'a aucun adversaire en
mesure de lui donner la riposte , et il
dort tranquille» , a-t-il ajouté.

Pour IVaigle de Tolède» , un coureur
qui n'a aucune raison de s'inquiéter ,
un coureur qui peut «dormir tranquille»
est un coureur vainqueur , car «une
nui t  blanche détruit un coureur» . Il
en va de même pour Merckx et ceci
explique en partie son succès.

«D'ailleurs, estime le vainqueur du
Tour de France 1959, Merckx n'a battu
aucun des records d'Anquetil, Rivière,

Coppi et de Bahamontes lui-même dans
la montagne» . Il a déploré que son
compatriote Julio Jimenez ait été ab-
sent du dernier Tour de France, car
«lui seul pouvait livrer bataille au
Belge dans la montagne» et s'il avait
malgré tout gagné, ce n 'aurait été que
«d'un poil» .

Merckx n'impressionne pas Bahamontes

Neuchâtel-Xamax - La Chaux-de-Fonds 3 à 1
Le derby neuchâtelois échappe aux Montagnards

NEUCHATEL : Jacottet ; Egli, Mantoan II, Oeuvray, Monnier ; Stutz, Wied-
mer, Brunnenmeier ; Claude, Matthey, Bonny. — LA CHAUX-DE-FONDS :
Rickli ; Voisard, Thomann, Richard, Mérillat ; Rothenbuhler, Brossard,
Chiandussi ; Claude, Hasanagic, Risi. — ARBITRE : M. Droz , de Marin. —
2800 spectateurs. — BUTS : Matthey 16e ; Brunnenmeier (penalty) 84e, 87e ;
Hasanagic 89. — NOTES : Terrain de La Maladière , en parfait état. Pour la
première fois depuis la fusion de Cantonal et de Xamax, le nouveau club
se présente au public du chef-lieu. Chez les locaux, à la 20e minute, Bonny
cède sa place à Kroemer ; à la 25e Matthey était relayé par Rub. Chez les

Montagnards, à la 65e minute, Châtelain II entre pour Rothenbuhler.

Jeandupeux indisponible
- Pour cette soirée les Montagnards
se présentèrent sans leur capitaine Da-
niel Jeandupeux blessé dimanche à
Sion. Ceci permit l'entrée en jeu de
Claude à l'aile droite. Autre difficulté
l'occupation du poste de demi-droit
où l'on attendait Zurcher ou Friche
et où l'on découvrit Rothenbuhler. Les
absences de Zurcher et Friche s'ex-
pliquent : ils sont à l'école de recrues.

Neuchàtel prend l'avantage
La première mi-temps fut  équilibrée

avec de belles occasions de marquer
d'un côté et de l'autre. Mais les gar-
diens se montrèrent bien inspirés dans
leurs parades. Un admirable service
de Brunnenmeier à la 16e minute laissa
sur place les arrières chaux-de-fon-
niers et Matthey en profita pour battre
Rickli dont l'intervention aurait mé-
rité une meilleure solution.

Supériorité ' montagnarde
sans résultat

En deuxième période, les Monta-
gnards manifestèrent leur classe en di-
rigeant sans relâche les opérations. Le
danger fut permanent devant la cage
locale où Jaccottet restait maître de
la situation , d'autant plus que Dame
chance était avec lui. Le temps passa
et Neuchàtel desserra son étreinte vers
la 80e minute.

Nouveaux buts
de ceux du « Bas »

Relançant quelques attaques, Neu-
chàtel bénéficiait d'un penalty sévère

que Brunnenmeier transforma à la 84e
minute. Ce n'était pas la fin pour
ceux du Bas. A 3 minutes de l'issue
de cette partie ils obtenaient un 3e
but par Brunnenmeier.

But d'honneur
pour les visiteurs

Enfin , sur une descente Hasanagic-
Risi , le ballon gicla dans la cage sur
un tir du Yougoslave.

Le Chaux-de-Fonnier Voisard s'est montré plus rapide que Mantoan.
(photos Schneider)

Partie pleine d'enseignements pour
les deux formations, si l'on peut saluer
la belle victoire obtenue par les hom-
mes de Garbani, l'on reste un peu
songeur sur la tenue des vaincus. Ils
ont manqué de mordant, cela est in-
discutable, et justement leur adver-
saire en avait à revendre.

Enfin , il s'agit toujours d'un match
d'avant-saison ! Souhaitons qu'il appor-
te beaucoup à Jean Vincent et à ses
«gars» pour que dans huit jours l'on
obtienne la forme indispensable pour
se battre en ligue A. Oublions que
son vainqueur de cette soirée est mem-
bre de la ligue B ?

P. G.

Autres résultats
Coupe horlogère à Granges : Bâle

bat Granges, 4-0 (0-0). Etoile Carouge-
Lausanne, 1-5 (1-2) ; Widnau-Lugano,
3-7 (2-6) ; Bellinzone - Mendrisiostar,
2-0 (1-0).

Les championnats du monde 1971 se
dérouleront en Suisse pour la route et
en Italie pour la piste. Ceci est la con-
séquence de la décision prise par le
comité directeur de l'Union cycliste in-
ternationale (UCI) qui a rejeté la
proposition faite par la Suisse de
scinder les compétitions afin de pouvoir
faire disputer les épreuves sur piste
en octobre dans un vélodrome couvert.

En revanche, l'UCI a accepté que la
Suisse s'accorde avec un autre pays
afin d'y organiser les courses sur piste.
C'est ainsi que l'année prochaine les
championnats du monde sur route se-
ront organises à Zurich du 2 au 5 sep-
tembre , et qu 'ils seront précédés du
25 au 31 août par les championnats sur
piste qui se dérouleront en Italie.

Les mondiaux de 1971
auront lieu en Suisse



Zurich : place financière d'importance mondiale
Bien que la Bourse de Zurich n'ait

vu le jour qu'en 1876, cette ville est
devenue en quelques décennies l'une des
places financières les plus importantes
du monde. Grâce à sa situation propice
au commerce, à la concentration de son
industrie et à la prospérité de ses habi-
tants, elle s'est acquise une situation
prépondérante sur le marché suisse de
l'argent et des capitaux, qui englobe non
seulement le commerce des titres, mais
aussi celui de l'or, des devises et du
change.

Zurich est le siège principal de trois
des cinq grandes banques suisses. La
Banque nationale y détient un second
siège, à côté de celui de Berne. La
Banque Cantonale de Zurich est non
seulement la banque cantonale la plus
Importante, mais elle est la quatrième
banque de Suisse par l'importance de
son bilan. Zurich possède au total

100 établissements bancaires. Le canton
compte une banque pour 2380 habitants.

42,2 MILLIARDS EN 1969

Une bonne organisation bancaire, la
stabilité économique et politique, la fer-
meté de la monnaie et la neutralité du
pays ont fait de Zurich une métropole
financière internationale de première
importance. La bourse des valeurs se
trouve au centre de la ville. Les tran-
sactions sur titres réalisées sur la place
zurichoise ont atteint , en 1969, 42,2 mil-
liards de francs. Elles représentent plus
du double des transactions réalisées par
les sept autres bourses suisses. La va-
leur des cours des 125 actions suisses
cotées à Zurich est de 30 milliards de
francs environ. Ce montant considérable
représente le 45 °/o environ du revenu
national suisse.

En outre, 89 actions étrangères et
1143 emprunts par obligations, dont
900 suisses et 243 étrangers, sont cotés
à Zurich. Les obligations sont négociées
en bourse par coupures d'une valeur
nominale de Fr. 1000.—, alors que les
actions sont traitées par pièce, sans
référence à leur valeur nominale. Obli-
gations et actions participent à égalité
environ à la somme des transactions
effectuées en bourse sur les 1296 titres
cotés. La constante expansion des acti-
vités boursières a entraîné, en octobre
1969 , la mise en service d'une troisième
corbeille réservée aux actions étrangè-
res, les deux autres corbeilles servant
aux actions et obligations suisses.

SOUS LA SURVEILLANCE
DE L'ETAT

En Suisse, contrairement au système
américain, les banques prennent elles-
mêmes part à la bourse. 26 banques sont
admises à la Bourse zurichoise. Cette
dernière a d'autre part accordé à plus
de 102 banques et sociétés à caractère
bancaire l'autorisation de négocier les
titres hors bourse. La bourse est exploi-
tée par le « Zurcher Effektenborsen-
verein » et soumise à la surveillance de
l'Etat. Elle doit non seulement indiquer
une tendance, mais être véritablement
le reflet de l'évolution économique, (cb)

Expansion du marché des Euro-monnaies
Le marché des Euro-monnaies, en

expansion rapide depuis plusieurs an-
nées, a encore accéléré sa croissance en
1969. Selon le rapport annuel de la
Banque des règlements internationaux ,
les engagements en monnaies étrangè-
res, à l'égard des non-résidents, des
banques des huit pays d'Europe com-
muniquent des renseignements à la
BRI , se sont accrus de 22,8 milliards de
dollars pour atteindre 56,7 milliards de
dollars , tandis que leurs avoirs pro-
gressaient de 20,2 milliards de dollars,
pour s'établir à 58,2 milliards de dol-
lars. Abstraction faite des dépôts suc-
cessifs de banque à banque, il est pos-
sible d'estimer que le volume global
des crédits accordés par l'intermédiaire
de l'Euro-marché est passé de 30 mil-
liards de dollars environ à près de 45
milliards de dollars, et la composante
dollars de 25 milliards à 37,5 milliards
de dollars. Cette expansion énorme

s'explique essentiellement par la forte
demande de capitaux libellés en Euro-
dollars émanant des banques améri-
caines ; mais, à certains moments, les
Euro-dollars ont été également active-
ment recherchés aux fins de conver-
sion en deutche marks, et ont fait
aussi l'objet d'emprunts d'un montant
appréciable par les banques alleman-
des, italiennes et françaises.

Le comportement des taux d'intérêt
a traduit l'intensité des pressions exer-
cées par la demande sur le marché. Le
taux de l'Euro-dollar à trois mois, à
Londres, est monté en flèche, partant
d'un niveau d'environ 6 % au troisième
trimestre de 1968 pour culminer à plus
de 12 % en juin 1969, et il a oscillé
autour de 11 % pendant le reste de
l'année. En avril 1970, la situation
s'était détendue sur le marché, les en-
gagements en Euro-dollars des ban-
ques américaines ayant été ramenés à
12 milliards de dollars et le taux des
dépôts à trois mois ayant fléchi à 8 °/o,
mais une certaine tension s'est produite
par la suite et a fait de nouveau pro-
gresser le taux à 9 % au début de juin.

Prix de gros : légère baisse
de l'indice à fin juillet 1970

L'indice des prix de gros calculé par
l'Office fédéral de l'industrie, des arts
et métiers et du travail, qui prend en
considération les prix des matières pre-
mières, des produits semi-fabriques et
des biens de consommation, s'est inscrit
à 111,8 points à fin juillet (1963 = 100).
Il a ainsi marqué une baisse de 0,1 %
depuis le mois précédent (111,9), alors
qu'il dépasse de 4,2 °/o son niveau de
juillet 1969 (107,3).

Ce nouveau fléchissement de l'indice
général a pour principale origine la
poursuite des baisses de prix sur le fer
et l'acier ainsi que l'essence. Mais quel-
ques importants produits agricoles,
comme les pommes de terre de table,
les légumes, les céréales fourragères et
les fourrages secs, se sont également
vendus, pour des causes saisonnières
surtout, à des prix moins élevés. Enfin ,

les fibres chimiques, le caoutchouc brut ,
le cuivre et le plomb ont eux aussi
baissé. En revanche, il faut mentionner
des hausses de prix sur le cacao, les
fruits, les fourrages mélangés, l'huile de
chauffage, la cellulose, les revêtements
de sol et les feuilles en matière plas-
tique ainsi que la tuilerie.

Les indices des dix groupes de mar-
chandises se situaient a fin juillet 1970
aux niveaux suivants (1963 = 100) :
produits agricoles 110,4, produits éner-
gétiques et connexes 120,8, produits ali-
mentaires transformés, boissons et ta-
bacs 112,1, textiles 97 ,4, bois et liège
111,1, papier et ouvrages en papier
108,1, peaux, cuirs , caoutchouc et ou-
vrages en matière plastique 101,0, pro-
duits chimiques et connexes 97 ,8, ma-
tériaux de construction , céramique et
verre 118,2, métaux et ouvrages en
métal 136,3. (ats)

La Chambre suisse de 1 horlogerie
communique que pour le mois de juin
1970 , les exportations totales de l'indus-
trie horlogère se sont élevées à 231 mil-
lions 449.305 fr. contre 217.289.024 fr.
en mai 1970 et 208.803.301 fr. en juin
1969.

Pour janvier-juin 1970, les exporta-
tions ont atteint le total de 1.212.316.077
francs, soit une augmentation de 106
millions 252.503 fr. ou de 9,6% par
rapport à la même période de l'année
précédente.

Quant aux exportations de montres
et mouvements, l'évolution a été la sui-
vante : 6.410.765 pièces pour 207 millions
832.596 fr. en juin 1970, contre 5 mil-
lions 679.518 pièces pour 195.450.385 fr.
en mai 1970 et 5.731.358 pièces pour
188.210.293 fr. en juin 1969. Au cours des
6 premiers mois de 1970, les ventes de
ces produits à l'étranger se sont élevés
à 32.632.086 pièces valant 1.083.460.560
francs, chiffres reflétant une augmenta-
tion de 5,2 % en quantité et de 8,9 %
en valeur par rapport à la même pé-
riode de 1969. (ats)

Les exportations
horlogères en juin 1970

OCDE : UN OBJECTIF
DÉPASSÉ

Un rapport récent de l'OCDE sur la
croissance économique de ses membres
au cours des années 60 établissait que
l'objectif de croissance de 50 °/o devait
non seulement être atteint , mais dé-
passé. Pour l'ensemble de la décennie,
l'accroissement du produit national glo-
bal des vingt pays qui étaient Membres
de l'OCDE, au moment de l'adoption de
l'objectif , sera probablement de l'ordre
de 55 %>, ce qui correspond à 4,5 °/o par
an.

Dans la plupart des pays d'Europe
continentale, la croissance de la produc-
tion nationale s'est établie entre 1960
et 1970 entre 4,5 et 6 % par an, avec
des taux d'accroissement de la produc-
tivité de l'ordre de 3,5 à 5 %> par an.
Sur l'ensemble de la décennie, l'Amé-
rique du Nord a enregistré un rythme
de progression de la production (4,3 °/o
par an) très proche de celui de l'Europe
continentale ; mais ce résultat a été
obtenu avec un taux d'augmentation de
la population active employée beaucoup
plus élevé et un taux d'accroissement
de la productivité sensiblement plus
faible (2,3 % par an). Au Royaume-
Uni, la productivité a, augmenté . à peu
près au même rythme qu'en Amérique
du Nord , mais, l'emploi ayant progressé
dans des proportions beaucoup plus
faibles , le taux global de croissance de
la production a été d'environ 2,9 %
par an.

LE JAPON EN TÊTE
C'est le Japon (qui n'était pas Membre

de l'OCDE au moment où l'objectif ini-
tial de croissance fut fixé) qui a connu
la croissance la plus rapide , la produc-
tion de ce pays ayant progressé en
moyenne de quelque 11 % par an sur
l'ensemble de la décennie, et la produc-
tivité d'environ 10 %>.

Dans les quatre pays Membres en
voie de développement , la production ,
aussi bien que le revenu national à
prix constants par habitant , se sont
accrus plus vite que la moyenne, de
sorte que l'écart entre leurs niveaux
de revenu et ceux des pays industriels
développés s'est réduit. C'est en Espa-
gne que les progrès ainsi réalisés ont
été les plus frappants et la Grèce, pour
sa part , a enregistré un taux de crois-
sance substantiel. Si la situation du
Portugal s'est améliorée, on a cepen-
dant des raisons de penser que les
ressources disponibles qui auraient per-
mis une expansion plus rapide n'ont
pas été pleinement exploitées. La Tur-
quie , enfin , éprouve des difficultés
particulièrement graves pour arriver à
atteindre et à soutenir un rythme de
développement approprié, face à une
forte poussée démographique, (cps)

Les industriels estiment que le ryth-
me de croissance de la production in-
dustrielle a commencé à se ralentir au
mois de juin. C'est ce qui ressort de la
comparaison entre les opinions de quel-
que 2200 chefs d'entreprise en mai et
juin , comparaison établie comme tous
les mois par l'Institut national de la
statistique et des éudes économiques.
La production n'en reste pas moins
supérieure à la demande. Les carnets
de commande continuent en effet à se
dégonfler , tout en restant cependant
supérieurs à la normale. La demande
étrangère pour sa part est estimée très
vigoureuse.

Pour ce qui est de l'avenir, les indus-
triels prévoient que le ralentissement
de la croissance, qu'ils observent en ce
moment, va s'accentuer, (cps)

La production
industrielle en France :

ralentissement
de la croissance

Le trafic global (par tous les moyens
de transport) du port de Strasbourg est
passé de 14,10 millions de tonnes en
1959 à 19,50 millions de tonnes en 1969,
soit une progression de près de 40 %>.
Deux trafics ont largement progressé
pendant cette période : le trafic rhénan
qui est passé de 5,37 à 12,32 millions de
tonnes (4- 129,4 °/o) et le trafic routier
qui est passé de 1,55 à 2,93 millions de
tonnes (+ 89 %).

En revanche, deux trafics ont reculé :
celui par voie ferrée de 6,17 à 3,47 mil-
lions de tonnes (— 43,8 %) et celui des
canaux de navigation de 1 à 0,777 mil-
lion de tonnes (— 22,4 %). (cps)

Le port de Strasbourg
a dix ans

Cours du 4 août (Ire colonne) Cours du 5 août (2e colonne)
NEUCHATEL

Cïéd. Foric. N. 720 "^26
La Neuch. Ass. 1550 1550
Gàrdy act. ¦ 170 i70
Gardy b. de jce 500 500
Câbles Cortaill.4400 4400
Chaux, Ciments 555 550
E. Dubied & Ciei525 1525
Suchard «A» 1120 1125
Suchard «B» 5875 5850

BALE

Clm. Portland 3100 3150
Hof.-Roche b. j. 157500 159750
Girard-Perreg. 3150 775

GENEVE

Charmilles 1450 1450
Gardy act. 175 175
Grand Passage 287 280
Physique port. 660 680
Physique nom. 510 520
Fin. Paris P. B. 185 183%
Astra —.75 —.80
Montecatini 6.40 6.40
Olivetti priv. 18.50 18.10

LAUSANNE

Créd. F. Vaud. 895 910
Cie Vd. Electr. 510 510
Romande Electr. 355 355
At. méc. Vevey 590 590
Câbl. Cossonay 2350 2350
Innovation 235 230
Paillard port. 500 —
Paillard nom. 135 —
Zyma S.A. 3575 3825

ZURICH

'("Actions suisses)
Swissair port. 614 616
Swissair nom. 582 582
Bque Leu port. 2600 2610
U. B. S. 3770 3800
S.B. S. 2915 2945
Crédit Suisse 2960 2985
Bque Nationale 530 530
Bque Populaire 1945 1965
Bally 1000 1005
Conti Linoléum — 550
Electrowatt 2130 2210
Holderbk port. 316 318
Holderbk nom. 292 298
Juvena Hold. 1820 1880
Motor Columb. 1440 1495
Naville Hold. 905 925
Metallwerte 930 970
Italo-Suisse 235 236
Helvetia 950 950
Nationale Ass. 4300 4350
Réassurances 1930 1970
Wint. Acc. port. 1050 1065
Wint. Acc. nom. 860 880
Zurich Acc. 4975 5000
Aar-Tessin 850 860
Brown Bov. «B» 1625 1650
Saurer 1705 1720
Ciba port. 10100 10150
Ciba nom. 8150 8250
Fischer port. 1395 1410
Fischer nom. 270 270
Geigy port. 7400 7450
Geigy nom. 5040 5050
Geigy B. part. 6010 6025
Jelmoli 685 685
Hero Conserves 3800 3800
Landis & Gyr 1530 1540
Lonza 2180 2210
Globus port. 2900 2900
Nestlé port. 3165 3215
Nestlé nom. 2030 2065
Sandoz 4300 4350
Aluminium p. 3340 3395
Aluminium n. 1550 1560
Suchard «B» — 5900
Such. «A» nom. — 116O
Sulzer nom. 3700 3825
Sulzer B. part. 412 415
Oursina-Franckisso 1580

ZURICH

(Actions étrangères)
iAlcan 86% 87%
Amer. Tel., Tel. 194% 195
Canadian Pacif. 229 230
Chrysler Corp. 87 90
Cons Nat. Gas. 114% 115
Dow Chemical 288V* 288
E. I. Du Pont 521 525
Eastman Kodak 265% 269
Ford Motor 192 193%
Gen. Electric 322 326
General Foods 323 327
Gen. Motors 292 292
Gen. Tel. & El. 106 106%
Goodyear 108 108
I. B. M. 1074 1087
Intern. Nickel 166% 172%
Intern. Paper 147 147
Int. Tel. & Tel. 164% I64V2
Kennecott 186 186
Litton Industr. 731/2 75%
Marcor 97 101
Minnes. M & M. 343 349
Mobil Oil 199% 199
Nat. Distillers 66 66%
Nat. Cash Reg. 151 153
Pac. Gas Elec. 113 113
Penn Central 26% 28%
Philip Morris 168% 169%
Phillips Petroi. 113 116
Stand Oil N. J. 261 262
Union Carbide 150 162
U. S. Steel 1341/2 135
Woolworth 135 135
Anglo Americ. 34 —
Machines Bull 70 70%
Cia It. Arg. El. 391/2 31
De Beers 25 25%
Imp. Chemical 24 24
OFSIT 56i/ 2 _
Péchiney 145 1441/2
Philips 76% 76%
Royal Dutch 16IV2 163'/2
Unilever N. V. 109 108
West Rand Inv. 55 55
A. E. G. 206 207%
Badische Anilin 199 199
Farben Bayer isiVs 181%
Farbw. Hoechst 213 214
Mannesmann 139 180%
Siemens AG 227% 228
Thyssen-Hùtte 953/., 96V2
Volkswagenw. 257 258

Fonds de Placement

AMCA Fr. s.
BOND-INV. Fr. i.'
CANAC Fr. s.
DENAC Fr. s.
ESPAC Fr. s.
EURIT > Fr. s.
FONSA Fr. s.
FRANCIT Fr. s.
GERMAC Fr. s.
GLOBINVEST Fr. s.
ITAC Fr. s.
PACIFIC-INV Fr. s.
SAFIT Fr. s.
SIMA Fr. s.

Billets de banque étrangers

* Dem. Offre
Francs français 76.— 79.—
Livres sterling 10.15 10.45
Dollars U. S. A. 4.27'/2 4.32%
Francs belges 8.40 8.80
Florins holland. 117.75 120.75
Lires italiennes —.65 — .69
Marks allem. 117.— 120.—
Pesetas 6.05 6.35
Schillings autr. 16.55 16.85

* Les cours des billets s'en-
tendent pour les petits mon-
tants fixés par la convention
locale.

Cours hors bourse
Dem. en Fr. s. Offre en Fr. s.

58.50 60.50
97.50 99.50

128.— 130 —
77.— 78.—

216.— 218.—
157.— 159.—
101.— 102.50
97.50 98.50

117.— 119 —
81.— 83.—

229.— 231.—
94.— 96 —

196.— 198.—
145.50 147.50

NEW YORK

Ind. Dow Jones

Industries 725.90
Transports 130.26
Services publics 103.66
Vol. (milliers) 8330
Moody's —
Stand & Poors 84.65

Prix de l'or

Lingot (kg. fin) 4865.- 4920. -
Vreneli 46.50 49.50
Napoléon 42.— 46.—
Souverain 38.— 42.—
Double Eagle 222.50 247.50

/1T\
communiqués par : (UBS)

UNION DE BANQUES SUISSES

INDICE 5 août 3 août
poi I DQI C D  Industrie 357,0 354,7
°y , A i5Tk Finance et assurances 232 ,9 229 ,5
DE LA SBS INDICE GÉNÉRAL 310,8 308,1
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Moussy est de la bière. De la bière fine sans alcool.
Produite par la BRASSERIE DU CARDINAL FRIBOURG.

Nous cherchons
vendeuse

(branche alimentaire)

pour notre
magasin Mercure
à La Chaux-de-Fonds

Vous trouverez au sein de notre équipe un esprit
ouvert à toutes les initiatives personnelles, de bonnes
possibilités d'avancement et des avantages sociaux :
que seule une grande entreprise dynamique peut vous
offrir. Les personnes intéressées sont priées de rem-
plir le talon ci-après :

Nom

Adresse

Téléphone Imp. C d F

s'intéresse pour une place de vendeuse
dans notre magasin Mercure de La Chaux-de-Fonds,
avenue Léopold-Robert.

Service du personnel, Fellerstrasse 15, 3027 Berne
Téléphone (031) 55 11 55

Cherche pour son usine de La Chaux-de-Fonds |

CONTREMAÎTRES
CHEFS DE GROUPES

pour ses ateliers d'usinage.
Poste intéressant pouvant convenir à
un chef ayant déjà occupé une telle
place, ou à un mécanicien qualifié dé-
sirant améliorer sa situation. i>

AGENT DE MÉTHODES
pour la préparation et la calculation
des travaux d'usinage. Une formation JS

,.._ , de çréçani.cien est •.pécessaire. Préfér? .ta :
rence sera donnée ajix candidats con-...în'àîsSàîft"' 'â,âssi le chronométrage. '

Travail intéressant et varié. Situation d'avenir
pour candidats capables et faisant preuve d'ini- S
tiative.

Semaine de 5 jours.

Caisse de retraite.

Faire offres manuscrites détaillées avec curri-
culum vitae et copies de certificats ou se pré- ;
senter le matin à VOUMARD MACHINES CO
SA, rue Jardinière 158, 2300 La Chaux-de-Fonds. i

USA
Nous cherchons un

H0RL0GER-
RHABILLEUR

qualifié

pour notre succursale de St-Louis, Missouri.

'= 'Célibataire. Connâisi&m'cé' de l'anglais n'est pas essen-
tielle, mais préférable. Voyage aller et retour garanti
pour engagement minimum de deux ans.

Faire offres détaillées aux Fabriques d'Horlogerie
GLYCINE + ALTUS SA, 5, chemin Frédéric-Ingold,

_ 2500 Bienne 4.

i Nous engageons pour notre

R 
nouvelle usine, tout de suite
ou pour époque à convenir :

OUVRIÈRES
pour nos différents départe-
ments

DAME
A*. ._¦_
-C [OS ik-_Vci,T_ .yi.st _ 'i ,UTv./3.'.«\ .-,*• t , ou
. * riJX »\*V8 s^R ns-1,1-

DEMOISELLE
-

pour un poste à créer relatif
•a 1 au visitage, tenue des plan-

nings, expédition (poste inté-
! ressant pour personne d'ini-

tiative).

OUVRIERS
polisseurs, meuleurs, lapideurs,
diamanteurs.

Faire offres ou se présenter à
! la Maison Fred Stampfli, rue

du Midi 36, 2610 Saint-Imier,
tél. (039) 4 11 67.

Nous cherchons pour le 15 août
1970

JEUNE SOMMELIÈRE
et j

FILLE DE BUFFET
Restaurant « Les Forges », Numa-
Droz 208, tél. (039) 2 87 55.

VERRES DE MONTRES

OUVRIÈRES ou
JEUNES FILLES
pour visitage et différents travaux
d'atelier, sont demandées, tout de
suite, éventuellement à la % jour-
née.

S'adresser à INCA S. A., Place
du Tricentenaire 1 (Quartier des
Forges).

Direction JEUNE et DYNAMIQUE 1
cherche pour son NOUVEAU MAGASIN I

La Chaux-de-Fonds I I S BI Léopold-Robert 36

SPORT - MODE - CHAUSSURES i

encore

2 ou 3 VENDEUSES 1
rayon chaussures

i et quelques I 1 1

VENDEUSES 1
à la demi-journée |

Semaine de 5 jours — Avantages sociaux ;

OUVERTURE septembre 1970 i

Faire offre à Case postale
MP Sport — Chaussures FINKBEINER

2301 La Chaux-de-Fonds !

Nous engageons tout de suite

un
décolleteur

S'adresser aux Décolletggesr,- ¦;¦¦¦¦-

Edmond EGGER S.A.
10, rue Girardet 2400 Le Locle

Tél. (039) 5 19 38.

PFAFF
Bijouterie - Horlogerie Neuchàtel

cherche pour entrée immédiate ou pour date à convenii

VENDEUSE
parfaitement au courant de la branche horlogerie-
bijouterie, de langue française, si possible connaissan-
ces de l'anglais ou de l'allemand.

Faire offres écrites ou se présenter, Place Pury 7,
2000 Neuchàtel, tél. (038) 5 15 81.

Pour cause de non emploi, on offre i l i i "

A VENDRE
vibrograf — vicomètre Witschi —
fraiseuse Jema — réglomètre Hor- ;
mec — outil à couper les tiges
Ciana — potence Rawyler avec
jeux de blocs —'¦ moteur électri-
que Vs PH, coïncidence — cartons
3'établissages — outils d'horloger.
S'adresser à M. Georges Voisard , ï
ancien termineur, 2749 Les Pom-
merats, tél. (039) 4 54 51.

A louer aux Geneveys-sur-Cof-
frane

salon de coiffure
dames et messieurs, existant de-
puis 40 ans, mais installation mo- ' ]:
derne.

S'adresser à F. Hurni, boulange-
rie-épicerie, Les Geneveys-sur- |
Coffrane, tél. (038) 7 61 18.

Atelier de réglages
entreprendrait encore environ 2000 ré-
»lages par mois. Préférence petites piè-
:es. Travail soigné, régulier, garanti.

Ecrire sous chiffre RG 16563, au bu-
reau de L'Impartial.

Notre entreprise se spécialise dans les services im-
mobiliers modernes : vente, location, gérance, promo-
tion, construction, estimations-expertises.
Pour faire face au développement considérable de
tous ces services, nous cherchons

secrétaires
de langue maternelle française ou allemande, ayant
de très bonnes connaissances de la deuxième langue '
et sachant travailler de façon consciencieuse et au-
tonome.
Nous offrons : un salaire en dessus de la moyenne

des prestations sociales modernes
i semaine de 40 heures

3 semaines de vacances payées
climat de travail agréable dans une
entreprise dynamique.

Prenez contact avec nous pour un entretien parti-
culier !

TELECTRONIC SA

cherche

1 ouvrière
habile et consciencieuse, pour travaux faciles ¦

et soignés.

1 ouvrier
pour montage de boîtiers d'appareils et divers
travaux d'atelier.

Faire offres ou se présenter à TELECTRONIC SA !
Hirondelles 10, 2300 LA CHAUX-DE-FONDS
Tél. (039) 3 42 39.
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Elle tendit vers lui sa main, au creux de la-
quelle il aperçut une bague ornée d'un dia-
mant. Elle s'attendait à tout , sauf à l'étrange
réaction de Karl. D'un geste saccadé, il s'em-
para de la bague. Son regard exprimait la
stupeur. Cette bague appartenait à Ingrid
Erickson ! Il l'avait vue à son doigt. Et chaque
soir elle l'enfermait dans un coffre, dont elle
seule possédait la clef.

— Vous voilà tout étonné, n'est-ce pas ?
Il lui rendit son bien. Il ne pouvait en croire

ses yeux. Eva... c'était Eva qui avait ouvert
le coffre et subtilisé les bijoux d'Ingrid Erick-
son ! Clarissa Montgomery, sans le vouloir, ve-
nait d'offrir à Karl un atout d'importance !
A présent, il pourrait imposer ses ordres à
Eva Cristfeld. Au lieu de mendier sa man-
suétude, il exigerait d'elle de la complicité.

Se méprenant sur l'émoi qu'il avait manifes-

té, Clarissa s'exclama :
— Avouez que vous avez peur , baron von

Leer. Que vous regrettez vos arrogances. Tout
arrive. Et , pour une fois, votre épouse imagi-
naire ne vous aura servi à rien ! Vous vous
étiez imaginé que...

Soudain la porte s'ouvrit avec fracas.
-- Alors , Karl , combien de temps encore

vais-je moisir dans ta chambre ?
La fille qui se tenait sur le seuil avait le

type d'une gitane. Sa chevelure en désordre ,
son corsage déboutonné rendaient sa vulgarité
plus agressive encore.

— Madame a-t-elle terminé sa messe basse
et va-t-elle vider le plancher, enfin ?

Elle toisa Clarissa.
— Pardon ! Je ne l'avais pas regardée. C'est

ta grand-mère ?
Elle poussa un petit cri , lorsque l'ayant re-

poussée brutalement, Clarissa se rua vers l'esca-
lier.

— Dis-donc, elle est robuste pour une aïeule !
Où l'as-tu dénichée, celle-là ?

Les yeux fixés au loin , Karl von Leer alluma
une cigarette.

CHAPITRE XXIII

Ce soir-là , le «Royal Castle» faisait relâche.
Et Jennifer Arney, fatiguée, avait décidé cle
se mettre au lit de bonne heure. Devinant
que le spectacle tiendrait l'affiche pendant

des semaines encore, elle s'était installée dans
une pension de famille, après un séjours bref
dans un hôtel. Le couple âgé qui exploitait
cette pension de famille, la domestique âgée
elle aussi qui les secondait avaient réussi à
créer autour d'eux une ambiance d'intimité et
à donner à chaque locataire l'illusion qu 'il
vivait dans son propre foyer. Et c'était cela
qui avait séduit Jennifer Arney.

Vêtue d'un peignoir , elle lisait un recueil
de poèmes. Tout à coup, on frappa à la porte.

— Jennifer, c'est moi, Gladys Burnes !
Sans quitter le divan sur lequel elle était

blottie, elle dit :
— Entre ! Je n'ai pas mis le verrou.
Gladys traversa la pièce, afin de déposer

un baiser sur la joue de Jennifer.
— Alors, comment te sens-tu ?
Elle s'installa sur une chaise, après l'avoir

rapprochée du divan.
— Un peu lasse.
— Tu laisses la fenêtre ouverte ? Il fait

humide dehors, tu sais ?
— C'est possible. Figure-toi que je n'ai mê-

me pas entendu le bruit de la pluie.
Gladys eut un petit rire qui sonnait faux.
— Devine d'où je viens.
— Comment veux-tu que je le devine ? Un

rendez-vous d'amour ?
— Non , hélas. Je viens du théâtre. T'ai-je

dit que tout mon courrier était expédié là-
bas ? J'attends des nouvelles de ma nièce qui

a été malade dernièrement et je suis allée
demander au concierge s'il n'y avait rien pour
moi.

— Et il n'y avait rien ? Et tu t'es attardée à
bavarder avec lui ?

Gladys, de sa main arrondie , consolida son
chapeau sur sa tête.

— Non. Ce n'est pas avec lui que j' ai ba-
vardé. Il ne se trouvait pas dans sa loge,
qu 'il avait fermée à clef avant de s'absenter.
Une femme, qui sans doute désirait le voir
elle aussi guettait son retour. Cette femme...
je l'ai reconnue !

Jennifer jeta sur la table le livre qu'elle
tenait serré contre sa poitrine.

— De quelle femme s'agit-il ?
— De celle qui est venue au «Royal Castle»

trois soirs de suite. Une espèce de matrone, ha-
billée de soie violette et qui voulait à tout
prix avoir un entretien avec Eva Cristfeld.
Cet entretien, elle ne l'a pas obtenu... à cause
de toi !

Jennifer appuya sa nuque sur l'un des cous-
sins du divan.

— En effet , par un hasard étrange, c'est
à toi qu 'elle s'est adressés. Et tu lui as dé-
claré qu 'Eva Cristfeld ne recevait personne
ni avant , ni après le spectacle.

— C'est vrai. Tous ces gens qui désirent
la féliciter l'importunaient et elle a donné des
ordres, afin qu 'on les écarte impitoyablement !

(A suivre)

______ W__A __\ y_ \_ \f 'i_ \ \ \ \ \ \w
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INTÉRESSANTE ET VARIÉE
est la profession de

GARDE-FRONTIÈRE
Nous offrons des possibilités d'avancement jusqu'au
grade de sous-officier supérieur ou dans une fonction
du service civil de l'Administration des douanes aux
citoyens suisses consciencieux et de constitution ro-
buste, âgés de 20 à 28 ans, incorporés dans l'élite de
l'armée, d'une stature de 164 cm. au moins, possédant
une solide instruction élémentaire et désirant travail-
ler de manière indépendante.

Les Directions d'arrondissement de Bâle, Schaffhouse,
Coire, Lugano, Lausanne et Genève ou la Direction
générale des douanes à Berne vous renseigneront
volontiers.

Direction générale des douanes.

Délai d'inscription : 22 août 1970.

A la à 

Je désire connaître les conditions d'engagement.
Nom, prénom : 

Adresse : 

rsR~Ea~sR~|
SPIRAUX RÉUNIES |ya[a3laa!Il!uHai SPIRAUX RÉUNIES

pour notre usine en pleine expansion et située au
centre de la ville

un (e) employé (e)
au bénéfice d'une formation commerciale et possédant
bien les langues française et allemande.
Notre future collaborateur (trice) sera responsable
d'un secteur de notre clientèle, tenue du portefeuille
des commandes, relations clients-atelier ainsi que de
la correspondance.
Nous offrons une place stable, indépendante et rétri-
buée selon les responsabilités.
Veuillez faire parvenir vos offres de service ou télé-
phoner à :
SOCIÉTÉ DES FABRIQUES DE SPIRAUX RÉUNIES
S.A., rue du Chantier 9, 2500 Bienne, tél. (032) 2 26 46 ,
en dehors des heures de travail tél. (032) 2 06 64.

V J

Fabrique de cadrans située à Genève
cherche

mécanicien faiseur d'étampes
mécanicien
aide-mécanicien
doreur
aide-doreur
décalqueur

Places stables et possibilité d'avancement. Avantages
sociaux. Discrétion garantie.

Faire offres sous chiffre O 920620-18 , à Publicitas
S.A., 1211 Genève 3.

engagerait immédiatement ou pour une date à con-
venir :

horlogers
pour être formés sur nos montres électroniques
« ACCUTRON »

horlogers-décotteurs
qualifiés, pouvant assumer des responsabilités

personnel féminin
pour différentes parties du terminage (formation éven-
tuelle par nos soins)

H 

Veuillez appeler le (038) 4 15 52 pour tout
renseignement ou envoyer vos offres de ser-
vice à BULOVA WATCH COMPANY
10, place de la Gare, 2000 Neuchàtel

;
I - . .». ¦. . . .. . - ¦ . . . ¦ ¦ . . ¦ . ¦¦, ,¦ .. _ ¦¦ -

Nous cherchons

STENODACTYLO
de langue maternelle allemande

i

Mikron Haesler SA, Fabrique de machines transfert
73, rue du Collège, 2017 Boudry, tél. (038) 6 46 52.

Etablissement hospitalier de Neuchàtel cherche
un (e)

AIDE EN PHARMACIE
DIPLÔMÉ (E)

ou

PRÉPARATEUR DIPLÔMÉ
Semaine de 5 jours.

Date d'entrée en fonction : au plus vite ou à conve-
nir. Avantages sociaux d'une grande ville.

Faire offres avec prétentions de salaire, curriculum
vitae, photocopies diplômes et certificats , photogra-
phie sous chiffre GB 31407, au bureau de L'Impartial.

ENTREPRISE INDUSTRIELLE DE NEUCHATEL

cherche

EMPLOYÉE
qualifiée, ayant si possible quelques années d'ex-
périence.

Nous offrons une place stable, en collaboration avec
le chef des achats.

Le poste exige de la ponctualité et de l'initiative.

Salaire intéressant à personne capable.-

Faire offres manuscrites, avec prétentions de salaire,
copies de certificats, curriculum vitae, sous chiffre
GR 15666, au bureau de L'Impartial.

/ f/CA&À PLASTIC
Place du Tricentenaire (Quartier des Forges)
CHERCHE

DES
MANŒUVRES

pour la fabrication de ses pièces en matière plastique
Age sans importance.
Atelier moderne, machines neuves, travail propre et
varié, places stables, fonds de prévoyance.

RELHOR S. A.,
FABRIQUE DE RELAIS HORAIRES

engageraient pour entrée immédiate ou date à con-
venir

UNE OUVRIÈRE
d'ébauches

DEUX OUVRIÈRES
pour petits remontages.

Faire offres ou se présenter à Relhor SA, 74, rue du
Locle, 2300 La Chaux-de-Fonds, tél. (039) 3 16 15.
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I Prêts I
I express

de Fr. 500.- à Fr. 10 000.- I

• Pas de caution : I
I Votre signature H
H •Discrétion

totale |
Banque Procrédit I :
2300 La Chaux-de-Fonds I ;
av. L.-Robert 88
Tél.: 039/31612

k j£ Tout peut se
^ff régler par poste, j
Jg& Ecrivez aujour-
ff^d'hui.

Service express

Nom I
Rue I
Endroit ¦

MESDAMES,
MESDEMOISELLES,
MESSIEURS

Si vous êtes dynamiques et possé-
dez une voiture, vous pouvez dou-
bler votre salaire en travaillant
quelques heures le soir, sans faire
de porte à porte.

Les personnes intéressées sont
priées de se présenter à l'Hôtel
de la Fleur de Lys, à La Chaux-
de-Fonds, le samedi 8 août 1970,
à 9 h. 30.

ALBERT FROIDEVAUX FILS
Promenade 2
Tél. (039) 2 29 64
2300 La Chaux-de-Fonds

cherche employé (e) connaissant
les

FOURNITURES
D'HORLOGERIE
On mettrait éventuellement au
courant mais préférence sera don-
née à personne connaissant le
métier.

Je cherche

SOMMELIÈRE
Entrée tout de suite ou date à convenir,
nourrie, logée, congé le dimanche.
Tél. (039) 2 46 16.
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Pour vous installer confortablement et oubl ier  tous vos BBPHI LI

soucis, choisissez votre mobilier dans la grande exposition j I 11ICUUICO
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Le BUFFET DE LA GARE de La Chaux-de-Fonds

cherche

SOMMELIERS
et

SOMMELIÈRES
connaissant les deux services.

GARÇONS_>
et

FILLES DE BUFFET
Entrée tout do suite ou à convenir.

Se présenter ou téléphoner au (039) 3 12 21.

J. Noirjean-Burger

i*
TORRÉFACTION DE CAFÉ

LA SEMEUSE
engage tout de suite ou pour épo-
que à convenir :

MAGASINIER
robuste et consciencieux, capable
de prendre des responsabilités.
Semaine de 5 jours.
Place stable.
Se présenter ou écrire, rue du
Nord 176.
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INFORMATIONS
RADIO

A l'Opéra
Cette soirée lyrique est formée de

deux parties distinctes : tout d'abord
un hommage à Jacques Offenbach, ren-
du par la Société Radio-Canada à l'en-
seigne de la Communauté radiophoni-
que des programmes de langue fran-
çaise.

Mise sur pied à l'occasion du 150»
anniversaire de la naissance du com-
positeur, la série d'émissions entrepri-
se en commun par l'Office de Radio-
diffusion Télévision Française, la Ra-
diodiffusion Télévision Belge, Radio-
Canada et la Radio Suisse Romande
nous a valu une quinzaine d'ouvrages
tous plus séduisants les uns que les
autres. Au programme de ce soir, l'une
des dernières productions, LA CHAN-
SON DE FORTUNIO, d'après, le Chan-
delier de Musset. Dans cette opéret-
te où le texte, d'après Musset, impo-
sait une certaine exigence d'allure et
de ton , Offenbach se hausse au niveau
des plus grands musiciens. Sans per-
dre la verve et la fantaisie qui n 'ap-
partiennent qu 'à lui , il s'exprime avec
une finesse, une qualité et une scien-
ce de l'instrumentation qui font de
cette œuvre l'une de ses meilleures.

La seconde partie de la soirée mar-
quera le 60e anniversaire du compo-
siteur Heinrich Sutermeister. Après
des études littéraires et musicales com-
plètes à Bâle, le compositeur schaf-
fhousois travailla à Paris où il fut
enthousiasmé par la personnalité d'Ar-
thur Honegger et à Munich où Cari
Orff devait le décider à la carrièra
de musicien de théâtre.

Répétiteur au Stadttheater de Ber-
ne, Sutermeister collabora également
à Berlin avec le fameux Hans Tier-
jen et si sa carrière de compositeur lui
a valu des triomphes dans les salles de
concert (sa Messe de requiem donnée
en création mondiale à Rome sous la
direction de Karajan), c'est au théâtre
qu 'il a donné le plus constamment la
meilleur de lui-même.

C'est un hommage de la jeunesse
romande qui lui est rendu ce soir par
la reprise de L'ARAIGNÉE NOIRE,
d'après une légende de Jeremias Got-
thelf . L'enregistrement en a été réali-
sé lors d'un concert du Diorama de la
Radio suisse romande, avec le concours
d'un quatuor d'éminents solistes ro-
mands , de la Psallette de Genève et
du Collegium Academicum. (sp)

(Ce soir, 20 h. 30, premier program-
me de la Radio romande.)

SOTTENS
12.05 Aujourd'hui. 12.25 Si vous étiez...
12.29 Signal horaire. 12.30 Miroir-midi.
12.45 Mon pays c'est l'été ! 13.00 Varié-
tés-magazine. 14.00 Informations. 14.05
Réalités. 15.00 Informations. 15.05 Con-
cert chez soi. 16.00 Informations. 16.05
Le rendez-vous de 16 heures. La Char-
treuse de Parme (44). 17.00 Informa-
tions. 17.05 Tous les jeunes ! 17.55 Rou-
lez sur l'or ! 18.00 Le journal du soir.
Informations. 18.05 Ciné-débat. 18.30
Le micro dans la vie. Mon pays c'est
l'été ! 18.55 Roulez sur l'or !. 19.00 Le
miroir du monde. 19.30 Magazine 1970.
20.00 La bonne adresse. 20.30 A l'Opéra.
22.30 Informations. 22.35 Club de nuit.
23.25 Miroir-dernière. 23.30 Hymne na-
tional.

2e programme
14.00 Musik am Nachmittag. 17.00 Mu-
sica di fine pomeriggio. 18.00 Tous les
jeunes ! 19.00 Per i lavoratori italiani in
Svizzera. 19.30 Musique pour la Suisse.
20.00 Informations. 20.10 Légèrement
vôtre. 20.45 Les surréalistes. 21.15 Carte

blanche à la culture. 22.00 Au pays du
blues et du gospel. 22.30 Démons et
merveilles. 23.00 Hymne national.

BEROMUNSTER
Informations-flash à 12.30, 15.00 , 16.00,
23.25. — 12.40 Informations et musique.
14.00 Feuilleton d'après un roman poli-
cier. 14.30 Musique populaire armé-
nienne. 15.05 L'album aux disques. 16.05
« Schmiedgass » . 17.00-18.00 Emission
en romanche. 16.30 Thé-concert. 17.30
Pour les jeunes. 18.00 Informations. Ac-
tualités . 18.15 Radio-jeunesse. 19.00
Sports. Communiqués. 19.15 Informa-
tions. Actualités. 20.00 Musique cham-
pêtre, accordéon et jodels. 20.45 Opé-
rettes de L. Fall. 21.30 Tribune entre
jeunes. 22.15 Informations. Commen-
taires. 22.25 Jazz. 23.30-1.00 Divertisse-
ment populaire.

MONTE-CENERI
Informations-flash à 14,00, 16.00 , 18.00 ,
22.00. — 12.30 Informations. Actualités.
Revue de presse. 13.05 Avec Elvis Pres-
ley. 13.25 Parade d'orchestres. 14.05 Ra-
dio 2-4. 16.05 L'ouvre-boîte. 16.30 En-

semble Mario Robbiani. 17.00 Radio-
jeunesse. 18.05 Chansons d'aujourd'hui
et de demain. 18.30 Chants de cow-
boys. 18.45 Chronique de la Suisse ita-
lienne. 19.00 Ocarina. 19.15 Informa-
tions. Actualités. 19.45 Mélodies et
chansons. 20.00 Table ronde sur un
sujet donné. 20.30 Le Radio-Orchestre.
22.05 Littérature soviétique. 22.30 Ga-
lerie du jazz. 23.00 Informations. Ac-
tualités. 23.25 Night Club. 23.45-23.55
Cours d'espéranto. 24.00-2.15 Service
suisse des ondes courtes.

VENDREDI

SOTTENS
6.00 Bonjour à tous ! Informations. 6.32
De villes en villages. 6.59 Horloge par-
lante. 7.00 Le journal du matin. Miroir-
première. 7.30 Mon pays c'est l'été !
7.45 Roulez sur l'or ! 8.00 Informations
et revue de presse. 8.10 Bonjour à tous !
9.00 Informations. 9.05 Heureux de faire
votre connaissance. 10.00 Informations.
10.05 Cent mille notes de musique. 11.00
Informations. 11.05 Spécial - vacances.
12.00 Le journal de midi. Informations.

2e programme
10.00 La semaine des quatre jeudis.
Oeuvres des fils de Bach. 10.15 Le Châ-
teau d'Algues (10). 10.35 Musique. 10.40
Insolite Catalina (30). 10.50 Oeuvres des
fils de Bach. 11.00 L'heure de culture
française. 11.30 Idées de demain. 11.40
Initiation musicale.

BEROMUNSTER
Informations-flash à 6.15, 7.00 , 8.00,
10.00, 11.00. — 6.10 Bonjour champêtre.
6.20 Musique populaire. 6.50 Médita-
tion. 7.10 Auto-radio. 8.30 Concert. 9.00
Le pays et les gens. 10.05 Musique
de chambre. 11.05 Schweiz - Suisse -
Svizzera .

MONTE-CENERI
Informations-flash à 6.00 , 7.15, 8.00 ,
10.00. — 5.00 Concert matinal. 6.10 Petit
carnet musical. 6.30 Espresso en mu-
sique. 6.45 Chronique parlementaire.
7.00 Musique variée. Sports. Arts et
lettres. Communiqués. 9.00 Radio-ma-
tin. 12.00 Musique variée.

Points de vues

Le ver de terre
et l'étoile

Deux amis d'enfance évoquent
des souvenirs. L'un est l'étoile, l'au-
tre le ver de terre (c 'est du moins
ce que prétend ce dernier) . Quand
on est ver de terre, c'est bien dif-
ficile de faire parler une étoile. On
se sent très petit, alors on flagorne,
on devient sentimental.

C'est ce qui est arrivé à ce brave
homme de journaliste, Victor Mo-
remans, un ami de jeunesse de G.
Simenon, qui était hier soir son in-
terviewer occasionnel. Là où le té-
léspectateur aurait aimé rencontrer
quelqu 'un qui désarçonne l'auteur
des Maigret , il a trouvé un flatteur,
là où il aurait aimé discerner une
certaine ironie, il n'a entendu que
des souvenirs larmoyants. Du gen-
re : « Comme votre maman est bien
dans son petit pavillon de la mai-
son de repos où vous l'avez si bien
installée. Un vrai bouton de fleur»
(elle a 90 ans).

Ce n'est pas un portrait , c'est une
nécrologie. Une longue amitié de-
vrait pourtant permettre une cer-
taine indépendance de ton. Puisque
apparemment nulle part dans le
monde on arrive a brosser un ta-
bleau fidèle d'un mort , à rappeler
ses défauts et ses erreurs, du moins
qu'on ne ménage pas les vivants. Ils
sont là pour se défendre. Le por-
trait souvenir en deviendrait d'au-
tant plus vivant. Comment se sont
formés les goûts littéraires de G.
Simenon ? Dans la cuisine de sa
mère, avec les pensionnaires, rus-
ses ou polonais, qu'elle hébergeait.
Comment s'est éveillé son talent de
romancier ? A la « Gazette de Liè-
ge », quand il avait 16 ans.

C'est Simenon qui le dit , autant
dire la légende, puisque l'interlocu-
teur qu'il a en face de lui n'est
qu'un admirateur dépourvu de sens
critique. Frédéric Pottecher , qui se-
ra le prochain invité de Simenon,
aura, espérons-le, plus de mordant.

Georges Simenon est en passe de
se momifier sous l'action conjuguée
de toutes les télévisions francopho-
nes. Et il ne s'écoule pas une année
sans qu'on le voie apparaître sur
l'une ou l'autre chaîne. Il est de-
venu une espèce de tarte à la crè-
me que les télévisions, en mal de
sujet , offrent en guise de dessert à
leurs téléspectateurs. - ¦'¦¦ •"' ''•* ¦ ¦

Marguerite DESFAYES

TVR
20.20 - 22.00 « La dernière chan-

ce », film suisse (1945) de
Léopold Lindtberg.

« La Dernière Chance » est recon-
nu comme l'une des expressions les
plus parfaites de l'école néo-réalis-
te, mais, chose étrange, ce film fut
réalisé (c'était en 1945), alors même
que ce néo-réalisme n'avait pas en-
core donné ses œuvres dominantes
dans son pays d'origine : l'Italie.

Lindtberg, outre cet éclair de gé-
nie qui le fit traiter le sujet dans
toutes les règles de l'art néo-réalis-
te, fit preuve d'une grande maîtri-
se technique et fit ainsi de « La Der-
nière Chance » son chef-d'œuvre.

Et ce film est bouleversant dans
sa simplicité.

Cette histoire d'un groupe d'émi-
grants fuyant, en 1943, devant les
Allemands, et gagnant à travers la
montagne le refuge suisse, émut
toute l'Europe, parce qu'elle était
un reflet exact d'un temps encore
proche et que ce reflet parvenait
au spectateur avec beaucoup de
vérité et de sensibilité. Un quart de
siècle a passé. Voici , ce soir, pour
le téléspectateur, l'occasion de voir
un excellent film, qui parlera à
tous ceux qui ont mémoire de ce
passé, à tous ceux qui aiment les
récits sobres et exempts de toute
sophistication gratuite et à tous
ceux que le cinéma suisse intéresse
et qui ignoraient ce chef- d'oeuvre.

« La dernière chance » : Johnny Hoy parlant à une réfugiée : la grande
Thérèse Giese. (Photo TV suisse)

TVF I

20.25 - 22.20 Au théâtre ce soir :
« Je l'aimais trop », de
Jean Guitton.

La pièce commence dans une bou-
tique de fleuriste où brutalement
là patronne apprend que son amant
la trompe... Elle le tue !... où tout
au moins croit l'avoir tué...

Les coups de feu sont perçus par
un client inopinément entré dans
la boutique.

Froidement , la femme lui déclare
« Je viens de tuer mon amant... »

TVF II

21.25 - 22 .25 Connaissance de la
musique. Le rythme.

Maurice LE ROUX parle des
rythmes entendus... écoutés... entre-
vus... à travers le monde et dans
l'homme lui-même.

Les musiques orientales, le chant
grégorien , les chansons polyphoni-
ques de la Renaissance nous mon-
trent l'évolution du rythme, depuis
la plus ancienne rythmique de l'In-
de jusqu 'à la métrique du jazz , ' en
passant par les traditions de la mu-
sique classique occidentale et celles
de l'Extrême-Orient.

De nombreux exemples choisis
par M. LE ROUX et Olivier MES-
SIAEN aussi bien dans le NO japo-
nais que la Tabla indienne, illus-
trent rémission. Nous entendrons,
interprétées par l'Ensemble Poly-
phonique cle l'O.R.T.F. dirigé par
Charles RAVIER , deux chansons de
la Renaissance : le « Ballet comique
de la Reyne » de BALTAZARINI
dit BEAUJOYEUX et « Je ne con-
nais » de Clément JANNEQUIN.

Sélection du jour

SUISSE ROMANDE

17.00 (c) Le Léopard fantôme
Film de la série Daktari.

17.50 Dessins animés
18.00 Bulletin de nouvelles
18.05 (c) Chaperonnette à pois

Les marionnettes de Maria Perego présentent : Chaperonnette
artiste-peintre.

18.30 Que lire pendant l'été ?
Sélection d'Henri-Charles Tauxe (Ire partie) . Présentation :
Georges Kleinmann. Production : François Rochat.

18.50 (c) Les Poucetofs
Une dernière histoire avant de s'endormir.

18.55 Les Habits noirs

19.25 RcSfd'apût M *
En direct de Saint-Martin (Valais).

20.00 Téléjournal
20.20 La Dernière Chance

Film interprété par E. Morrison , John Hoy, Ray Reagen.
Réalisation : Léopold Lindtberg. (Version originale sous-titrée
français.)

22.00 La petite fête au village
Aujourd'hui : En direct de Saint-Martin (Valais).

22.35 Téléjournal

SUISSE ALÉMANIQUE
18.45 Fin de journée.
18.55 Téléjournal.
19.00 Radio-Bantou.
19.25 (c) Pater Brown.
20.00 Téléjournal.
20.20 Sunset Boulevard.
22.00 Téléjournal.
22.10 Jamais plus...

SUISSE ITALIENNE
18.40 Mini-monde musical.
19.15 Téléjournal.
19.20 Six années de notre vie.
19.50 (c) Chaperonnette à Pois.
20.20 Téléjournal.

20.40 Hiroshima - 25 ans après.
20.55 Si prova : È vietato amare.
23.10 Téléjournal.

ALLEMAGNE I
16.35 (c) Téléjournal.
16.40 Sports - Jeux - Détente.
17.55 (c) Téléjournal.
20.00 Téléjournal. Météo.
20.15 (c) La Mort frappe après

Minuit.
21.40 (c) La bombe de l'émigra-

tion.
22.25 (c) Téléjournal. Météo.
22.45 «Treibholz».
23.30 (c) Téléjournal.

FRANCE I
12.30 Le Chevalier Tempête
13.00 Télémidi
15.00 Championnats du monde de cyclisme

amateur et professionnel 1970, à Leicester : Epreuves sur piste.
Commentaire : Richard Diot et Jean-Michel Leulliot.

18.20 Dernière heure
18.25 La Bande des Ayacks

(6).
18.55 La Maison de Toutou
19.00 Actualités régionales — Ciné-feuilleton

Les nouvelles familles (deuxième partie) : La Révélation.
19.25 Prune
19.40 Qui et quoi ?
19.45 Information première
20.25 Au théâtre ce soir: Je l'aimais trop
22.20 En toutes lettres
e La mère, thème d'inspiration des écrivains. Enquête de Thierry

Garcîn «Jean-Claude Bergeret.''"
23.10 Télénuit

FRANCE II
-t f r_r_ f _ \ T » A * i
IO.UW ( C )  JU appât

Film d'Anthony Mann. Auteurs : Sam Rolfe et Harold Jack
Bloom. Musique : Bronislan Kapter. Avec : James Stewart,
Ralph Meeker, Janet Leight.

19.00 Actualités régionales — Court métrage
19.20 (c) Colorix

Emissions pour les jeunes.
19.30 (c) 24 heures sur la II
20.25 (c) J'ai une femme qui adore les animaux

Emission de variétés d'Aimée Mortimer. Musique originale :
Georges Van Parys. Textes originaux : Jean Le Poulain et
Jean Marsan. Avec : Jean Le Poulain , Maria Pacome, Jean-
François Garraud. Réalisation : Yannick Andrei.

21.20 (c) L'événement des 24 heures
21.25 (c) Connaissance de la musique
22.25 (c) Jazz harmonie
23.10 (c) 24 heures dernière

ALLEMAGNE II
17.30 (c) Informations. Météo.
17.35 Skat et musique.
18.05 (c) Plaque tournante.
18.40 Les Deux Orphelines.

19.10 Le Parapluie.
19.45 (c) Informations. Météo.
20.15 (c) Annie get your Gun.
22.00 Est-Ouest.
22.45 (c) Informations. Météo.

JEUDI



Direction JEUNE et DYNAMIQUE I
cherche pour son NOUVEAU MAGASIN 1

La Chaux-de-Fonds il 11 Léopold-Robert 36i££U i
SPORT — MODE — CHAUSSURES 1

MAGASINIER I
éventuellement : jeune ou retraité

Travail intéressant et varié, pour personne ayant de l'initiative

APPRENTIS I
branche sport

APPRENTIES I
chaussures

Semaine de 5 jours — Avantages sociaux

OUVERTURE septembre 1970 I

Faire offre à Case postale
MP Sport — Chaussures FINKBEINER

2301 La Chaux-de-Fonds
9
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j ĝÊÊrTr» » l II H I J m-m CHHIlinj cnro mn ¦ BT^̂ ^̂ L JH, rïE 3̂MrTT -̂i irm-m m-m rnTTTTîn a ? ? ? |B BHOI H UITAV
HUJUJJ n 1 1 1 1 1  i lllll'j i n « \ 1 1  inni! D g p g D IM ______ \__ ^____ié_am_ _̂_______ii_ mkMcmnn rm-r-m wOL̂ ij i_izjz_______=_mm m BWUB̂ BÉI H Ï̂¥

T
>T?\

TP™I
B LLU.1_\ ¦ UJLLLUJ ̂ J ĴJJ^̂ -LJ BBUBil̂ ^taH

Nous cherchons

RÉGLEUR DE PRESSES
DÉCOUPEUR
MÉCANICIEN-OUTILLEUR
FAISEUR D'ÉTAMPES
VISITEUR D'ÉBAUCHES
JEUNES FILLES OU DAMES
pour différentes parties faciles.
Travail propre sur machines bobinage
Petites parties du remontage
Pour toute information veuillez vous adresser à
notre service du personnel

Manufacture des MONTRES ROLEX SA
Haute-Route 82, 2500 BIENNE
Tél. (032) 2 26 U 

cherche pour sa succursale
RAVIN 4, une

dame
possédant voiture et disposant
d'environ 2 heures par matin,
pour portage à domicile.

Faire offres à BELL, SA
Charrière 80a, La Chaux-de-Fonds
Tél. (039) 2 49 45.

Fabrique d'horlogerie engage

OUVRIÈRES
pour mise au courant de différentes parties d'horlo-
gerie.

Vi journées acceptées
S'adresser au bureau de L'Impartial. 16590

LA FABRIQUE B

DES FABRIQUES
D'ASSORTIMENTS

RÉUNIES

cherche !

MICROMÉCANICIEN
capable de s'occuper

de la réalisation d'outillages
et d'étampes de précision.

Faire offres ou se présenter à la
Direction de l'entreprise, 29, rue de
la Concorde, 2400 LE LOCLE,

Tél. (039) 5 20 71.

I DICKSON & CIE - DEKO - 2034 PESEUX
Rue du Tombet Tél. (038) 8 52 52

Nous cherchons

I TAILLEUR
I DE PIGNONS

expérimenté sur machines Wahli et Strausak, pour
pignons d'horlogerie et d'appareillage.

La direction est prête à répondre à toutes les de-
mandes de renseignements.

Faire offres ou se présenter.

IMPORTANTE MAISON D'AMEU-
BLEMENT CHERCHE, POUR SES
MAGASINS DE

BIENNE ET NEUCHÀTEL

'GéRANT ¦
bon vendeur, ayant le sens des res-
ponsabilités et une autorité naturelle, 

^^capable de régler les questions admi-
nistratives et d'offrir un service de
qualité à la clientèle dans le cadre 

^̂fixé par la direction.

¦ VENDEUR |
__ caractère ouvert et persévérant, pou- mBa

vant prouver succès dans cette bran-
che, bilingue de préférence.¦ SECRÉTAIRE ¦
expérimentée, capable de liquider
seule tous les travaux de bureau se-
lon les directives du gérant.
Entrée immédiate ou à convenir.

—— Places stables pour personnes quali- _,
fiées, conditions intéressantes, semai-
ne de 5 jours, caisse de retraite. K9

Faire offres manuscrites avec curri-
culum vitae et photographie, à la

_ Direction des MEUBLES PERRENOUD S. A., ._
2053 CERNIER — Tél. (038) 7 13 41.

MAGASIN OPTIQUE-HORLOGERIE
cherche une (un)

EMPLOYÉE (É)
pour : vente - travaux de bureau - déco- ]
ration de vitrines. ¦—¦ Faire offres sous
chiffre HL 16571 au bureau de L'Impar-
tial.

Je cherche pour date à convenir

COIFFEUSE I
ou

COIFFEUR |
pour DAMES

Place stable.
Ambiance de travail agréable.

COIFFURE « REJANE »
2720 Tramelan, tél. (032) 97 46 27

¦¦ ¦¦¦¦ ¦¦¦¦ ¦¦
" Nous cherchons pour tout de suite ou date à con- 5!
SS venir, plusieurs ! »

Il RADIO-ÉLECTRICIENS !!
¦¦ ¦¦

¦S pour réparations à l'atelier et extérieur. Posage¦¦ „ , „ . . ¦¦¦ ¦ d antennes. Bon salaire. ¦¦
¦¦ ¦¦
¦¦ ¦¦
¦¦ ¦¦
¦¦ ¦¦
¦¦ ¦¦
¦¦ ¦¦
¦¦ ¦¦
¦¦ ¦¦

j j  ; S'adresser à M. Chapatte, tél. (032) 97 20 33. jy \
BB ¦¦¦ ¦ ¦¦¦ ¦ ¦¦
¦¦ ¦ . ¦¦

jfelj Efc radiotélévision brechbiihl
W W Corgémont Tél. 032 97 15 97
^^^  ̂ Saignelégier Tél. 039 4 54 67

¦¦ ¦¦¦¦ ¦¦

^ETCM"
LA COMPAGNIE DES

TRANSPORTS EN COMMUN

engagerait

UN
OUVRIER

DE
DÉPÔT

Conditions selon le statut du per-
sonnel.

Offres à adresser au bureau de la
Compagnie, av. Léopold-Robert 77.

r >
FAVRE & PERRET S. A.
MANUFACTURE DE BOITES DE MONTRES
Doubs 104, 2300 La Chaux-de-Fonds

cherche pour son département acier

MÉCANICIEN
pour la fabrication de petits outillages, réglage
de machines semi-automatiques et l'amélioration
des postes de travail. Possibilités d'avancement.

POLISSEURS
LAPIDEURS

qualifiés

OUVRIERS
pour divers travaux sur machines.

COMMISSIONNAIRE
pour travail interne. Places stables et bien rétri-
buées. Se présenter ou téléphoner au (039) 3 19 83.

BOUCHERIE KNUTTI , Progrès 47
LE LOCLE Tél. (039) 5 15 58

cherche pour le ler septembre,
un jeune ouvrier

boucher
ou

apprenti
ou

aide de
laboratoire

i



t
Aimez-vous les uns les autres,
comme je vous ai aimés.

Monsieur et Madame Jean Jacques Cattin-Soyter, leurs enfants Pierre-
Marie et Isabelle ;

Madame et Monsieur André Thommet-Cattin, leurs enfants Sydney,
Patricia et Maribel , à Colombier ;

Madame et Monsieur Robert Luthy-Cattin, leurs enfants Dwight,
Frédéric et James, à Briarcliff Manor N. Y. ;

Madame et Monsieur Cosimo Coluccello-Cattin, leurs enfants Silvana,
Caria et Alexia ;

Monsieur et Madame Roger Varrin , à Montréal (Canada) et famille,
en Suisse ;

Les enfants de feu Paul Stoudcr-Varrin , à Paris ;
Madame Yvonne Legain-Fuchot, ses enfants et petits-enfants, à Maiche

(Doubs), Paris et Tramelan ,
ainsi que toutes les familles parentes et amies, font part du décès de

Madame veuve

FER JEUX FUCHOT
née Elisa Varrin

leur très chère et inoubliable grand-maman, arrière-grand-maman, mar-
raine, tante, grand-tante, parente et amie, que Dieu a reprise à Lui,
paisiblement, après une courte maladie, dans sa 90e année, munie des
sacrements de la Sainte Eglise.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 5 août 1970.

Le corps repose au pavillon de l'église de Notre-Dame de la Paix,
où la messe de requiem sera célébrée, le samedi 8 août , à 9 heures.

L'inhumation aura lieu dans le caveau de famille, à Maîche (Doubs),
le samedi 8 août , à 11 h. 30.

Le convoi funèbre suivra immédiatement après la messe.

Jésus Miséricorde
Priez pour elle

Selon le désir de la défunte, le deuil ne sera pas porté.
On est prié de n'envoyer ni fleurs, ni couronnes, mais de penser à

la Mission du Grand-Saint-Bernard, cep. 173287 Fribourg.
Domicile de la famille : M. et Mme C. Coluccello, 41, rue de la Ruche.
Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

BERNE
Je vous ai écrit ces choses afin que
vous sachiez que vous avez la vie
éternelle, vous qui croyez au nom
du Fils de Dieu.

I Jean 5, v. 13.

Monsieur et Madame Louis Biihler-Jodry, à Berne, leurs enfants et
petits-enfants ;

Monsieur et Madame Alfred Bùhler-Kocher, à La Chaux-de-Fonds,
leurs enfants et petits-enfants ; 

Monsieur et Madame Paul Bùhler-Huguenin, au Locle, leurs enfants
et petits-enfants ;

Monsieur et Madame René Buhler-Voirol, à Moutier,
ainsi que les familles parentes et alliées, ont le chagrin de faire part
du décès de

Monsieur

Jean BUHLER
que Dieu a repris à Lui , après une très longue maladie, supportée avec
grand courage , dans sa 59e année.

BERNE, le 5 août 1970.

L'incinération aura lieu vendredi 7 août , à 14 heures, au crématoire
du cimetière de Bremgarten , à Berne.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

MONSIEUR FRITZ WILLE, ET SES ENFANTS ANTOINETTE ET
BERNARD,

AINSI QUE LES FAMILLES PARENTES ET ALLIÉES,

très touchés de l'affectueuse sympathie qui leur a été témoignée durant
ces jours de pénible séparation, expriment à toutes les personnes qui les
ont entourés, leurs sentiments de sincère et profonde reconnaissance.

Les présences, les messages ou les envois de fleurs leur ont été un
précieux réconfort.

RENAN

Profondément touchée par les nombreux témoignages d'affection et de
sympathie reçus à l'occasion de sa douloureuse épreuve, la famille de

MADAME LOUISE ZAUG-INGOLD

remercie toutes les personnes qui ont pris part à son grand deuil.
RENAN , août 1970

LES FAMILLES NOVERRAZ , GOBBI ET GYSIN,

profondément émues par les marques d'affection et de sympathie qui
leur ont été témoignées pendant ces jours de deuil , expriment à toutes
les personnes qui les ont entourées, leur reconnaissance et leurs sincères
remerciements.

Les présences, les messages ou les envois de fleurs leur ont été un
précieux réconfort.

LE LOCLE
Repose en paix chère épouse et
maman.

Monsieur Henri Robert et sa fille :
Mademoiselle Lisette Robert ;

Madame et Monsieur Godfried Hûrlimann-Schumacher, leurs enfants et
petits-enfants, à Bâle ;

Madame et Monsieur Valther Furst-Schumacher et leurs enfants, à
Zurich ;

Les enfants et petits-enfants de feu Daniel Fehr-Schumacher, à Bachs ;
Monsieur et Madame Marcel Robert-Trabattoni et familles ;
Monsieur Lucien Robert, au Locle, ses enfants et petits-enfants, à La

Chaux-de-Fonds ;
Monsieur Emile Robert et ses enfants , à La Chaux-de-Fonds ;
Mademoiselle Cécile Robert ;
Madame Martha Tavernay, à La Chaux-de-Fonds ;
Monsieur et Madame Oscar Stauffer, à La Chaux-de-Fonds ;
Monsieur Théodore Stauffer , à La Chaux-de-Fonds,
ainsi que les familles parentes et alliées, ont la douleur de faire part
du décès de

Madame

Henri ROBERT
née Emilie Schumacher

leur chère épouse, maman, sœur, belle-sœur, tante, cousine et amie,
enlevée à leur tendre affection, à l'âge de 68 ans, après de longues
années de souffrances, supportées avec courage.

LE LOCLE, le 4 août 1970.
Le fruit  de la lumière consiste en
toute sorte de bonté, de justice et
de vérité.

Ephésiens 5, v. 9.

L'incinération aura lieu vendredi 7 août à 10 heures, au crématoire
de La Chaux-de-Fonds.

Culte à 9 heures, à la Maison de paroisse du Locle.
Le corps repose à la chapelle de l'Hôpital du Locle.
Suivant le désir de la défunte , le deuil ne sera pas porté.
Domicile de la famille : Foyer 21, Le Locle.
Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

MONSIEUR ET MADAME HENRI RUFENER-LEUBA ET LEURS
ENFANTS ,

MONSIEUR CHARLES LEUBA ,

très touchés de l'affectueuse sympathie qui leur a été témoignée durant
ces jours de séparation , expriment à tous ceux qui les ont entourés leurs
sentiments de profonde et sincère reconnaissance.

LA CHAUX-DE-FONDS et NEUCHATEL, août 1970.

LES PONTS-DE-MARTEL

• Ayant; donc été justifiés
" sur le principe de là ifoi,

nous avons la paix avec
Dieu par notre Seigneur
Jésus-Christ.

Romains 5 : 1 .

Monsieur Gédéon Aellen, à La
Chaux-de-Fonds ;

Monsieur Samuel Aellen, aux
Ponts-de-Martel ;

Mademoiselle Madeleine Aellen,
aux Ponts-de-Martel ;

Madame Charles Aellen, à Neu-
chàtel , ses enfants et petits-
enfants ;

Monsieur et Madame André
Favarger - Junod, à Wabern ,
leurs enfants et petits-en-
fants ;

Monsieur Albert Junod , à Ra-
bat ;

Les enfants et petits-enfants de
feu Ali Montandon-Aellen ;

Les enfants et petits-enfants de
feu Georges Aellen ;

Madame May Bonsack-Aellen,
à Sonceboz ;

Les enfants et petits-enfants de
feu Paul Demaurex-Junod,

ont le grand chagrin de faire
part du décès de

Madame

Henri JUNOD
née Marthe Aellen

leur chère sœur, belle-sœur,
tante et parente, qui s'est en-
dormie dans la paix de son Sau-
veur , dans sa 78e année.

2316 LES PONTS-DE-MAR-
TEL, le 3 août 1970.

(Rue de l'Industrie 19).

O mon pays, terre de la
promesse
Mon cœur ému de loin
t'a salué !
Dans les transports d'une
sainte allégresse
O Dieu , ton Nom soit à
jamais loué !

L'ensevelissement a lieu jeu-
di 6 août , à 13 heures, aux
Ponts-de-Martel.

Lecture de la Parole de Dieu
au local de l'Assemblée, (Pro-
menade 13), à 12 h. 30.

Cet avis tient lieu de lettre
de faire-part.

Faire -part deuil ¦ Imprimerie Courvoisier M
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Ouverte il y a environ un mois, la piscine de Tramelan connaît un succès énorme. De toute la ré gion arrivent
aussi des amateurs de baignade en eau c h a uf f é e  et maintenue à une tempéraure de quelque 21 degrés. Notre photo
montre les installations bien comprises ainsi que les vastes espaces réservés au délassement et au repos. On sait que
le grand bassin, avec ses 50 mètres de long, est aux dimensions olympiques. (hi, photo y )

Tramelan possède sa piscine chauffée

Depuis quelques années, les usagers
de la poste, à Courtelary, doivent se
contenter d'une construction provisoire
en bois. Mais un nouveau bâtiment
prend forme : le gros œuvre en est
achevé. Il comprendra des bureaux
pour le service au gublic, une grande
halle pour le travail des facteurs, ainsi

i:- A *¦ - :"" ¦
¦**• ¦

-

qu'un logement au premier étage. La
nouvelle poste est située au centre
de la localité, au nord de «La Croisée» ,
à proximité immédiate des locaux ac-
tuels et du bureau municipal. Elle
est assez éloignée de la gare, (texte
et photo ds).

Bientôt une nouvelle poste à CourtelaryHier matin, peu avant 7 heures, M.
Jamin Gindrat , horloger, qui se ren-
dait à son travail , s'est subitement af-
faissé, rue du 26-Mars. Un médecin ,
immédiatement appelé par des passants,
n'a pu que constater le décès, dû à un
infarctus du myocarde, dont M. Gin-
drat souffrait depuis un certain temps.
M. Gindrat , enlevé à l'âge de 39 ans,
laisse une veuve et 3 enfants, (hi)

Mort dans la me

Un cycliste et son passager
au bas d'un talus

Mardi, à 23 heures, un cycliste des-
cendait de Romont à Granges. Un ca-
marade avait pris place sur le porte-
bagages. Dans un fort virage, la bicy-
clette sortit de la route et dévala un
talus de six mètres.

Le conducteur, M. Rolf Schneider,
23 ans, et son camarade, M. Ernest
Schmied, 23 ans également, tous deux
domiciliés à Granges, subirent une
commotion cérébrale, des coupures au
visage et des blessures au dos. Ils du-
rent être transportés en ambulance à
l'Hôpital de Granges, (ac) '

ROMONT



Des Américains et des Sud-Vietnamiens
en opération à la frontière laotienne

L'Assemblée nationale khmère a
décidé la suppression du comité exé-
cutif qu'elle avait créé le 17 juillet
dernier. Cette décision , estiment des
observateurs, représente une victoire
du général Lon Nol sur les plus
violents des antisihanoukistes. Par
ailleurs, un bombardier «A 37» des
Forces aériennes sud-vietnamiennes
qui transportait le général Thien a
disparu lors d'un vol Danang-Saigon,
annonçait-on hier à Saigon de source
militaire.

D'autre part , les forces vietcongs
demeurent retranchées près de l'im-
portant nœud routier qui conduit à

Skoun, à 75 km. au nord-est de
Pnom Penh. Le porte-parole de l'ar-
mée cambodgienne, le commandant
Am Kong, a annoncé que des ren-
forts se dirigeaient sur cette ville
où les forces gouvernementales pro-
cèdent actuellement au nettoyage des
lieux.

En outre, les forces américaines et

sud-vietnamiennes ont déclenché une
vaste opération aérienne et terrestre
le long des 320 km. de frontière
commune avec le Laos dans le but
d'endiguer une nouvelle fois le flot
d'hommes et de matériel de guerre
qui transite dans les parages à des-
tination du Sud-Vietnam et du Cam-
bodge, (ap)

LA LOI
DES HUMBLES

UN ÉVÉNEMENT PAR JOUR .

Etablir un budget , c'est tout un
problème pour des nations telles
que l'Italie, la France ou la Grande-
Bretagne. Sur les bases de statisti-
ques savamment établies à partir
des débours et des rentrées de
l'exercice écoulé, les trésoriers de
l'Etat peuvent, comme toujours, cal-
culer leur balance. Equilibrée ou
pas. Mais ce qu'ils ne peuvent pré-
voir , ce sont les aléas, les manque-
à-gagner, les pertes sèches, provo-
qués par des mouvements sociaux
imprévus.

Pourtant , à Rome, à Paris comme
à Londres, l'objectif des gouverne-
ments est de redresser une économie
malade, laissée sans souffle par trop
de dépenses inconsidérées et de mé-
pris du bien-être public an profit
d'une politique économique de gran-
deur. De celles qui provoquent le
mécontentement des masses parce
qu'elles visent à des rentrées dont
la répartition n'est pas toujours
bien étudiée.

On parle de renaissance alleman-
de, de renaissance japona ise. On
devrait plutôt parler du succès alle-
mand et du triomphe japonais. Les
vaincus, une fois encore, donnent
la leçon aux vainqueurs. A tel point
que le yen et le mark sont prati-
quement les seules valeurs capables
de sauver le dollar, au prix d'une
réévaluation qui semble de plus en
plus s'imposer pour épargner à la
monnaie américaine la honte d'être
surcotée au change officiel inter-
national.

Renaissance ou triomphe, ce sont
des mots qui n'appellent pas forcé-
ment celui de la revanche. Mais
ce que l'on doit bien constater, c'est
qu 'en matière de redressement, les
ennemis d'autrefois se trouvent sur
leur terrain lorsqu'il s'agit de sti-
muler, de développer leur économie
nationale. De réussir au civil ce
que leurs ambitions militaires dé-
mesurées sous certains régimes
avaient entraîné leur désastre. Ils
s'en sont bien remis...

L'Europe, pourtant , est à même
de répondre à tous les défis. Elle
est riche et bien peuplée. Elle sait
exploiter , compter, s'unir à l'occa-
sion pour faire face à la concurren-
ce. Elle ne souffre que d'un mal
(entre autres admettons), celui d'une
démocratie mal appliquée. Mal uti-
lisée. Lorsque les «sans-culottes»
prirent la Bastille, ils n'imaginaient
certainement pas que 47.000 dockers
anglais puissent mettre en péril les
ressources de leur pays, eux qui,
j ustement, voulaient mettre fin aux
privilèges d'une classe possédante
dont l'effectif n'était pas plus élevé.
Au terme d'une Brève nationale de
dix-sept jours , les dockers anglais
ont repris leur travail. Ils ont sim-
plement fait perdre une centaine de
millions de francs à la trésorerie
britannique. Et pourtant , ils béné-
ficient de salaires presque deux fois
plus élevés que leurs collègues de
l'industrie. En France, quelques cen-
taines de contrôleurs aériens, appli-
quant une grève du zèle, pour des
raisons toutefois plus sérieuses, ont
réussi à paralyser à demi le trafic
à Orly et au Bourget principale-
ment , provoquant une importante
saignée dans les bénéfices escomp-
te, par les compagnies. Sans parler
des poinçonneurs du métro, des
graisseurs en garage, des garçons de
café, des camionneurs, des inspec-
teurs des impôts , des éboueurs, de
tous ceux qui constituent des cor-
porations minoritaires et subalternes
et qui , pourtant , parce qu'ils sont
des intermédiaires indispensables au
bon fonctionnement d'une société
moderne, et qu 'ils en ont pris cons-
cience, mettent en danger l'avenir
d'un système bâti autant pour eux
que pour leurs dirigeants. Puisque
l'intelligence n'est pas toujours le
for de ceux à qui l'on attribue
des droits , l'Etat , quel qu 'il soit ,
se réconforte en pensant que ceux
qui abusent passent aussi à la
caisse. La loi des humbles durera
tant qu 'on pourra les payer...

J.-A. LOMBARD

300 km. de côtes ravagées
dans le sud-ouest de la France
SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE

« Sans attendre la fin de l'oura-
gan, a-t-il dit , les gens se sont por-
tés au secours des barques renver-
sées. Je suis à peu près sûr que
deux cents personnes ont été ainsi
sauvées ».

Des amarres rompues
C'est le bassin d'Arcachon, l'un des

principaux centres de navigation de
plaisance et de tourisme de Fran-
ce, qui a le plus souffert de la tor-
nade. Le vent, qui atteignait 120 ki-
lomètres à l'heure, a rompu les
amarres de quelque 150 bateaux qui
ont été emportés ou ont coulé, tan-
dis que la foudre tombait dans plu-
sieurs endroits. Plusieurs navires de
plaisance, qui se trouvaient au large
au moment où s'est abattue la tor-
nade, ont été pris dans la tourmente
et ont coulé. Trois corps devaient
être retrouvés dans la nuit , ballottés
sur les flots.

Sur la côte même, le vent a été
aussi violent , en projetant des ar-
bres arrachés sur des terrains de
camping ou en renversant des voi-
tures à bord desquelles des campeurs
avaient trouvé refuge. Deux person-
nes ont été ainsi tuées et plusieurs
autres blessées.

Les vents ont également provoqué
de sérieux dégâts à l'économie lo-

cale , en ravageant les parcs à huî-
tres et les cultures. Les habitations
n'ont pas été épargnées non plus, no-
tamment à Capbreton , où la toiture
d'un sanatorium a été arrachée. Heu-
reusement, aucun des 280 enfants qui
étaient soignés dans l'établissement
n'a été blessé.

Hier matin, alors que les sauve-
teurs continuaient à sillonner la mer
à la recherche des épaves, la côte at-
lantique présentait un visage désolé
et morne. Partout , des arbres arra-
chés, des poteaux télégraphiques
abattus sur toutes les plages, des
épaves de voiliers renversés, em-
plies d'eau, le mât brisé, témoi-
gnaient du drame de la nuit.

L'année dernière déj à, le 6 juil-
let 1969 , une telle tornade avait
soufflé sur la Bretagne, faisant 19
morts.

Les dégâts causés par la tornade
de mardi ont fait l'objet d'une com-
munication du ministre de l'inté-
rieur , M. Raymond Marcellin , au
cours du Conseil des ministres d'hier
matin. On a appris à ce propos
qu 'une commission interministériel-
le allait se réunir très prochaine-
ment , pour examiner les moyens à
mettre en oeuvre, afin de réparer le
plus vite possible les dommages cau-
sés à la région.

Jacques THIERRY
Deux avocats de la défense
tentent d'obtenir un non-lieu

Procès de Los Angeles

Deux avocats de la défense, au
procès des meurtriers présumés de
Sharon Tate, ont de nouveau de-
mandé, hier à Los Angeles, un non-
lieu à la suite des propos du prési-
dent Nixon concernant la culpabi-
lité de Charles Manson. Le juge
s'est opposé une nouvelle fois à leur
requête. Me Paul Fitzgerald a sou-
ligné que les accusés avaient subi
un préjudice très grave et qu 'un
procès juste était maintenant im-
possible. Il a fait observer que le
jury avait été influencé d'une ma-
nière décisive lorsque Manson avait ,
à l'audience de mardi , un journal
portant en gros caractère « Manson
est coupable, déclare M. Nixon ».

Me Irving Karnack , l'avocat de
Manson, a demandé que le président
soit convoqué pour dire si ces com-
mentaires étaient « une astuce pour
obtenir un non-lieu » . Le juge, de
son côté , a précisé qu 'il avait in-
terrogé individuellement les mem-
bres du jury et qu'il était convain-
cu qu 'ils pourraient se prononcer en
toute impartialité.

Tandis que le jury pénétrait dans
la salle , après la décision du juge,
les trois jeunes femmes au banc
des accusés se sont mises à chanter
ensemble : « Le président Nixon dit
que nous sommes coupables. Pour-
quoi continuer le procès ? » Le juge
les a rappelées à l'ordre en leur di-
sant d'un ton sec : « Asseyez-vous,
mesdames » . (ap)

Sydney - Paris
SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE

A Paris, il s'intégra de nouveau à
une autre famille et répéta le coup
du « papa , attends-moi » devant les
douaniers. Il fit du stop jusqu 'à
Paris, où il décida une dame à lui
donner un ticket de métro pour se
rendre chez des amis de ses parents.
« Je suis heureux ici, a-t-il dit. C'est
l'endroit où je me sens le mieux.
Tout ce que je souhaite, c'est que
mon père revienne aussi. »

A Sydney, M. Paul Semo-Tordj-
man , le père de Charles, qui tra-
vaille dans une banque, est déses-
péré. « J'ignore comment nous pour-
ront le faire revenir, je n'ai pas
d'argent pour payer son voyage » ,
a-t-il dit. Il a 5 autres enfants, (ap)

Bonn. — Lors des prochaines
élections pour le renouvellement du
Bundestag, les jeunes gens de 18
ans seront également invités à se
prononcer.

Londres. — Le secrétaire au Fo-
reign Office , sir Alec Douglas Home
a personnellement soulevé , auprès
du chargé d' affaires chinois, la
question des dix ressortissants bri-
tanniques qui sont encore détenus
en Chine.

Fort-Lamy. — Vingt-trois rebel-
les ont été tués dans l'est du Tchad
par les troupes franco-tchadiennes,
au début de la semaine.

Hong Kong. — Mgr James Walsh ,
l'évêque américain libéré le 10 juil-
let dernier par les autorités com-
munistes chinoises, serait reçu par
le pape Paul VI.

Saragosse. — Un Phantom amé-
ricain , qui effectuait une mission
d'entraînement de tirs, s'est écrasé
au nord-est de la base US de Sa-
ragosse. Les deux aviateurs ont été
tués.

Bonn. — Tous les membres des
forces armées fédérales , du simple
soldat au général et vice-versa, de-
vront désormais donner du « Mon-
sieur » en se saluant.

bref - En bref - En bref - En bref - En

Les Palestiniens empêcheront
l'application du plan Rogers

Les porte-parole de deux grandes
organisations palestiniennes ont dé-
claré hier soir que les fedayin em-
pêcheront l'application du plan Ro-
gers, même s'il faut pour cela atta-
quer les forces .des Nations Unies.

M. Aby Garbiah , porte-parole du
Front populaire pour la libération
de la Palestine, et M. Abou Nedal ,
porte-parole d'El Fatah, ont ajouté
que les fedayin poursuivront leur
lutte pour «libérer» Israël du sionis-

me. Ils ont déclaré que leurs organi-
sations n'observeront pas un éven-
tuel cessez-le-feu et sont prêtes à
«écarter les observateurs de l'ONU
de la ligne du cessez-le-feu pour
poursuivre le combat contre Israël.»

D'autre part , les représentants per-
manents des Quatre Grands au Con-
seil de sécurité ont annoncé hier soir
qu'ils jugent la situation «favorable
à une reprise» de la mission Jarring.

(ap)

Bases américaines
en Espagne : accord

Le secrétaire d'Etat, M. Rogers,
et le ministre des Affaires étrangères
espagnol, M. Lopez Bravo, signeront
aujourd'hui un accord de défense
entre leurs deux pays portant re-
nouvellement du bail de trois bases
américaines en territoire espagnol,
a annoncé hier le porte-parole du
Département d'Etat.

L'accord initial sur la présence mi-
litaire américaine en Espagne avait
été signé en 1953, puis renouvelé
dix ans plus tard. Aujourd'hui , l'Es-
pagne et les Etats-Unis le renou-
velleront pour une période de cinq
ans. Au départ , les Etats-Unis dis-
posaient de quatre bases en Espagne,
mais ils viennent d'en abandonner
une.

Il s'agira d'un «executive agrce-
ment», c'est-à-dire d'un accord de
gouvernement à gouvernement, et
non pas d'un traité de pays à pays
qui exigerait, dans le cas des Etats-
Unis, l'approbation expresse du Sé-
nat américain.

Le porte-parole du Département
d'Etat, M. Robert McLoskey, s'est
refusé à exclure carrément que le
nouvel accord entre les deux pays
comprenne certains engagements dé-
fensifs des Etats-Unis à l'égard de
l'Espagne. Il a fait remarquer, ce-
pendant , qu'il existe, entre les Etats-
Unis et quelques pays étrangers, un
certain nombre d'accords n'impli-
quant pas un engagement militaire
américain, (ats-afp)

Enlèvements en Uruguay :
nouvelles propositions

Une nouvelle proposition pour
ré g ler le problème de l'échange
de 160 guérilleros contre la libé-
ration des deux otages détenus
par les «tupamaros» , et consis-
tant à transformer la peine de dé-
tention des prisonniers en peine
d' exil, a été proposée au président
Jorge Pacheco. M. Peirano, minis-
tre des Affaires étrangères, le gé-
néral Borba, ministre de la défen-
se, et M.  Giorgi , secrétaire à la
présidence , seraient partisans de
cette nouvelle formule , à laquelle
s'opposeraient le président ainsi
que le ministre de l'intérieur, le
général Francese.

Cette solution, qui nécessiterait
l' approbation d'une loi par le Par-
lement, aurait le mérite d' atté-

nuer l atteinte que porterait a
l' autorité de l'Etat l' acceptation
pure et simple des conditions des
« tupamaros » .

Par ailleurs , le juge d'instruc-
tion Pereyra Manelli , qui avait
été enlevé le 28 juillet par les
«tupamaros» a été remis en li-.
berté. Les guérilleros voulaient
l'interroger sur ses activités ainsi
que sur le contenu des dossiers
en sa possession , (ats-afp)
# Le général Omar Torrijos ,

commandant de la garde natio-
nale et l'homme «for t»  du pays ,
a annoncé une mesure d' amnistie
générale en faveur de tous les
prisonniers politi ques qui sera e f -
fect ive dans les 48 heures, au
Panama.

Malgré les interdictions

Deux organisations extrémistes
protestantes ont annoncé qu'elles
organiseraient un défilé dans les
rues de Londonderry, malgré l'in-
terdiction officielle. L'Association
unioniste protestante (PUA) pense
rassembler 5000 personnes à l'occa-
sion du 289e anniversaire de la vic-
toire de Londonderry sur les forces
de Jacques II, le 12 août. L'Organi-
sation volontaire protestante de
l'Ulster (UPV) a l'intention égale-
ment de manifester. Ces deux grou-
pes font partie du mouvement ex-
trémiste protestant du pasteur lan
Paisley. (ap)

Projets de défilés
en Irlande du Nord
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Aujourd'hui

Le temps demeure chaud et enso-
leillé. Des foyers orageux pourront
se développer en toutes régions, sur-
tout dans la soirée et dans la nuit de
jeudi à vendredi.

Prévisions météorologiques

M. Manlio Brosio, secrétaire général de l'OTAN, s'est félicite de la position
adoptée par les pays du Pacte de Varsovie dans leur mémorandum du 22
juin au sujet d'une conférence sur la sécurité européenne et a déclaré qu'elle
représente « un grand pas en avant et une cause de profonde satisfaction ».

«Mais nous ne devons pas fermer
les yeux devant la réalité ou susciter
des espoirs prématurés » , a-t-il dit ,
dans un discours prononcé le 22
juillet devant le Congrès de la con-
fédération interalliée des officiers
de réserve et qui n'a été rendu pu-
blic qu 'hier.

Le mémorandum du 22 juin du
Pacte de Varsovie élargissait sa po-

sition antérieure en acceptant la pos-
sibilité de négociations sur la réduc-
tion des troupes étrangères en Eu-
rope, répondant ainsi à la proposition
de l'OTAN en vue d'une réduction
générale des forces.

M. Brosio a noté que pour la
première fois les deux organisations
ont échangé leurs déclarations par
les voies diplomatiques officielles.
«Les pays de l'Est, a-t-il dit , ont
fait un effort réel pour prendre en
considération les idées de l'OTAN et
se sont montrés disposés à discuter
des problèmes de la culture et de
l'environnement.» Il a noté aussi que
la participation des Etats-Unis et du
Canada à ces négociations a main-
tenant été acceptée.

«En bref , on peut dire que la
phase des déclarations politiques est
révolue et que la phase des négo-
ciations a commencé.» (ap)

Conférence de la sécurité européenne :
la phase des négociations peut débuter


